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Dans le cadre des travaux de cartographie pédologique
au 1/500.000° de la coupure "Sibiti-Est" (+) la présente note
a pour but de caractériser les principales catégories de sols
que l'on peut observer dans la partie occidentale de cette
coupure (v. pl. 1. p.6). Plus précisement, la zone étudiée
correspond essentiellement au territoire de la Préfecture de
ZANAGA c'est à dire ~ la ]§rtie orientale du massif forestier
du Chaillu.
Ce massif de forêt dense humide sempervirente, qui
prolonge vers le sud la forêt équatoriale gabonaise, forme une
sorte de presqu'île qui s'avance au milieu des savanes du Sud-
Congo. C'est une région homogène et qui se différencie nettement
des régions avoisinantes non seulement par la nature du couvert
végétal, mais aussi par une altitude moyenne relativement éle-
vée et un sous-sol constitué essentiellement de roches grani-
tiques.
Cette homogénéité des facteurs pédogénétiques (climat,
végétation, roche mère) fait que les différentes catégories de
sols qui sont représentés dans la région Zanaga peuvent ~tre
observés d'une manière analogue, dans d'autres régions du
massif du Chaillu, aussi bien près de Komono que de Mossendjo
ou de Mayoko. Ceci ressort des études agropédologiques réali-
sées par J.M. BRUGIERE (7. 8) à propos des caféiers, et nous
avons pu le vérifier d'une manière plus systématique.
Cette homogénéité d'ensemble des processus pédogé-
nétiques qui se traduit par le fait que la plupart des sols
bien drainés issus de roches granitiques se ranbent dans le
même groupe de sols, peut être légèrement nuancée à des ni-
veaux inférieurs de la classification, mais ne se traduit
dans la pratique que par des variations de fertilité très
limi tées.
(+) limitée par les parallèles 2 et 4° Sud et les méridiens
13,5 et 15° de longitude Est.
Cette étude fait suite à deux rapports sur les sols de la
partie centrale et orientale de la coupure "Sibiti-Est"
(5, 6).
2Il n'en est pas de même, lors~u'on ~uitte la zone gra·
niti~ue. Vers l'Est et surtout le Nord-Est, car alors apparais-
sent des sols issus de grès Bouenzien et Batékés ~ui présentent
des caractères de fertilité très différents, généralement mé-
diocres. Nous ne donnerons ~u'un bref aperçu de ces sols issus
de roches sédimentaires, car ils ont par ailleurs été large-
ment décrits dans d'autres rapports (5, 6) et nous nous con-
sacrerons principalement à l'étude des sols issus de roches
graniti~ues avec les enclaves de roches métamorp~i~ues.
D'un point de vue prati~ue, on peut se demander si
parmi ces sols du massif graniti~ue du Chaillu, certains ne
présentent pas de potentialités agricoles supérieures et doi-
vent être l'objet d'une utilisation agricole prioritaire ou
plus intensive? Nous verrons ~ue du fait de leur évolution
ancienne, et très poussée, ces sols ont une réserve minérale
généralement médiocre et les faibles différences de fertilités
~ui existent, sont dues essentiellement à la nature du couvert
végétal et au passé cultural. Par consé~uent, le choix des
terres les plus intéressantes p..:"..;(t être réalisé assez facile-
ment par l'agriculteur, en se basant sur des critères apparents
tels ~ue la pente et la nature de la végétation ~ui recouvre
le sol.
Beaucoup plus complexe est le problème de la vocation
culturale des sols, car les exigences édaphi~ues des différentes
cultures, dépendent de la manière dont sont satisfaites les
exigences climati~ues. Or ici les principales cultures perennes
prati~uées (palmier à huile, caféier et localement hévéa) ne
semblent pas trouver pendant toute l'année des conditions cli-
mati~ues optima pour leur développement. Dans ~uelles mesures
ces sols sont-ils capables de compenser par leurs ~ualités
physi~ues et chimiqueo ces conditions écologi~ues temporai-
rement défavorables ? Telle est la ~uestion ~ue nous essayerons
de résoudre.
Enfin le dernier problème est celui de la conserva-
tion et le cas échéant de l'amélioration des sols. Etant
donné le faible potentiel chimi~ue de ces sols, il importe de
ne pas gaspiller ce petit capital et d'examiner les méthodes
de défrichement et de culture ~ui peuvent se traduire par une
amélioration des potentialités agricoles des terres.
II - LES ]'ACTEURS DE LA PEDOG~NESE
3
Le climat, la nature des roches-mères, la topographie
et les conditions de drainage 9 enfin la végétation et l'in- '
fluence de l'homme constituent les facteurs principaux de la
pédogénèse. Cependant, ces facteurs sont à différents degrés
interdépendants et il est difficile d'apprécier séparement le




2.1.1. leB caractéristiques climatiques
Le climat Qui règne dans la dition s'apparente net-
tement au climat gabonais et peut être classé dans le grand
groupe des climats "guinéen-forestier". (2). Il se caractérise
essentiellement par une pluviométrie élevée généralement supé-
rieure à 1.800 mm présentant deux maxima (octobre-novembre et
surtout mars-avril) avec cependant une saison sèche marQuée
de 3 mois 1/2 (fin mai à la mi-septembre). La tension de va-
peur reste toujours élevée, même pendant la saison sèche et
l'humidité relative est voisine de la saturation pendant les
nuits.
La température moyenne 1 un peu superleure à 23° (mo-
yenne annuelle) varie assez peu, avec des écarts thermiQues
de moins de 5° ; c'est à dire, Que pendant neuf mois de l'année
la température moyenne reste comprise entre 24 et 25° et
pendant les mois de saison sèche la température moyenne descend
entre 22 et 20°. Des minima absolus de 15° peuvent être alors
notés, au cours des nuits et pendant plus de trois mois les
températures minima descendent en dessous de 18°.
Cette saison sêche, relativement froide, se caractérise enfin
par une nébulosité très importante et une insolation très fai-
ble (1 heure par jour en juillet et 2 heures en août et
septembre) •
2.1.2. les pédoclimats
L'influence de cette saison'sèche sur le pédoclimat
est cependant modérée par la faible aridité due à un déficit
de saturation peu important et par le couvert forestier Qui
limite les écarts thermiQues. L'expérience montre (4) Que sous
forêt dense humide, même pour les horizons supérieurs, l'humi-
dité du sol reste nettement en dessus du point de flétrissement
pendant la saison sèche. De plus des modifications importantes
de la mouillabilité des matières organiQues des sols peuvent
4intervenir en cette saison (4) limitant la remontée capillaire
et les pertes d'eau par évaporation directe à la surface du sol.
Pour les terres sous plantation arbustives (café) et surtout
sous savane, nous ne possédons pas de mesure précises, mais il
ne doit pas en être de même, comme le montre l'aspect de la
végétation (défoliation importante des caféiers, feux de brousse
en savane).
Pendant la saison des pluies au contraire, les ~uan­
tités d'eau ~ui percolent et lessivent le sol sont importantes
d'autant ~ue ces sols ont généraler.J.ent comme nous le verrons
une excellente perméabilité et ~ue le ruissellement est très
limité voire nul même8ur des pentes. moyennes.
L'indice de drainage (+) calculé est donc en général très élevé
supérieur à 900 mm (avec un coefficient ~:~::. moyen de 1) et sur
les sols sableux issus de sédiments tertiaires, avec une perméa-
bilité encore plus élevée (~~< = 2), un ruissollement nul et une
évapo-transpiration limité du fait de la faible couverture vé-
gétale du sol (voir ci-dessous § : 3.5), on peut considérer ~ue
la quanti té d' eau ~ui percole dans ces sols doit être de l'ordre
de 1. 300 mm/an.
Toutefois nous verrons que si le drainage interne des
horizons supérieurs des sols du Chaillu est en général rapide,
par contre certains horizons d'altération très profonds restent
gorgés d'eau toute l'année (v. § 3.1.2.). Cette hydromorphie
très profonde, qui parait alors liée à la nature de certaines
roches mères grroliti~ues, a pour consé~uence de limiter à ce
niveau la percolation et l'entrainement des matériaux solubles
ou pseudosolubles. Sur d'autres roches mères, les horizons
profonds sont par contre très bien drainés, l'entrainement des
matériaux solubles du sol est alors possible.
Enfin il existe des types de sols intermédiaires dans les~uels
les phénomènes de lixivation restent importants pour les ho-
rizons supérieurs, et modérés pour les horizons profonds dont
le drainage est imparfait. Ces sols possèdent alors un horizon
d'argile tacheté.
En conclusion: les conditions pédoclimati~ues de
température, de pluviométrie et d'humidité élevée favorisent
une évolution très poussée des sols de type ferralliti~ue et
otp3(+) Indice d'HENIN - AUBERT : D = 1 :- i p2 ou P est la
pluviométrie moyenne annuelle et ~ = 0, 1~_ 0,13
5une lixivation des bases très forte ; mais suivant les condi-
tions de drainage interne des horizons d'altération, l'élimi-
nation de la silice s'effectue plus ou moins rapidement et
l'accumulation relative des sesquioxydes sera plus ou moins
poussée.
Dans tous les cas la quantité d'eau qui percole la
partie supérieure de ces sols est importante, voire même très
importantes, en particulier pour les sols sablo-argileux issus
de grès Bouenzien et à plus forte raison pour les sols sableux
issus des sédiments tertiaires. L'intensité de la lixivation
des bases parait, comme nous le verrons, en être la conséquence
première; mais à ce processus s'ajoute pour lœsols les plus
perméables un net appauvrissement des horizons supérieurs en
fer et souvent en argile.
2.2. LES ROCHES IVIERES
----------------
----------------
Nous avons déjà signalé dans notre introduction la
nette dominance des roches granitiques, toutefois dans la
partie orientale de la zone étudiée ce socle granitique est
recouvert par des formations sédimentaires grèseuse transgres-
sives d'âge très différents:
Des plus récente d'âge néogène, appartiennent à la
série des plateaux Batékés (Ba1)
Ce sont des matériaux. très peu indurés, sableux à grains moyens,
le plus souvent marqués par une usure éolienne importante
(grains quartzeux ronds mats). Toutefois en approchant de la
bordure de ce bassin sédimentaire de nombreux grains de quartz
paraissent avoir été repris par l'eau et présentent alors des
formes rondes ou arrondies luisantes plus ou moins "moirées"
en particulier dans les petites tailles (0,3 à 0,5 mm).
Les matériaux originels qui résultent de l'altération
de cette roche meuble, pauvre en minéraux altérables sont des
sables quartzeux de couleur jaune-ocre avec une fraction argi-
leuse très limitée (généralement moins de 10 %) et une réserve
minérale très faible puisque la somme des bases totales (Ca,
Mg et K) est inférieure à 1 meq/100 g.
Localement ces grès ont subi une certaine silicifica-
tion et peuvent former des falaises avec des sols squelettiques;
mais plus généralement, ces formations sableuses épaisses (puis-
sance de l'ordre de 300 m) donnent naissance à des sols
6extrèmement profonds dans lequels il est rarement possible de
délimiter le passage à la roche mère qui présente une perméa-
bilité en grand, très importante.
Toutefois en approchant du massif granitique du
Chaillu,ces recouvrements sableux Batékés présentent sur le
socle et sur les grès précambriens de la Bouenza, des épais-
seurs nettement plus faibles, les rivières les ont souvent
déblayé dans les vallées, en creusant jusqu'au socle plus
résistant et moins perméable, tandis que les interfluves res-
tent encore recouverts par ces formations sableuses. Sur les
versants des sols formés sur des matériaux d'origine mixte
peuvent être observés.
~ grès du Bouenzien (Bz2), également transgressif,
sont beaucoup plus vieux (précambrien supérieur). Bien que les
géologues aient seulement noté leur présence un peu à l'Est de
la zone étudiée, il semble qu'ils existent encore localement
(en particulier près de la piste Ingoumina-Kibembé) en lambeaux
recouvrant le socle granitique, et ils peuvent être parfois
recouverts par de sables Batékés,
Ces grès légèrement feldspathique, et micacés, sont ici rare-
ment quartziteux, d'où Il absence d'affleurement sains.
Ils donnent naissance à un matériau originel sablo-
argileux avec des sables qU8.r~ze'~-~ n..G taille mO;;Tenn.e, souvent
non usés dans les grandes tailles et en mélange avec ·des
quartz émoussés ou arrondis luisants plus ou moins moirés, dans
les petites tailles. Ce matériau originel est généralement
jaune-ocre à jaune rougeâtre, avec une réserve minérale faible
et une perméabilité importante.
Plus à l'Ouest le massif granitique du Chaillu cons-
titue l'essentiel des roches mères pour la zone étudiée. C'est
un immense batholite de grilllite, fortement érodé dans lequel
quelques petites enclaves métamorphiques ont été épargnées
par la granitisation, et l'ensemble est affecté d'intrusions
basiques et ultra-basiques postérieure à la mise en place
du grani te. (10).
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Les enclaves de roches métamorphiques :
Elles sont essentiellement localisées à 25 km
l'Ouest de Zanaga le long d'un axe nord-sud d'une trentaine de
km de long sur 2 à 3 km de large ; ailleurs 7 les enclaves mé-
truTIorphiques dispersées sont très réduites et les sols qui en
sont issus ont une très faible extension.
Parmi ces roches métamorphiques, les plus fréquentes
sont les quartzites: les Itabirites sont des quartzites à
oligiste, généralement schisteux, avec une alternance de lits
finement quartzeux et de lits d'oligiste. Les affleurements
les ~lu8 importllilts peuvent être observé sur les colliuçs de
lVIoutiéné :.j"t plu.s au :::n;H1 .f.œès du hameau de Dziba-Dziba.
Les quartzites à amEhiboles et amphibolites sont
beaucoup plus fréquents, mais tous les termes intermédiaires
entre les deux types de roches peuvent être observés. Dans les
premiers la texture de la roche est finement grenue et nette-
ment schisteuse. Dans les amphibolites au contraire la texture
schisteusedisparait et des pyroxènes sont fréquents.
Ces roches métamorphiques: Itabirites, quartzites à
amphibole, amphibolites et pyroxeno-amphibolites s'observent
souvent côte à côte avec des pendages subverticaux, ce qui fait
que les sols qui en résultent, sauf dans des cas très parti-
culiers, résultent à la fois de la décomposition de ces dif-
férentes roches (mélange ou juxtaposition).
Les "granites" du Chaillu
=========================
Sous cette appellation globale sont réunies un en-
semble de roches éruptives très hétérogènes dans le~quels deux
types principaux de granite: granite à faciès gris et granite
à faciès rose. sont plus ou moins intimement mélangés non seu-
lement à l'échelle du massif, mais également à celui de l'af-
fleurement et même de l'échantillon.
Ces deux faciès qui correspondent, d'après les travaux géolo-
giques (10), aux deux phases de granitisation, peuvent être
caractérisés de la manière suivante.
1°/ Granite à faciès gris: il correspondrait à la pre-
mière phase de granitisation et se caractérise macroscopique-
ment par sa coloration grise due à la présence de minéraux
ferromagnésiens. Dans le faciès gris à biotite, le plagioclase
(oligoclase) est abondant et la composition correspond à une
granodiori te à biotite. Dans le facï"ès gris à bi-otite et am-
8phibole, le plagioclase plus basique (andésine) est également
abondant et les ferromagnésiens sont plus abondants. La compo-
sition de ce faciès varie de la granodiorite à la diorite quart-
zique, à biotite et amphibole et pyroxène situées aux voisi-
nages de septa d'amphibolites et de pyroxeno-amphibolite (10).
2 0 / Granite à faciès rose ~ macroscopiquement beaucoup
plus leucocrate, riche en microlline, avec de rares plagioclases
généralement acides, de la biotite et parfois de la muscovité.
La texture de ces granites roses sont très variables porphy-
roïdes pegmatitique, aplitique .• Chimiquement, ce faciès rose
correspond à un granite calco-alcalin monzonitique (10).
Bien que très différents du point de vue minéralo-
gique, ces deux faciès ne sont donc pas très différents du
point de vue de la composition chimique globale et nous verrons
que les sols qui en sont issus présentent des caractéristiques
assez semblables tout au moins pour les horizons supérieurs.
Par contre au niveau des horizons d'altération et d'accumula-
tion de sesquioxydes, les processus pédogénétiques paraissent
assez différents essentiellement en fonction des conditions de
drainage interne. En effet dans le cas du faciès granodioritique
gris, les horizons d'altérations sont généralement bien drainés
et nous verrons que la plus grande partie de la silice des
silicates hydrolysés est éliminée du profil, tandis que les
sesquioxydes s'accumulent sous forme cristalline (gibbsite et
goethite). Par contre, dmls le cas des granites roses, le
drainage interne des horizons d'altération s'effectue semble-t-
il très mal; ces horizons restant gorgés d'eau toute l'année,
la silice provenant de l'hydrolyse des silicates primaires est
plus difficilement éliminée, ce qui explique la génèse abon-
dante de minéraux argileux essentiellement kaolinitique.
Cette distinction fondamentale entre les conditions
de drainage au niveau des horizons d'altération liée à la na-
ture pétrographique des roches mères n'est pas toujours aussi
nette que nous verrons de le dire, en raison du mélange de ces
deux faciès pétrographique ; et nous verrons que dans de nom-
breux cas, on observe côte à côte ces deux types de drainage
et d'altération, ou au contraire, lorsque le mélange des deux
faciès est plus intime, les conditions de drainage sont inter-
médiaires : l'hydromorphie est moins permanente, mais l'éva-
cuation des produits issus de l'altération s'effectue assez mal.
Les roches basiques
Les intrusions de roches basiques ou ultrabasiques
(dunite et surtout dolérites) forment de petits pointements
très localisés dans le massif ôranitique et dans les septa de
roches métamorphiques. Les sols qui en résultent très peu
étendus, sont rarement issus seulement de la décomposition de
ces roches basiques.
Quelques soient la nature de ces roches sédimentaires,
métamorphiques ou éruptives, les conditions pédoclimatiques
sont telles que l'altération se poursuit jusqu'à une grande
profondeur. Les sols, très épais; recouvrent partout le paysage
et les affleurements ou chaos rocheux sont donc très rares et
uniquement localisées au fond des vallées en voie de creusemento
C'est là, que peuvent être recherchées les carrières des
pierres à batir.
Les matériaux latéritiques indurés sont par contre plus fré-
quents, mais le plus souvent recouverts d'un épais manteau de
terre sur les collines et les plateaux. Les affleurements de
ces matériaux doivent, comme nous le verrons, ~tre recherché





2.3.1. Les forêts et savanes.
Le massif du Chaillu ne constitue pas seulement, une
unité géologique, c'est également une unité botanique puisqu'il
correspond à une avancée de la forêt dense humide sempervirente
dans les savanes du Sud-Congo ( + ).
L'extension de ce domaine presque exclusivement forestier
parait cependant un peu plus importante ~ue celle du socle gra-
nitique, et ces forêts denses humides débordent notablement sur
les formations sédimentaires marginales.
Dans cette zone de grande et belle forêt dense, il
est cependant curieux d'observer des petites savanes ( 3 )
isolées ~ui occupent seulement une partie des sommets d'inter-
fluves. Ces petites savanes faiblement arbustives qui possèdent
un tapis graminéens dense et élevé constitué par de grandes
andropogonées sont parcourues annuellement par des feux de
~rousse extrèmement violents, qui explique leur persnnité,
malgré le dynamisme de la forêt.
2.3.2. Origine des savanes incluses.
Ces petites savanes ne paraissent pas d'origine éda-
phiques, car la comparaison entre les sols de savanes et ces
sols forestiers proches, les uns des autres, et en des posi-
tions topographiques analogues montre qu'il n'existe pas de
différences marquées entre les sols forestiers et les sols de
savane.
Deux hypothèses peuvent être retenues :
- Ces savanes sont d'origine paléoclimatique ; elles
auraient subsisté localement par suite des défri-
chements et des feux de brousse (2).
- Ces savanes sont d'origine anthropique, dues à des
défrichements répétés accompagnés de brulis sévères
qui ont empèché le recru forestier de se réinstaller.
( +) Cette forêt dense humide sempervirente à Cynometra (4,9),
encercle des savanes faiblement arbustive dans lesquelles
on note la présence de :
Hyparrhenia diplandra, Hyparrhenia lecontei, Aframomum
stipulatum, Pteridium aquilinum, Fimbristylis sp. avec
dans la strate arbustive : Hymenocardia acida, Anona
arenaria, Psorospermum febrifugum, Bridelia ferruginea •.•
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Des jachères à fougères.permettant le passage du feu#se sont
installées sur ces terres dégradées, et progressivement, des
groupements végétaux herbacés (jachère à impérata) puis une
véritable savane pyrophyle s'est développée. Le feu limitant
la reconquête par la forêt, ces savanes seraient actuellement
en équilibre avec le "fire climax".
La dispersion de ces petites savanes qui n'occupent
pas uniformément toute la surface des interfleuves, la forte
densité de ces savanes autour du gisement de fer Moutiené autre-
fois exploité artisanalement. Enfin le développement de ces
savanes près des agglomérations relativement récentes et le
long des nouveaux axes routiers, inclinent à penser que la
deuxième hypothèse est ici la plus probable.
La juxtapposition de ces deux types de végétation aux
exigences écologiques aussi dissemblables sur un milieu éda-
phique identique, s'explique cependant non seulement par le
"fire-climax" mais enCGre par les différences de pédoclimat.
Comme nous l'avons vu sous forêt le sol ne se déssèche pas
complètement pendant la saison sèche pourtant marquée, tandis
que sous savane l'humidité du sol s'abaisse sensiblement en-
dessous du point de flétrissement pendant la saison sèche tout
au moins pour la partie supérieure du profil.
Une comparaison intéressante~ qui fait ressortir
l'influence de cettè saison sèche marquée, peut être faite avec
la région de Sembé-Souanké dans le nord du Congo. C'est égale-
ment le domaine de la forêt dense humide, mais là.les enclaves
de savanes n'existent pas, on observe toutes sortes de jachères
parfois de véritables "brousses", très dégradées par des cul-
tures répétées, mais pas une véritable savane.
Si la pluviométrie est analogue par contre ici il n'y a pas
de saison sèche marquée et un type de végétation adapté à la
siccité saisonnière n'est pas appelée à s'installer.
Les savanes sur sols sableux.
Le problème est différent pour les vastes savanes qui
s'étendent à l'Ouest de l'Ogooué sur les sols très sableux
issus des formations Batékés. Ici la texture très grossière
et le drainage trop rapide des sols ne permet pas à la végé-
tation même dense de limiter le déssèchement du sol pendant la
saison sèche ; d'ailleurs la forêt dense cède la place à des
forêts très secondarisées de type mésophiles semi-caducifoliée,
à sous bois sempervirent, qui prolonge les forêts galeries
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souvent marécageuses sur les pentes les plus abrupts, tandis que
les sommets des vastes collines et les versants les moins en
pente sont occupés par des savanes faiblement arbustives au tapiE
graminéen laches (5 et 6). Ici encore la forêt présente un dyna-
misme positif; mais les lambeaux forestiers résiduels sont très
défrichés, les feux de brousse qui parcourent les savanes, sou-
vent plusieurs fois par an, sont plus rapides et moins violent
en raison du caractère moins dense et beaucoup moins élevée de
la strate herbacée, mais les lisières forestières souvent très
minces qui séparent les zones forestières défrichées de la
savane, peuvent être la proie des flammes. Les espèces herbacées
qui se sont développées dans la jachère permettent ensuite le
passage des feux et l'extension des savanes parait se poursuivre
au moins dans ,ces secteurs.
2.3.3. Influence du couvert végétal sur la pédogénèse.
Du point de vue de la pédogénèse, qu'elles sont les
conséquences directes ou indirectes de ces différents types de
couvertures végétales du sol ?
Nous avons déjà signalé l'influence sur le pédoclimat
et particulièrement sur le bilan hydrique des sols, mais il ne
semble pas que le concrétionnement ou l'induration des horizons
riches en sesquioxydes soit spécialement plus poussée dans ces
sols de savane que dans les sols forestiers 9 car les horizons
spécialement riches en sesquioxydes sont relativement profonds
et même sous savane le déssèchement n'est vraiment marqué que
dans les horizons supérieurs. En dessous d'une profondeur de
l'ordre du mètre, les horizons des sols sur granite restent
toujours légèrement humides.
En ce qui concerne le cycle des matières organiques
du sol,les différences sont par contre beaucoup plus nettes :
- ê~~~_f~~~~_~~g~~_~~~i~~_~~~E~~~~~~g~~, l'apport des débris
organiques sur le sol est théoriquement réparti à peu près éga-
lement tout le long de l'année. Cependant la saison sèche se
fait légèrement sentir par un ralentissement de l'activité
biologique des sols ; ce qui explique la nette augmentation du
taux de matières organiques des sols en cette saison (4). Des
mesures pondérales sur l'importance de la litière seraient à
faire, mais à première vue, il ne semble pas que, sous ce type
de végétation, la couche de feuilles mortes et de débris végé-
taux qui recouvre le sol soit beaucoup plus importante en
cette saison.
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- Sous les forêts semicaducifoliées, (sols sableux), la litière
- - - - - - - - - - - - - - - - -
est toujours beaucoup plus épaisse et grossière spécialement
pendant la saison sèche. Mais ce phénomène s'cxpli~ue facilement
par la chute préférentielle des feuilles en cette saison, pour
la grande majorité des arbres et par un net ralentissement de
l'activité biologi~ue des sols (4) due probablement à la des-
siccation des horizons supérieurs pendant cette période.
- ~o~s_l~s_d~f~é~e~t~ !y~e~ ~e_s~v~~, l'apport de débris orga-
niques sur le sol est très faible du fait de l'influence des
feux de brousse ; et les ~uel~ues tiges herbacées incomplète-
ment brûlées, se dessèchent et sont la proie des termites.
En ce ~ui concerne le développement du système raci-
naire et l'apport de matières organiques par décomposition in
situ des racines mortes, le système d'enracinement superficiel
de la forêt s'oppose a l'enracinement moins concentré en sur-
face des sols de savane.
Le bilan de ces apports de matière organi~ue sur et
dans le sol conduit donc à distinguer fondamentalement les sols
forestiers, dont l'horizon humifère est surtout concentré dans
les tous premiers centimètres du profil, tandis que dans les
sols de savane les horizons humifères sont mieux développés,
mais jamais aussi riches en surface.
Couvert végétal et érosion
Enfin du point de vue de l'érosion, sous végétation
naturelle, il ne semble pas qu'il y ait des différences, fo~da­
mentales entre les sols de savane et les sols de forêt. car
sauf dans le cas de pentes fortes, l'érosion est en général
très faible par suite de la bonne perméabilité de la plupart
des sols, de la bonne structure des horizons humifères et du
caractère exceptionnel des pluies ruisselantes.
Toutefois,sur les sols sablo-argileux issus de grès Bouenzien,
nous avons noté, sous savane avec des pentes fortes à très
fortes.des preuves évidentes d'une-érosion en nappe légère avec
un net déchaussement des touffes graminéennes accompagnées de
petites terrassettes recouvertes de sables déliés en amont
des obstacles végétaux. Tandis que eous les forêts voisines
les traces d'érosion sont nettement moins visibles.
2.4. ~~~~g~~~~~
2.4.1. ~e modelé de la zone graniti9~~.
Lorsque l'on parcours les routes et pistes qui tra-
versent la partie orientale du massif granitique du Chaillu, on
se rend mal compte de la forme des reliefs en raison du manque
de visibilité due à l'écran forestier qui borde constamment la
route. On remarque cependant que la piste parcourt souvent des
petits plateaux séparés par des vallées relativement étroites
avec une dénivelée maximum variant entre 30 et 80 mètres. En
examinant la carte topographique par contre, on se rend mieux
compte de l'homogénéité de l'altitude et de la forme subaplanie
de ces sommets de collines, qui font penser a une ancienne sur-
face d'érosion pénéplanée, qu'un réseau hydrographique juvénile
est en train de disséquer.
Cette ancienne surface inclinée vers la Nord-Est c~l­
mine à quelques km au nord des monts NiDoumou à une altitude un
peu supérieure à 700 m et siabaisse progressivement vers
l'Ogooué à une altitude de l'ordre de 550 m. Vers le Sud, cette
ancienne surface domine de 300 mètres environ la gouttière SE
~"'W empruntée par la rivière Lelali (~) qui constitue une dé-
pression périférique typique en bordure du massif granitique.
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(Jl ) Au Sud de la zone étudiée la route lVIouyondzi-Sibiti-
Mossendjo suit approximativement cette gouttière.
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De puissantes buttes témoins, d'altitude comparable, ont été
isolés par les largès vallées de la Lekoumou, Loyo, Louango
et Bouenza.
Si les plateaux, particulièrement ceux de Bouyala-
Bikié de Zanaga et de Banbama, ont conservé une morphologie
aussi remarquable c'est comme nous le verrons que des phénomènes
d'induration et souvent de cuirassement, sans doute anciens,
ont consolidé les sols et protégé ces anciennes surfaces tabu-
laires. Toutefois le cuirassement est nettement moins systéma-
tique que sur les plateaux de Mouyoudzi et de Sibiti et les
éléments indurés sont souvent moins nettement en place (~).
L'influence de la nature pétrograpllique du sous sol
nuance quelque peu ce schéma général. Des reliefs un peu plus
accusés dominent légèrement cette surface et correspondent à
des zones riches en quartzite ferrugineux ou en amphibolite :
Crète Nord Sud Moutiéné - N'Gonaka - Dziba-Dziba (700 m). Dans
le cas des monts N'Doumou (800 m) par contre ce sont essentiel-
lement des granodiorites à amphiboles.
2.4.2. Le modelé des zones sableuses.
Lorsque l'on franchit 110gooué vers le Nord-Est, le
modelé diffère totalement, nous trouvons des croupes puissantes
aux sommets arrondis avec de longs versants et un réseau hydro-
graphique peu dense et très peu ramifié, auquel s'ajoutent des
vallées sèches parfois suspendues. C'est la zone des hautes
collines sableuses qui ont été longuement étudiées (5, 6) plus
à l'Est.
2.4.3. Influence de la topographie sur la pédogénèse.
Quelles sont les conséquences de ces deux principaux
types de modelé sur la différenciation des sols ?
Dans le cas des collines à sommets subaplanies de la
zone granitique, la catégorie de sol la plus répandue corres-
pondra à des sols de pente très faible à faible pour lesquels
le ruissellement est limité.
(it) Il est peu probable, que ces deux surfaces, ainsi sclé-
rosées, correspondent à la même unité géomorphologique
étant donné la différence d'altitude; on remarquera
cependant que de part et d'autre de la Bouenza les pla-
teaux de Tsiaki paraissent se rattacher à la surface
d'altitude supérieure.
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Le drainage interne parait en général suffisant pour qu'il nÎy
ait pas d'hydromorphie marquée tout au moins dans la partie su-
périeure des sols. Les vallées en V, assez étroites, présente-
ront des pentes moyennes à fortes sur lesquels les sols sont
moins profonds légerement tronqués par une érosion généralement
peu apparente. Localement.on observera sur ces pentes des sols
cuirassés : cuirasse do bordure de plateau dA.ns la partie supé-
rieure du versant ou simplement blocs de cuirasse plus ou moins
demantelé qui affleurent par suite de l'érosion. Le fond des
vallées est étroit avec des replats alluviaux de quelques mètres
seulement séparés par des sauts ou chaos rocheux.
Dons la zone des hautes collines sableuses, le ruis-
sellement et l'érosion restent très limités par suite de la
forte perméabilité des sols, cependant en fonction de la posi-
tion des sols, le long de la pente, une certaine différenciation
des sols peut être observée :
- Minime et portant simplement sur le développement des horizons
humifères dans le cas des sols de savane sur pente moyenne en
fonction de conditions pédoclimatiques légèrement différentes.
- Beaucoup plus importante dans le cas des sols de forte pente
en particulier sous forêt avec des phénomènes de lessivage
oblique et d'accumulation de matières organiques et de fer dans
les sols de la partie inférieure des versants.
Par ailleurs les conditions de mauvais drainage qui
règnent dans les vallées alluviales sableuses entrainent fré~uem-
~ent une hydromorphie marquée avec formation de pseudo-
podzols de nappe et localement présence de sols hydromorphes
organiques tourbeux par~ois enterrés.
Le modelé des régions sur grès Bouenzien présente ici des carac-
téristiques nettement différentes ~ les plateaux sont rares et
peu étendus (près 1e Mali p. ex.) et nous observons des petites
collines aux sommets simplement subaplanis séparés par un ré-
seau hydrographique nettement plus ramifié, avec des vallées
en V plus ouvert que sur granite. Souvent ce dernier affleure
au fond de ces vallées, tandis que les sols des interfluves
sont issus de la décomposition de grès.
j
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2.5. L'ACTION DE L'HOMME ET DE LA FAUNE
Si les cultures perennes ou annuelles n'occupent ~ue
de faibles surfaces dans la zone étudiée en fonction de la den-
sité réduite des populations; par contre l'influence de l'homme
sur la nature du couvert végétal peut être considéré comme très
importante dans la mesure ou l'homme est responsable de la sava-
nisation (v. ci-dessus). Cependant à l'exception des environs
immédiats de QuelQues gros villages, anciens ou actuels, le
temps de repos pendant lequel les terres sont laissées en fri-
che, est suffisamment long pour que le sol retrouve par une
jachère forestière l'état d'équilibre antérieur.
Lorsque le cycle de culture est trop allongé, on observe, par
contre une dégradation des sols en surface avec un net appau-
vrissement en argile. La structure devient particulaire avec de
nombreux sables grossiers nus. Une jachère à fougères s'installe
sur ces sols, également appauvris chimiquement, et le feu gène
la recolonisation par des essences forestières. Cette jachère
à fougères peut être un premier stade Qui conduit à la savani-
sation.
Dans le cas des sols sur roche granitique, cette sava-
nisation due ou entretenue par l'homme et les feux de brousse,
n'entraine pas une évolution très différente des sols, car les
humus forestiers et de savane n,e sont pas fondamentalement dif-
férents, par contre pour les sols sur matériaux sableux Batékés
le type d'humus et avec lui l'évolution du sol paraissent fon-
damentalement moaifié (v. § 3.5).
Cette action de l'homme peut cependarlt paraitre né-
gligeable par rapport à l'action de la faune du sol et parti-
culièrement des termites. Bien que les édifices épigés soient
ici relativement rares, on note la présence de termites dans la
plupart des fosses d'observations: nids et galeries sont ex-
trèmement fréquents ainsi que les remaniements dus à ces ani-
maux dans la partie superficielle des sols. Sous forêt, que ce
soit sur roche granitique ou à plus forte saison sur matériaux
sableux, la partie supérieure de l'horizon humifère est riche
en agrégats brun-noirâtre humifère souvent accrochées à des
radicelles, qui provieIlUent de la désagrégation de galeries
ou de petites logettes construites par les termites.
L'analyse comparée de ces matériaux et du reste de
Ilhorizon humifère de surface indi~ue des teneurs en matières
organi~~es beaucoup plus importantes (2 fois plus environ), mais
avec un rapport C/N comparable et un taux de c~rbone humifié
généralement un peu supérieur. La réaction est analogue ou plus
acide et la texture plus argileuse (5).
Les édifices .'. i ti~ues épigés (type'-';rmitière Champig'·.on)
sont par contre moins fr'éCluents et donc d'une importance pédo-
généti~ue moindre. Mais nous retrouvons encore un matériau net-
tement plus argileux Clue le sol sous jascent~ environ deux fois
plus riche en matières organiques~ avec un rapport C/N analogue
et des taux de carbone humifié et rapport acide fulvi~ue/humique
peu différents. La réaction est par contre motns acide ~ue dans
Ilhorizon hur.ilifère de surface et la somme des bases échangeableu
est un peu plus élevée.
Il est difficile de faire un bilan précis de l!La~io~
des termites dans la partie supérieuro de ees sols. T,a natl)::..~e
des matériaux construitscque nous observons sur le sol, ou
juste en dessous de la litière, montre Clue fort probablemen~
la majorité des matériaux proviennent d.e la partie supérieur';::.
du sol et ~ue par consé~uent, il Y aurai t surtout une red:i.stri
bution de ces matériaux preSC1118 SU11 place ~ avec surtout une
action sur la structure des sols, par contre li accumulation.
absolue de matériaux de texture fine dans la partie supérj.eï.1J.·,;
du sol est moins certaine? Cè:ir nous ignorons si les matériau;::
argileux ont été prélevés en profondeur ou simplement dane
Ilhorizon humifère de surface.
Du point de vue de l'évolution des matières organiClues, on
peut se demander en particulier dans le cas des sols forestiers
à humus grossier sur matériaux sableux~ si les termites ne
contribuent pas à limiter les synthèses humi~ues (s.s.) et
favorisent plutôt la production de corps organi~ue plus solu-
bles en milieu acide, ~ui migrent dens ces sols et permetten-c




III - CARACTERISTIQUES MORPHOLOGIQUES ET PHYSICO-CHIMIQUES DES SOLS. '. i
Remarque liminaire :
Avant d'entreprendre l'étude détaillée des principales
catégories de sols que l'on peut observer dans la partie occi-
dentale du Chaillu, il parait nécessaire de faire un certain nom-
bre de remarques générales sur la complexité morphologique et
génétique de ces sol~.
Nous verrons en effet que, le plus souvent, l'examen
des matériaux constitutifs des différents horizons de ces sols
conduit à penser que dlune part ces sols ne peuvent résulter d'un
simple altération et évolution pédogénétique "in situ" à partir
seulement de la roche mère locale, mais que des remaniements avec
fréquemment des apports extérieurs (matériaux allochtones) sont
intervenus, et que d'autre part ces matériaux qu'ils soient pos-
siblement autochtone ou non, ont été marqués par des pédogénèses
antérieures. Ces deux caractéristiques de ces sols complexes se
manifestent dans le profil par la présence d'éléments résiduels
autochtones ou allochtones plus ou moins transformés par un cer-
tain transport, et des matériaux ferrallitiques qui présentent
une facture différente, impliquant des conditions de pédogénèse
diverses et par conséquent successives.
Du point de vue de la morphologie générale des profils,
la complexité de ces sols se manifeste par l'individualisation
de trois ni_v~aux (,* ) grossièrement parallèles à la surface du
sol :
- le niveau su~érieur cGnstitué généralement de matériaux
meubles de texture non grossière (inférieure à 2 mm)
- le niveau moyen caractérisé au contraire par la forte
concentration en matériaux grossiers de di~lètre supérieur à 2 mm
d'origine résiduelle ou ferrallitique.
le niveau inférieur en général peu ou non remanié qui
comporte en dessus des horizons d'altération,différents autres
horizons variés comme l'horizon d'argile tacheté.
( .. ) Nous utilisons le terme niveau plutôt que horizon ou ensemble
d'horizons, en raison de l'incertitude qui demeure quant à
l'origine géomorphologique ou pédogénétique de ces couches.
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Les· observations rapportées dans ce chapitre permettront
de préciser les caractéristi~ues de ces différents niveaux, mais
aucune théorie générale uni~ue (v. § 4.1.2) qui cadre entière-
ment avec l'ensemble de ces observations n'a pu encore ~tre
élaborée. Du point de vue classification des sols, nous noterons
au niveau du groupe ou du sous groupe, la nature remaniée de la
plupart de ces sols conscient de l'incertitude qui plane quant
aux processus m~mo de ces remaniements et quant à l'époque à
laquelle, ils sont intervenus.
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3.1. LES SOLS FERRALLITIQUES ]'ORTElVIENT DESATURES REMANIES
JAUNES DERIVES DE ROCHE GRANITIQlfE 0
Si l'on examine simplement la partie supérieure des
profils de ces sols, c'est a dire les deux ou trois premiers
mètres, on est étonné par la monotonie des profils dans les~uels
seuls les horizons humifères se différencient du matériau sous
jascent toujours jaune, argilo-sableux à sables grossiers, très
homogène souvent sur plusieurs mètres.
On peut alors classer ces sols en deux catégories en fonction de
leurs types d'humus: sols de forêt et sols de savane. Mais ces
deux types d'humus, non grossiers, ne sont pas fondamentalement
différents et cette distinction ~ui peut être utile pour l'agro-
nome, ne correspond pas à deux types d'évolution vraiment dis-
semblables.
Plus en profondeur par contre, des horizons bien diffé-
renciés apparaissent ~ui permettent de distinguer des types
d'altération et d'évolution pédogénéti~ue moins constantes. Une
classification basée sur les caractéristi~ues évolutives de ces
horizons profonds est alors possible, mais d'un intérêt nul pour
l'agronome.
Nous étudierons successiveoent ces deux parties des
profils, ~ui possèdent probablement un lien de parenté plus ou
moins complexe Cv. § 4.1.2) mais dont les caractéristi~ues pa-
raissent indépendantes.
3.1.1. Le niveau supérieur des sols issus de granite.
Il se caractérise :
- par sa grande épaisseur, sauf sur les pentes la plus abrupt
son homogénéité texturale remar~uable sans éléments gros-
siers.
seuls les horizons supérieurs parfois légèrement moins
argileux se différencient par leur couleur, leur structure et




Nous prendrons comme exemple le profil ZA 55 observé
en position plane de colline à sommet subaplani, sous forêt
humide sempervirente peu secondarisée, à 4 km au Nord de Misasa.
o - 35 cm
35 - 80 cm
80 à plus de
300 cm
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Sous une litière continue, mais très peu épaisse,
comme posée sur le sol et constituée de ~uelques
feuilles et brindilles peu décomposées, on observe
un chevelu racinaire à la surface du sol.
horizon humifère, argilo-sableux à sables grossiers
brun sombre (10 YR 3/2) homogène grumeleux fin
bien développé sur deux à trois cm, passant gra-
duellement à un matériau~ toujours humifère
un peu plus argileux à structure nuciforme moyenne
à fine, de cohésion faible à moyenne, assez bien
développée. Légèrement humide, meuble avec un en-
racinement surtout subhorizontal de taille moyenne
à grossière spécialement développé dans les dix
premiers centimètres.
Passage graduel et faiblement ondulé à :
un horizon de pénétration humifère légèrement hété-
rogène, un peu plus argileux, avec des taches et
trainées irrégulières peu contrastées brunes, dans
un matériau jaune légèrement brunâtre (10 YR 5/6)
qui devient largement dominant en profondeur. La
structure massive moyennement cohérente avec débit
polyédrique, se résoud en une agrégation élémen-
taire microgrumeleuse. La porosité est élevée.
L'ensemble est friable à meuble, légèrement humide
avec un enracinement moyen et grossier limité.
Très graduellement on passe à :
un matériau jaune faiblement brunâtre, argilo-
sableux à argileux à sables grossiers, très homo-
gène. Sans structure individualisée, à débit
polyédrique moyen à grossier de cohésion moyenne
se résolvant en farineux microgrumeleux, légèrement
humide, enracinement rare limité à quelques
racines de taille moyenne.
Sous sav[~ne
A une centaine de mètres du profil précédent et en
même position topographique, on observe, sous savane faiblement
arbustive à Hyparrhenia diplandra et Hyménocardia acida, le
profil suivant (ZA 56) :
En dehors des touffes d'Hyparrhenia, le sol est généra-
lement nu avec seulement quelques chaumes d'andropogonés en
grande partie c~rbonisés (feu de brousse 5 mois au paravant).
o - 18 cm
18 - 35 cm
35 - 80 cm
80 à plus de
400 cm
herizon humifère, noir homogène (10 YR 2/2) argilo-
sabl~ux à sables grossiers à structure grumeleuse
fine moyennement développée devenant progressive-
m.ent nuciforme moyen faiblement individualisé. Le
chovelu racinaire fin d'origine essentiellement
graminéenne est dense à très dense et confère à
Itensemble peu humide, une cohesion d'ensemble.
Passage graduel à :
~ (10 YR 4/4) de pénétration humifère homogène
argile-sableux, sans structure bien individualisée
à tendance polyédrique grossière de cohésion mo-
yenne. Enracinement surtcut fin, réparti peu im-
portant - fridble,peu humide.
Passage graduel irrégulier à :
horizon de pénétnation humifère hétérogèno avec de
larges trainé8s brunes qui s'aElincissent vers le
bas et correspondent probablement à d'anciens pas-
sages de racines dans un matériau jaune légèreDent
brunâtre (10 YR 5/8) la structure est peu visible
à tendance polyédrique moyenne de cohésion moyenne,
se résolvant en farineux microgrumeleux, avec une
porosité importante, Enracinement limité. Progres-
sivement les taches et trainées subverticales
brunes deviennent plus raros avec des limites
moins contrastées et l'on passe:
à un matéri~u jaune légèrement brunâtre à jaune
(10 YR 5/8 à 6/8) argileux à sables grossiers
sans structure d'ensemble se résolvant en farineux
microgrumeleux, friable à meuble pratiquement dé-
pourvu de racine s, f ai blernent humide.
Comparaison physico-chimique et morphologiq~e des niveaux supé-
rieurs de sols forestiers et des sols de savane sur roche gra-
ni tique.
Les différences morphologiqu8s entre ces ~eux types de
sols sont relativement minimes et portent donc essentiellement
sur la nature et la pénétration des matières organiques. Les
caractéristiques physico-chimiques des horizons supérieurs sont
elles très différentes ?
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Les variations texturales entre les différents horizons
sont faibles et si parfois les quinze à vingt premiers cm du
·profil sont légèrement appauvris en argile, il ne semble pas que
ce processus soit plus marqué sous forêt que sous savane.
Les matières organiques paraissent un peu plus abon-
dantes dans les sols forestiers que dans les sols de savane,
avec en général des teneurs de 6 à 7% pour la couche 0-10 cm et
un peu moins sous savane. En fait ce sont surtout sous forêt,
les deux ou trois premiers cm, qui sont très riches en matières
organ~ques (12 à 15%), et le rapport C/N de l'ordre de 14 pa3se
rapidement à 10-11 en dessous.
Sous savane, par cont~e le degré d1évolution des matières orga~
niques est un peu plus faible dans l'horizon supérieur avec un
rapport C/N compris èntre 14 et 18, mais les taux de carbone
humifié restent analogues et assez faibles de l'ordre de 11 à 15%,
avec dans les deux cas une dominance d'acides fulviques sur les
acides humiques. Enfin les horizons humifères des surfaces sont
de couleur brune plus sombre sous savane que sous forêt sans
doute par suite de la présence de fines particules de charbon
végétal provenant des feux.
Du point de vue de l'état de complexe absorbant dans
cet horizon humifère de surface, il existe par contre des dif-
férences importantes entre les sols forestiers et les sols de
savane: Sous forêt, le pH est très acide (3,6 à 4,0) avec une
somme des bases échangeables généraloment inférieure à 1 meq/100g
et souvent comprise entre 0,3 et 0,8 meq. Le taux de saturation
est alors très faible (inférieur à 10%). Sous savane, au con-
traire, les sols sont un peu moins acides: le pH est générale-
ment compris entre 4,5 et 4,7 et si la somme des bases n'est
guère plus importante le taux de saturation est un peu supérieur.
§o~s_c~f~i~r~ : cet horizon de surface des sols parait présenter
des caractéristiques assez différentes suivant le type de défri-
chement et d'entretien de la plantation. Par exemple dans les
lignes, nous avons dosé sur des prélèvements agronomiques (4)
des teneurs en matières organiques de moins de 3%, et 4,~% sous
les andins vieux de quatre ans, pour la couche (0-15 cm). Dans
le cas général des petites plantations caféières paysanes (7),
l'hétérogénéité est plus grande encore et sans lois, les te-
. .
neurs en matières organiques varient énormément de 3 à 7% avec
un rapport C/N compris entre 11 et 16 et si le pH et la somme
des bases échangeables sont le plus souvent supérieurs à ·ce
qu'ils sont sous forêt, les valeurs sont cependant assez
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variables: le pH est compris entre 3,9 et 4,9 et les bases
échangeables entre 0,8 et 4 meq/100 g.
L'influence de la couverture végétale sur les caracté-
ristiques physico-chimiques des horizons supérieurs de ces sols
est donc relativement importante. Qu'en est-il en profondeur?
Tout d'abord la pénétration humifère est-elle fondamen-
talement différente sous forêt et sous savane ?
Elle reste homogène dans les deux cas jusqu'à 35 à40 cm
de profondeur, mais par la suite apparaissent des différences
dans la répartition ou le mode de pénétration des matières orga-
niques. Sous forêt, la pénétration humiÎèro reste homogène dif-
fuse ou légèrement hétérogène, tandis quo sous savane, les taches
et trainées colorées en brun par les matières organiques sont
nettement plus individualisées et contrastées et la pénétration
humifère est encore visible vers 100 à 130 cm de profondeur,
tandis ~ue sous forêt elle n'est apparente que jusqu'à 60 à 90 cm
de profondeur.
Du point de vue analytique, les différences sont moins
visibles; les teneurs en matièr8s organiques sont de l'ordre de
1 à02% vers 50 cm de profondeur et de 0,7 à 0,8% vers 1,20 cm,
que ce soit sous forêt ou sous savane.
Dans les deux cas, ce sont des matières organiques assez évoluée
avec un rapport C/N inférieur à 10 et une dominance marquée des
acides fulviques sur les acides humiques. La réaction est cepen-
dant un peu moins acide sous savane que sous forêt (pH: 4,6 à
5,0 au lieu de 4,1 à 4,5).
En dessous de ces horizons humifères, on passe à un
matériau argilo-sableux à argileux (50 à 60% d'argile) ~e couleur
jaune, sans structure d'ensemble marquée, à débit polyédrique de
cohésion moyenne, friable, se résolvant en farineux microgrume-
leux. Malgré sa texture assez lourde, ces horizons restent hu-
mides toute l'année, mais jamais saturés et possèdent une bonne
perméabilité. La réaction est un peu moins acide (pH 4,6 à 5,2).
La somme des bases échangeables est très faible (0,25 à 0,6
meq/100 g). Ces sols présentent donc un horizon B (s.l.) forte-
ment désaturé.
L'épaisseur de ce niveau supérieur est généralement
importante (3 à 4 m) et atteint parfois plus de 7 m en particulier
sur les plateaux et collines de la sous préfecture de Banbama.
Sur les pentes fortes par contre en particulier en bas de versant,
l'épaisseur de ce niveau devient plus faible par suite d'une
reprise d'érosion actuelle.
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Enfin on note parfois à la limite infériûure de ce
niveau, un petit horizon toujours argilo-sableux mais à sables
plus. grossiers. Ces particules de la taille de petits graviers.
sont constituées soit de débris de quartz, soit des petits gra-
villons ferrallitiques de 2 à 4 mm de diamètre, ou les deux. Au
point de vue quantitatif cette fraction grossière contenue dans
les 30 à 50 derniors cm de ce niveau, représente peu de chose
(5% environ), elles annoncent déjà le niveau moyen qui se carac-
térise précisement par un pourcentage élevé de matériaux grossiers
3.1.2. Le niveau moyen et inférieur des sols issus de
~ranite.
Si le nivoau supérieur de oes sols se caractérise par
une faible différenciation des horizons et une certaine monotonie,
par contre le niveau inférieur parait beaucoup plus varié.
Cette hétérogénéité pédclogique est probablement liée fondamen-
talement à la nature de la roche-mère, qui varie assez peu du
point de vue de la ccmposition chimique globale, mais présente
des facièes minéralogiques assez différents (v. § 2.2.). Du Zait
du mélange plus cu moins intime de ces deux faciès gris et rose,
non seulement, il existe une gamme assez étendue de différencia-
tion pédogénétique, mais encore il est généralement impossible
de représenter cartographiquoment du moins à petite échelle cette
mosaïque de sols.
Profils types :
Type l - Bntr8 lVIalima et Sténégé, on observe dans une carrière de
"latérite" proche de la route, le profil suivant sur un versant
forestier à pente moyenne, puis forte:
Le niveau supérieur très analogue à celui décrit
prGcédemment est ici d'une épaisseur un peu plus
faible, de l'ordre de 2 mètres, en raison de la
forte pente. Brusquemont avec une limite faible-
ment festonnée on passe au niveau moyen.
200 - 310 cm
310 - 470 cm
Ce niveau moyen se caractérise par la présence de
matériaux grossiers en forte proportion (60 à 70%).
Ce sont tout d'abord des gravillons forrugineux de
petite taille (moins de 2 cm de diamètre), de
forme arrondie à subarrondie, avec une forte pa-
tine superficielle sombre, brun rougeâtre ou brun
violacé, intérieurement rouge sombre ou noirâtre
avec parfois ~uelques grains de quartz grossiers i
inclus. La terre interstitielle peu abondante est
jaune argilo-sableuso à sables grossiers, légère-
ment humide,très analogue à celle du niveau supé-
rieur, l'ensemble est friable, sans structure mar-
quée se résolvant en farineux microgrumeleux, avec
une pénétration racinaire faible subverticale for-
tement contournée.
Dans la partie inférieure de cet horizon, les élé-
ments concrétiorùlés sont de taille un peu supérieure
(diamètre inférieur à 5 cm), également à patine
superficielle sombre, mais la terre interstitielle
jaune reste très analogue.
Graduellement on passe à :
un horizon argilo-sableux jaune, un peu plus clair,
moyennement humide, à structure rnassive, ferme,
avec de nombreuses concrétions (50%), brun rougeâtre
plus ou moins fortement indurées et sans patine
extérieure. L'enracinement est nul. Cet horizon
concrétionné constitue une transition avec le ni-
veau inférieur : graduellement les concrétions
sont moins indurées tranchablas au piochon, et la
matrice argilo-sableuse devient de couleur plus
pâle et l'on passe au niveau inférieur:
Plus de 470cm c'est un horizon hétérogène par sa texture et ses
couleurs bar~olées, avec des taches et trainées
beiges-jaunâtre clair ou rouge vif non indurées,
gorgé~ d'eau, des masses plus limoneuses souvent
jaunâtre et des amas cristallin blanchâtres devenus
pulvérulents. Cet horizon d'altération, hydromorphe
en permanence, est toujours très épais et la roche
mère sous jascente n'a jamais pu être observé
sur place.
Toutefois grâce aux affleurements rocheux que l'on
observe dans les vallées ou par déduction à partir
?'J
des minéraux résiduels présents dans ces horizons
d'altération ("book" de muscovite par exemple) il
est probable ~ue ce faciès d'altération correspond
au faciès granitique rose riche en microcline et
particulièrement aux faciès pegmati tique s.
Type II - Sur un sommet du N'Doumou en position plane de sommet, en
plat8au, nous avons observé sous belle forêt ancienne le profil
suivant :
Le niveau SUperlGUr toujours très analogue à ceux
précédemr,1ent décri ts est ici relativement épais
4,50 m. Dans les trois derniers décimètres de ce
niveau, on note la présence de sables (luartzeux
très grossièrs fortement anguleux et l'on passe
brusquement au niveau moyen:
450 - 470 cm
470 - 500 cm
ce niveau débute par un petit horizon riche en
gravillons et amas concrétionnés à patine extérieure
sombre en mélange avec des graviers quartzeux peu
émoussés.
puis l'on passe à un matériau jaune-ocre argilo-
sabloux, contenant des débris de roches altérés,
fortement rubéfiés, poreux, richo en quartz et
moyennement indurés.
Progressivement ces éléments résiduels cimentés
par des sesquioxydes deviennent dominants par rap-
port à la terre jaune ocre qui les emballe.
Plus de 500 cm Matériau rouge-violacé, poreux, légèrement.induré,
mais tranchable au piochon, constitué par un
squelette de sables quartzeux cimenté par des ses-
quioxydes et en particulier de la gibbsite (12).
Les minéraux autres que le .quartz ne sont plus
visibles au moins dans la partie supérieure de ce
niveau par contre sur d'autres profils, on observe
un passage progressif à la roche nère en ce sens
que les masses indurées contiennent en leur centre
des noyaux de roches peu ou non altérés.
La roche mère est alors un granodiorite à biotite
et amphibole.
Entre ces deux cas extrèmes correspondant à des types d'altéra-
tion et d'évolution très différents, il existe tüut une gamme de
sols intermédiaires, qui paraissent dus au mélange plus ou moins
intime de ces deux faciès pétrographiques.
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En particulier, il est fréquent d'observer dans le niveau moyen
de ces sels des horizons gravillonnaires relativement plus épais
que dans le cas du profil type II qui recouvre ce matériau poreux
légèrement induré cimenté par des sesquioxydes.
Inversement de tels blocs ferruginisés poreux existent parfois,
au milieu d'une arène argilo-sableuse hydromorphe.
Processus d'évolution
Les analyses triacides réalisés sur de tels profils de
sols ont montré que dans le premier cas (type 1), il existe une
forte accumulation de sesquioxydes dans les éléments indurés du
niveau moyen, par contre dans les horizons d'altération hydro-
morphes le rapport Si02/Al203 est voisin de deux et lion note la
présence de kaolinite et de goethite mais peu de gibbsite.
Au contraire dans le cas du faciès d'altération rubéfié
induré (type II), le rapport Si02/Al203 descend fréquemment en
def:tsous de 1 et à côté de la kaolinite et' de la goethite, la gib-
bsite est plus abondante.
En conclusion, ces deux types extrèmes se différencient
donc essentiellement par les conditions de drainage au niveau des
horizons d'altération. Dans le premier cas l'élimintltion de la
silice qui provient de l'hydrolyse des silicates est limitée, il
parait en résulter une synthèse de produits argileux kaolinitique
ce qui n'améliore pas les conditions de drainage interne et l'hy-
dromorphie se perpetue. Au contraire dans le deuxième type,
l'élimination de la silice parait se faire mieux, et lion observe
une accumulation relative de ses~uioxydes qui cimentent le sque-
lette quartzeux résiduel.
Induration
Si dans le deuxième type de profil décrit la cimentation
par les sesquioxydes est à l'origine de formations légèrement
durcies (carapace poreuse), on observe parfois de véritables cui-
rasses, le plus souvent de type vacuolaire, cependant rarement
continues, si ce n'est en certaines bordures de plateau à la rup-
ture de pente. Ailleurs le plus souvent, ce sont des blocs isolés
plus ou moins volumineux, mélangés avec des matériaux concrétion-
nés ou quartzeux à la partie supérieure du niveau moyen.
Le processus de cuirassement parait actuellement très
limité sans doute en raison de la grande épaisseur de matériaux
qui recouvrent les horizons riches en sesquioxydes et de l'absence
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de dessiccation te~poraire à ce niveau. LèS blocs de cuirasse que
l'on observe dans le profil sont fort probablement antérieurs à
la pédogénèse actuelle : relicte maintenant enterrée sous plu-
sieurs mètre~ de mat8riaux de recouvrement très homogène, tandis
~ue l'altération ferrallitique s'est poursuivie en profondeur.
Conclusion :
Ces sols ferrallitiques fortemont désaturés issus de
roche granitique présentent donc un profil complexe et très déve-
loppé, dans lequel les horizons supérieurs for~é dans un matériau
très homogène, sont mOIlotonnement semblables d'un bout à l'autre
du Chaillu et par contre les horizons profonds sont très variés
en fonction des conditions de drainage qui règnent au niveau des
horizons dtlatération.
L'influence du couvert végétal détermino une légère différencia-
tion morphologique et physico-chimique des horizons superleurs,
mais qu'elle peut être l'influence de cos matières organiques sur
le reste du profil et en particulier sur les horizo~s d'altéra-
tion situés le plus souvent à plusieurs dizaine de mètres en
profondeur ?
3.1.3. Aptitudes culturales
Ces sols issus de roches granitiques sont profonds
correctement structurés, dotés d'une bonne perméabilité, et peu
érodables, riches en matières organiques, mais acides et très
pauvres en bases.
Lorsqu'ils sent défrichés, los tenours en matières
organiques décroissent sensiblement et si la réaction devient un
peu moins acide, la richesse en bas0s reste faible. Toutefois la
structure parait se dégrader assez rapidement en surface en par-
ticulier lorsque le sol travaillé, subit des cycles de cultures
sarclés trop nombreux ou lorsque les caféières sont soumises à
un " cl ean weeding" intensif.
Ces sols constitue donc un bon support physique, mais relativement
fragile et d'une fertilité chi~ique médiocre.
A ce problème de fertilité des SuIs se superpose des
problèmes ù1exigences climatiques en particulier pour les trois
principales cultures perennes: Caféiers, Palmiers, Hévéas, qui
souffrent de la longue saison sèche, accompagnée d'un défaut
d'insolation et de températures minimales trop basses.
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Les études faites par Brugière (7, 8) sur le dévelop-
pement du caféier Robusta dans cette région, montrent que le dé-
périssement plus ou moins marqué des caféiers n'est pas spéciale-
ment en relation avec des carences du solen éléments majeurs ou
en oligo-éléments. Il semble par contre que les caféiers suppor-
tent plus ou moins bien la saison sèche suivant la fertilité chi-
mique globale du sol.
Les conséQuences pratiques d'expériences réalisées, con-
duisent à penser qu'il est intéressant de planter sur défriche de
belle forêt en brulant les branchettes afin de réduire le volume
des andins et d'aider en demarrage des plants par l'apport miné-
ral des cendres.
L'entretien en cleml-weading des caféiers qui parait favorable au
départ est désastreux par la suite, il convient donc d'installer
une plante de couverture (type Pueraria javanica), Dais il faudra
la rabattre fréquemment en particulier au début de la saison
sèche pour éviter la concurrence hydrique.
Malgré ces précautions, les rendements que l'on peut espérer ne
seront certainement pas merveilleux en raison de la faible réserve
minérale de ces sols. Des essais de rentabilité de fumure minérale
pourrait être envisagés, mais il semble au départ qu'un apport
de chaux soit nécessaire.
Parmi les cultures annuelles, le maïs, le riz en sec
et surtout l'arachidû peuvent être cultivés, mais la principale
difficulté consiste à trouver un système de rotation culturale
rentable, qui ne dégrade pas trop ces sols fragiles. Les expé-
riences en cours dans la région de Mossendjo permettront pro-
bablement de résoudre ce problème.
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3.2. LES SOLS FERRALLITIQUES FORTElV'"iliNT DESATURES REMANIES
MODAUX DERIVES DE ROCHES METAMORPHIQUES
En dehors de la longue enclave métamorphique nord-sud
correspondant à la ligne de crète Moutiéné - N'Gonaka - Dziba-
Dziba à l'ouest de Zanaga, les petites enclaves métamorphiques
dispersées dans la partie occidentale du Chaillu correspondant à
des affleurements très limités.
Dans ces septa métamorphiques, la fré~uente juxtapposition des
Itabirites, des quartzites à amphiboles et des amphibclites ne
permet pas toujours de désigner surement la roche mère d'autant
que des reoaniements localisés ont souvent mélangé les matériaux
édaphiques. (Exemple ZAo 53)
3.2.1. SOL SUR ITABIRITE
Sur la colline de Moutiéné à 780 m d'altitude on observe
sous savane sur pente moyenne à forte le profil ZA 50 suivant :
o - 100 cm horizon très gravillonr1aire (72%) sablo-argileux,
humifère, brun noirâtre (7,5 YR 2/2) à structure
grumeleuse très fine, meuble avec un chevelu raci-
nuire grarninéen, devenant progressivement brun
sombre (7,5 YR 3/4) faiblement humifère de texture
analogue sans structure marquée~particulaire.sec
et meuble. La densité en éléments grossiers diminue
progressivement (42%). Ce sont d'abord dans la
partie supérieure de l'horizon des éléments concré-
tionnés de forme subarrondie et de couleur brun
rouge sombre avec quelques débris de cuirasse, puis,
plus en profondeur, ce sont des pseudoconcrétions
de formes allongées subaplanies correspondant à de
débris de roches fortement ferruginisés, de taille
un peu supérieure et localement des débris de
quartz filonien peu émoussés.
100 à 200 cm Progressivement la densité en éléments grossiers
redevient très forte (78%), ce sont surtout des
Elaquettes d'itabirite de forme anguleuse, forte-
ment ferruginiséa3,avec quelques concrétions de
forme plus arrvndie, la terre interstitielle est
brun-rouge sombre (2,5 YR 3/6) légèrement plus
argileuse. Ces plaquettes d'Itabirites repartie de
manière désordonnée dans l'ensemble de l'horizon
aquièrent dans la partie inférieure une orientation
subverticale et progressivement on passe à :
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Plus de 200cm des horizons d'altération, brun sombre localement
noirâtre, d'itabirite fortement schistosée, déjà
friable et humide,mais présentant une nette folia-
tion avec de nombreux délits finement ~uartzeux.
Localement ces sols issus d'itabirite, peuvent comporter des blocs
de cuirasse ou même de véritable cuirasses massives en place,
mais le processus de cuirassement parait ici nettement moins
développé que sur les collines ~ui dominent Mayoko.
L'évolution pédogénéti~ue de ces ~uartzites à oligiste, se tra-
duit par une génèse de goethite importante associée à de la kao-
linite et faibles ~uantités d'argiles illiti~ues.~ui correspon-
draient à des lits micacés ~ui existent parfois dans les itabi-
rites.
L'observation.des sables montre ~u'il existe des petits grains
gibbsiti~ues ~ui pourraient provenir de l'altération d'amphibo-
lite également intercallée dans les itabirites.
L'hematite est présente en grande ~uantité dans tous ces sols
Les teneurs en fer sont très élevées (40 à 65% de Fe203) avec
souvent une forte proportion de fer libre par rap~ort au taux
d'argile.
Ces sols issus d'itabirite se classent parmi les sols ferralli-
ti~ues fortement désaturés. Ils appartiennent généralement au
groupe et sous groupe remaniés modal ou parfois typi~ue faible-
ment remanié ou induré.
Aptitudes culturales
Ces sols issus d'itabirite toujours très acides et très
pauvres en bases sont d'un intérêt agricole médiocre surtout
lors~u'ils sont légers et très gravillonnaires, comme dans le
cas du profil décrit ou lors~u'ils sont cuirassés. Par contre
ils sont parfois un peu plus argileux et un peu plus profond sans
doute en raison d'intercalation de fine passées amphiboliti~ues.
3.2.2. Les sols dérivés d'amphibolite et de quartzite
à amphibole.
Les sols issus d'amphibolite se caractérisent par une
texture extrèmement argileuse avec généralement plus de 70%
d'argile. Cependant malgré cette texture très lourde, ces sols
sont correctement structurés et suffisamment perméables.avec
cette agrégation élémentaire farineuse microgrumeleuse, si carac-
téristique des sols ferrallitiques évolués du Congo.
34
Cependant à c8té de ces sols dérivés d'amphibolite, on
observe également toute une gamme de ~uartzite à amphibole. Les
sols ~ui en sont issus présentent une texture moins lourde à
sables ~uartzeux grossiers qui s'apparente à celle des sols issus
de roche graniti~ue.
Profil type de sol dérivé d'amphibolite
Au nord de Ngonaka en sommet de colline de forme sub-
aplanie, on observe sous savane faiblement arbustive, le profil
suivant : (ZA 60)
o - 15 cm Brun noirâtre 1 humifère. homogène, argilo-sableux,
à structure grumeleuse fine à moyelUle bien déve-
loppée meuble, avec un chevelu racinaire graminéen
dense passant brièvement à
15 - 60 cm brun, argileux, horizon de pénétration humifère
homogène à structure polyédrique grossière, moyen-
nement développée 1 peu cohérente à l'état légère-
ment humide, se résolvant en microgrumeleux fari-
neux, meuble, avec une densité racinaire faible,
et une bonne porosité - progressivement la péné-
tration humifère diminue avec la profondeur et
l'on passe à :
60 - 310 cm
310 à plus
de 500 cm
un matériau jaune-ocre (7,5 YR 5/6 à 5/8) légère-
ment brunâtre à texture a~leuse lourde, sans
structure d'ensemble bien développée à tendance
polyéà~ique se résolvant en farineux, friable et
poreux avec peu de racines. Brutalement on passe à:
niveau moyen très riche (72 à 80 %) en gravillons
ferrallitique d'abord de forme arrondie à patine
superficielle sombre et des morceaux de cuirasse
brun sombre massive, contenant quel~ues sables
quartzeux de taille moyenne, et localement des
débris de quartzite à olig~ste altérés et ferrugi-
nisés. La matrice peu abondante est argileuse avec
un peu plus de sables grossiers, jaune légèrement
brunâtre. Par la suite ce niveau très gravillon-
naire est constitué d'amas concrétionnés de forme
moins arrondie et de taille généralement inférieure
à 2 cm de couleur rouge brique sans patine exté-
rieure marquée. La terre interstitielle toujours
peu abondante est toujours argileuse, jaune-ocre
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(7,5 YR 5/8), avec une proportion un peu plus
forte de sables grossiers. Les horizons inférieurs
impénétrables à la tarière n'ont pu être observés.
Ces sols très épais et profonds, en sommet de colline,
présentent des ~ualités physi~ues intéressantes mais sont chimi-
~uement très désaturés avec un pH de l'ordre de 4,0 en surface
et de 4,5 à 4,6 en profondeur. En liaison avec leur texture argi-
leuse, ils sont riches en une matière organi~ue bien évoluée,
~ui confère aux horizons supérieurs une structure assez fine.
Classification :
Ces sols issus d'amphibolite ou de ~uartzite à amphi-
bole se classent généralement parmi les sols ferralliti~ues for-
tement désaturés rem~liés modaux.
Aptitude culturale
Chimi~uement pauvres, ces sols possèdent une très bonne
capacité de retention pour l'eau tout en gardant une structure
satisfaisante et une bonne perméabilité, ils peuvent porter dif-
férentes cultures et les caféiers observés sont en général plus
beaux ~ue sur les sols issus de granite et paraissent moins souf-
frir de la saison sèche.
Ce sont par consé~uent les meilleures terres du Chaillu.
Les sols argilo-sableux issus de ~uartzite à amphibole présentent
une fertilité légèrement inférieure assez comparable à celle des
sols issus de granite.
3.3. LES SOLS FERRALLITIQUES FORTE1ŒNT DESATURES REnUlliIES
. ---
MODAUX SUR INTRUSIONS BASIQUES.
Du fait des remaniements superficiels et de l'exiguité
des affleurements dolériti~ues ou de dunite, on est généralement
pas sûr ~ue les sols ~ue l'on observe sur ces roches sont unique-
ment dérivés de leur décomposition; et fré~uemment des matériaux
grossiers ou fins indi~uent l'origine au moins partiellement
allochtone de ces sols.
Profil :
Près de la rivière Loungou, ~ui coule dans des gorges
taillées dans un affleurement de dunite, on observe sous jachère
à Imperata et fougères, le profil (ZA 61) suivant, en position
de sommet de colline arrondie à pente faible :
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o - 8 cm brun très sombre (5 YR 3/2) himifère homogène,
sablo-limoneux à structure grumeleuse très fine,
meuble, très riche en racines graminéennes passant
graduellement à :
8 - 60 cm brun ~ombre (5 YR 3/4) faiblement humifère homogène
sablo-argileux, à structure polyédrique moyenne-
ment développée, de cohésion moyelTI1e à faible,
avec encore des racines d'Impérata jusqu'à 40 cm
de profondeur, puis un enracinement plus fin et
plus limité en dessous. Progressivement on passe à:
60 - 350 cm matériau brun rougeâtre sombre (5 TH 3/4) sablo-
faiblement argileux, à tendance polyédrique peu
cohérente, faiblement humide, se résolvant en fa-
rineux microgrumeleux.
350 - 390 cm devenffi1t brun (7,5 YR 3/2) de texture analogue
mais légèrement plus humide. Passage brusque à
390 - 490 cm niveau moyen constitué d'éléments grossiers divers:
gr~viers et cailloux de quartz filonien fortement
imprégnés de fer et peut être de manganèse en sur·-
face, puis gravillons de taille inférieure à 2 cm
de forme subanguleuse à cassure brun noirâtre mas-
sifs et homogène. Vers la base de l'horizon, lis
éléments grossiers concrétionnés sont de taille
plus réduite. La terre interstitielle toujours
brune (7,5 YR 4/4) sablo~faiblement argileuse à
sables grossiers est légèrement humide.
Plus de 490cm par une brève transition, on passe à un matériau
sablo·faiblement argileux à sables très grossiers,
toujours brun (7,5 YR 4/4), avec des minéraux
noirs de grande taille, plus ou moins friables.
Entre 540 et 600 on observe quelques taches rosées
dans le matériau brun sombre, puiB le matériau
redevient brun uniforme avec de gros sables noi-
râtre.
Si la présence de graviers et cailloux quartzeux indique
clairement que ce sol n'est pas issue uniquement dunite, de même
l'examen des sables montre également qu'un certain mélange avec
des matériaux issus de l'altération d'Itabirite voisine a du se
produire.
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On observe en effet quelques quartz non usés en mélange
avec des pseudosables argileux de couleur brune qui dominent net-
tement. Des minéraux résiduels sombres plus ou moins altérés
peuvent être également observés,ainsi que des masses concrétion-
nés noirœde forme diverses lamellaire 9 tubulaire ou mamelonnée &
Les études d 1 argile réalis~es par Mr. NOVIKOFF indi··
quent dans ce profil, la présence à c ôté de goe thi te et de kao o •
linite de chlorite et probablement de talc. Ce qui rejoint les
observations réalisées ant~rieu.rement par cet auteur sur des
blocs de duni te en voie di altération q.ue lIon peut schématiser
de la manière suivante : formation de chlorite et de talc puis
de montmorillonite. La goethite apparaissant assez tard (12).
Ces sols issus dG roches basiques plus intéressillits du point de
vue théorique que pratique 9 car ils n10ccupent que dGS surfaces
assez limitées 9 sont fortement désaturés et très acides pauvres
en bases avec une réserve minérale très faible puisque dans les
horizons profonds la somme des bases totales est inférieure à
1 meq/100 g. Toutefois lorsque les minéraux primaires en voie
d'altération deviennent abondants, le taux de magnésie et de
fer remontent brutalement en raison de la présence d'olivine ou
de serpentine.
Renseignements inédits A. NOVIKOFF Centre ORSTOM de
Brazzaville.
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3.3. LES SOLS FERRALLITIQUES APPAUVRIS FORlVIES SUR MATERIAUX
SEDI~ŒNTAIRE SABLO-ARGILEUX.
Ces sols sablo-argileux ~ue l'on observe dans la par-
tie sud-est de la coupure (1/200.000e) Zanaga en particulier le
long de la route Ingoumina-Kibembé n'occupent ~ue des surfaces
limitées. Leur roche mère présumée, a été assimilée au grès
Bouenzien du BZ2 en raison de la position stratigraphi~ue de
cette formation et de l'analogic texturale de ces sols. Mais au-
cun affleurement sain de cette roche n'a été observée. Les sols
qui dérivent de cette roche-mère hypothéti~ue sont cependant
très analogues â ceux issus de grès Bouenzien et nous nous limi-
terons a une description sommaire car ils ont été p1us largement
décrits dans nos précédents rapports (6).
Caractéristi~ues morphologi~ues
Ces sols sableux ~ sablo-faiblement argileux en sur-
face devenant progressivement sablo-·argi2..eux en profondeur à
sables de taille moyennetsont généralement profonds, meubles,
dépourvus d'éléments grossiers résiduels ou ferrallitiques.
Leur profil est fort peu différencié avec simplement des hori-
zons humifères appauvris en argile et en fer sur un matériau
jaune sablo-argileux de te:,:-l;'.:,TC et couleur homogène sur plusieurs
mètres d'épaisseur
Matières organiques
Une différenciation im}Jortante des t;ypes d'humus inter-·
vient en fonction de la couverture végétale des sols : alors que
sous savane, la décomposition des débris végétaux est rapide
donnant naissance â des matières organiques non grossières bien
liées aux matières minérales des sols ; au contraire sous forêt,
on observe en surface une matière organique mal décomposée for-
mant une litière grossière, épaisse et d~ns l'horizon humifère
supérieur, les matières organiques sont mal liées aux matières
minérales avec de nombreux sables nus et déliés.
Profils types :
1 - §~!_~~~~_~~y~~ arbustive à Loudétia arundinacea et Hyméno-
cardia acida, près de Mali à mi~versant d'une colline, pente 9%0
o - 15 cm
15 - 35 cm
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brun grisâtre (10 YR 3/2) faiblement humifère
sablo.faiblement argileux avec cohéxistence à
côté d'agrégats grumeleux fins de quelques sables
nus déliés en particulier dans les premiers cen-
timètres. Sec, meuble et poreux, avec un chevelu
racinaire graminéen très dense.
Transition brève avec:
horizon de ~nétration humifère homogène, brun
sombre (10 YR 3/4), toujours sablo·faiblement ar-
gileux, à structure polyédrique moyenne à.fine
peu développée et de cohérence faible, sec fria-
ble avec un enracinement surtout fin encore dense.
Passage graduel ,a :
35 - 100 cm
100 - 250 cm
250 à plus de
500 cm
horizon bariolé de pénétration humifère hétérogène
brun en larges taches et trainées dans le matériau
jaune (10 YR 6/8). Ces tachas plus humifères pa-
raissent correspondre soit à d'anciennes galeries
de termites ou à des racines arbustives décompo-
sées in situ.
La texture est sablo-argileuse, la structure po-
lyédrique moyenne de cohésion faible, sec puis
faiblement humide de consistance ferme puis fria-
ble - densi té racinaire moyenn.e de taille diver-
ses. Transition diffuse avec:
jaune-ocre légèrement brunâtre (7,5 YR 6/8),
sablo-argileux, à structure faiblement développée
à tendance polyédrique moyenne à grossière peu
cohérente se résolvant en farineux microgrumeleux,
légèrement humide, enracinement très faible pas-
sant progressivement à :
brun-rougeâtre (5 YR 5/8), toujours sablo-argi-
leux, sans structure bien développée, à tendance
polyédrique moyenne à grossière peu cohérente,
se résolvant en farineux microgrumeleux, légère-
ment humide,meuble.
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2 - Sol forestier
Au Sud-Ouest du village d'Obili, on observe sous forêt
dense à sous bois abondant, le profil suivant sur une pente
faible 5 %.
En surface la litière d'environ 3 cm d'épaisseur, forme un
feutrage serré avec des débris organi~ues divers et un chevelu
racinaire dense plus ou moins fonctionnel.
Cette litière contient ~uel~ues sables nus et déliés èt des
agrégats brun-noirâtre, peu sableux, humifères, probablement
d'origine biologi~ue, accrochés aux racines.
o - 5 cm brun sombre (10 YR 3/3), humifère, sablo faible-
ment argileux à sables moyens, à structure par-
ticulaire avec de nombreux sables nus, très meu-
ble avec un enracinement dense. Transition brève
aveo :
5 - 45 cm
45 - 100 cm
100 à plus de
250 cm
horizon de pénétration humifère homogène brun
sombre (10 YR 3/4) de texture analogue, à struc-
ture nuciforme, puis polyédri~uemoyenne, très
peu cohérente? meuble faiblement humide. Enra-
cinement faible. Passant progressivement à
horizon de pénétration humifère hétérogène par
taches brunes, dans un matériau jaune légèrement
brunâtre (10 YR 5/6), légèrement humide, sablo-
argileux à structure tres faiblement développée
à tendance polyédri~ue peu cohérente, se résol-
vant en farineux microgrumeleuxrmeuble,pauvre en
racines. Passage progressif à :
un matériau jaune, puis ocre-brunâtre
(10 à 7,5 YR 5/8) sablo-argileux à sables moyens,
meuble, perméable, sans structure d'ensemble bien
individualisée, à débit polyédri~ue peu cohérent
se résolvant en microgrumeleux.
Faiblement humide - sans racines.
A une profondeur variable, mais le plus souvent très
importante, on observe parfois une nappe de matériaux grossiers
constituée essentiellement de cailloux de grès silicieux et (ou)
d'éléments concrétionnés. Ce niveau moyen est généralement peu
épais et l'on passe rapidement à un matériau de teinte bariolée
souvent humide. De tels sols peuvent être considérés comme re-
maniés, mais dans le cas général, les processus de remaniements
sont moins évidents par suite de l'absence de nappe graveleuse,
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et nous avons préféré mettre en relief le processus d'appauvris-
sement en argile et en fer ~ui intéresse les horizons supérieurs
de tous ces sols.
Appauvrissement
Ce processus se traduit analyti~uement par une crois-
sance progressive vers la profondeur du taux d'argile et de fer
(libre et total). Les 15 à 20 premiers centimètres sont toujours
très fortement appauvris. Vers 30 à 50 cm de profondeur l'ap-
pauvrissement est encore net, et c'est seulement â partir d'une
profondeur de l'ordre de 60 à 120 cm ~ue le taux dlargile at-
teint une valeur maximum et reste prati~uement constant dans
le matériau sous jascent. Il n'existe donc pas dlhorizon d'ac-
cumulation mar~ué dans ces profils.
L'appauvrissement en fer des horizons supérieurs parait encore
plus mar~ué comme l'indi~ue les rapports fer libre/argile, et
Iton peut donc penser ~ue non seulement le fer fixé sur les
particules argileuses migre avec celles-ci, mais encore il se
produit une certaine défféruginisation des argiles et sables
résiduels.
Propriétés chimi~ue~ :
Si l'appauvrissement en argile des horizons supérieurs
est analogue sous forêt et sous savane~ par contre les caracté-
risti~ues chimi~ues des horizons supérieurs diffèrent sensible-
ment suivant le type d'humus :
Sous savane~ les teneurs en matières organi~ues de la couche
- - - - - -
supérieure du sol (0 - 10 cm) sont assez variables 2 à 5% avec
un rapport C/N voisin de 15 et un taux d'humification assez
faible (moins de 20 %). Les acides fulvi~ues sont 2 à 3 fois
plus abondants ~ue les acides humi~ues.
La somme des bases échangeables est inférieure à 0,5 me~100 g
et le pH voisin de 5.0.
Sous forêt~ les teneurs en matières organi~ues sont analogues
- - - - -
mais avec un rapport C/N un peu inférieur et un taux d'humifi-
cation plus élevé 20 à 30 %' Les acides fulvi~ues sont mieux
représentés ~ue les acides humi~ues. La réaction est nettement
plus acide avec un pH inférieur dlune unité (pH 3,9), bien ~ue
la somme des bases échangeables soit analogue.
La capacité d'échange des matières organi~ues apparait comme
nettement plus importante ~ue sous savane.
Dans les horizons de pénétration humifère et dans le
matériau sous jascent les caractéristiques des sols forestiers
et des sols de savane deviennent très analogues. En particulier
la pénétration humifère bien que différente morphologiquement,
est quantitativement à peu près égale dans les deux cas, avec
environ 1 à 2 %de matières organiques entre )0 et 50 cm de
profondeur et 0,5 %à un mètre.
Le rapport CIN s'abaisse aux environs de 10, le taux de carbone
humifié augmente légèrement et la dominance des acides fulvi-
ques s'affirme.
La réaction est un peu moins acide pour les sols forestiers,
analogue pour les sols de savane, c'est à dire que le pH des
horizons profonds s'établit entre 4,8 et 5,0. La somme des
bases échangeables est le plus souvent très faible dmlS les deux
cas, de l'ordre de 1/4 de meq/100 g et parfois moins et le taux
de saturation est inférieur à 20 %.
Aptitude culturale
Ces sols profonds, très légers en surface, un peu plus
argileux en profondeur, présentent une richesse chimique très
médiocre. Leur fertilité est donc limitée.
Les sols forestiers, bien que plus acides avant le défrichement,
présentent cependant des potentialités agricoles un peu moins
faibles, car la minéralisation de la litière et le brulis de la
végétation abattue fertilise automatiquement ces sols au moment
du défrichement. Cet enrichissement est cependant très tempo-
raire. L'utilis~tion de ces sols pour des plantations perennes,
comme le caféier, parait donner des résultats médiocres sans
doute en raison du déficit hydrique important en saison sèche
qui n'est pas compensé par une capacité de retention pour l'eau
suffisante de ces sols. Il parait donc plus judicieux de pré-
conniser des cultures annuelles telles que l'arachide, avec une
fertilisation chimique et organique.
La structure des horizons supérieurs sableux est cependant très
fragile et l'établissement de cultures continues ne peut être
envisagée sans une régénération de la structure par une jachère
naturelle ou une culture de plante fourragère.
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3.5. SOLS FERRALLITIQU2S FORTEMENT DESATURES APPAUVRIS EN
FER SUR MATERIAUX SABLEUX BATEKE
L'extension de ces sols, dans la zone étudiée, est
assez faible, car nous sommes à la limite de ce large bassin
sédimentaire de la cuvette congolaise (s.l.). Les sols restent
cependant très analogues à ceux de la zone des hautes collines
qui entourent plus à l'est les plateaux de Djambala et Koukouya
(5) ou à ceux de la région des sources du Djoué et de la
Lefini (6).
Formés sur un matériau très sableux, pauvre en miné-
raux altérables, très épais.avec un drainage interne très rapide
les sols ferrallitiques se caractérisent essentiellement par un
appauvrissement marqué des horizons supérieurs en fer et d'une
manière moins nette en argile.
Le type d'humus varie cependant suivant la couverture
végétale qui recouvre le sol (forêt semi-caducifoliée surtout
observable sur les pentes fortes, et savane faiblement arbustive
à tapis graminéen très lache). Contrairement â ce que lion ob-
serve dans la plupart des sols ferrallitiques l'humus de ces
sols forestiers est un humus grossier acide qui rappelle net-
tement l'humus des sols podzoliques.
Profils types :
Sols forestiers
Il n'est guère possible de caractériser ces sols fo-
restiers par un seul profil, car du fait de la position topo-
graphique de ces sols sur des versants généralement en pente
forte et des relations génétiques qui paraissent exister entre
les différents sols d'un même versant, il existe plutôt une to-
poséquence-type que nous décrirons à l'aide de deux profils
suivants observés au Sud-Ouest de Mawatena.
Profil l (ZA 23)
Partie supérieure du versffilt
pente 35 à 40 %
Profil II (ZA 21)
Partie inférieure du versant
pente 60 à 70 %
Litière grossière roùgeâtre, composée de débris organiques de
taille diverses (brindilles feuilles .. ) entremèlés avec un lacis
racinaire plus ou moins vivant.
44
Cette couche qui forme un véritable tapis sur le sol, contient
quelques sables nus et déliés épars.
épaisseur : 15 cm
0-16cm : humifère, brun






épaisseur: 10 à 12 cm
0-19cm : humifère, brun grisâtre
(10 YR 5/2), sableux
caractérisé par la coexistance de sables nus et déliés et de
particules carbonées noirâtres, avec quelques agrégats grumeleux
grossiers noirs, argilo-humifère, d'origine biologique (termite),
surtout en dessous de la litière et fréquemment accrochés à des
radicelles. La densité racinaire de taille moyenne est impor-
tante, la structure est particulaire sableux, "boullant".
Progressivement on passe à :
16 à 70cm faiblement humifère
beige-jaunâtre (10 YR 6/4) sa-
bleux, meuble avec coexistance
de sables nus luisants et de
sables brun jaunâtre colorés
par les oxydes ou hydroxydes
de fer et de la matière orga-
nique.
Absence de structure individu-
alisée, légère tendance grume-
leuse à nuciforme fine à mo-
yenne, très peu cohérente mais
les sables ne sont plus déliés.
1La densité racinaire est moye~·
ne d'une manière diffuse on
passe à :
En dessous de 70c~: matériau
jaune (10 YR 6/6), toujours
sableux très pauvre en argile.!
1
Les sables nus ont disparu et i
les grains revêtus sont fai- !
!
!
19 à 50cm faiblement humifère
beige brunâtre (10 YR 5/4) sa-
bleux, analogue à l'horizon cor-
respondant du profil 1.
50 à 80cm : horizon sableux,très
légèrement plus argileux de cou-
leur brun légèrement rougeâtre
(10 YR 3/3) un peu plus riche en
matières organiques. Structure à
légère tendance polyédrique mo-
yenne peu cohérente, pas de sa-
bles nus.
'1-
80 à 125cm : brun légèrement jau-
nâtre (10 YR 4/4) avec des taches
diffuses et non indurées ~­
rougeâtre plus ferrugineuses.
« Les dimensions des horizons sont mesurées perpendiculairement
à la surface du sol afin de pouvoir comparer l'épaisseur réelle
des horizons parallèles à la pente, quelqu'en soit la valeur.
blement liés entre eux sous !
,
forme d'agrégat microgrumeleuxj
Lorsque l'horizpn n'est pas !
é ' ,trop sec une l gere tendance ;
polyédrique moyenne extrème- .!
, .'ment peu coherente peut ~tre i
observée. Les racines sont ra~!
,
res et la pénétration humifèrej




La texture est sablo~très faible-
ment argileuse et la structure à
tendance polyédrique moyenne
très peu cohérente.
Plus de 125cm : on retrouve le
matériau jaune légèrement bru-
nâtre (10 YR 5/6) sableux, sans
sables nus, meuble à tendance
polyédrique moyenne très peu co-
hérente.
Les profils de la partie inférieure des versants èe
différencient donc de ceux de la partie supérieure par :
une pénétration humifère plus marquée (couleur plus somore
du deuxième horizon)
une légère accumulation de matières organiques et de fer
en profondeur. (Lessivage oblique).
Toutefois nous remarquerons que les matériaux origi-
nels des sols de la partie inférieure des versants sont un pau
plus argileux et un peu plus riches en fer et ceci est un phéno-
mène quasi général aussi bien pour les toposéquences sous forêt
que sous savane (5, 6).
Sous savane
La différenciation des sols le long d'une toposéquence
est généralement moins marquée, sans doute parce que la pente
est plus faible, et les profils présentent des caractéristiques
moins tranchées avec des horizons aux limites graduelles, une
certaine différuginisation des sables en surface et une péné-
tration humifère peu importante, mais profonde.
Par exemple non loin des profils forestiers précédemment décrits,
on observe sur un versant à faible pente, entre deux mamelons
arrondis, le profil suivant sous savane faiblement arbustive à
Loudetia demeusii et Hyménocarida acida :
o - 90 cm brun sombre (10 YR 3/3) puis brun (10 YR 4/3) sa-
bleux, faiblement humifère, particulaire, avec de
nombreux sables nus, luisants et déliés particu-
lièrement en surface entre les touffes d'herbes,
très meuble sec, avec un chevelu racinaire de
densité moyenne dans les 20 premiers centimètres,
puis un enracinement faible mais réparti ensuite.
go - 170 cm
Plus de 170
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Progressivement les sables nus luisants devien-
nent moins abondants et les sables jaunis, fer-
ruginisés plus fréquents. D'une manière très dif-
fuse on passe à :
à un horizon de faible pénétration humifère hété-
rogène de couleur beige-jaunâtre (10 YR 6/4) avec
localement des taches diffuses un peu plus humi-
fères et quelques racines surtout arbustives,
légèrement humide, même en saison sèche de tex-
ture sensiblement analogue.
Les sables nus sont devenus peu abondants, pro-
gressivement les taches humifères sont plus rares
et l'on passe à :
un matériau jaune légèrement brunâtre (10 YR 5/8)
toujours sableux, sans structure, meuble, légère-
ment humide avec encore quelques racines arbusti-
ves à 2,50 m.
Caractéristiques physico-chimiques
Tous ces sols, qu'ils soient forestiers ou sous savane
sont sableux à sables moyens avec des sables quartzeux fortement
usés ronds ou arrondis le plus souvent mats dans les grandes
tailles.luisants moirés dans les petites. On dose généralement
moins de 10 %d'argile et de limons fins. La permé~bilité est
toujours très importante et la structure inexistante. La réserve
minérale très limitée puisque la somme de (Ca + Mg + K total)
est généralement inférieure à 1, et souvent à 0,5 meq/100 g.
Les bases échangeables sont également très faibles en profondeur
souvent de l'ordre de 1/10e à 1/5e de me/100 g et malgré la
texture légère la réaction est très acide avec des pH com~is
entre 5 et 5.5.
Dans les horizons humifères les caractéristiques sont
~ ~ - - - - - - - - ~ - - -
assez différentes suivant le type de couveTture végétale et donc
le type d'humus :
le taux de matières organiques, qui pour la couche (0-10 cm) est
de 2,5 à 4,5 % sous forêt devient très faible sous savane
(1 à 2 %) ; mais avec des rapports C/N assez variables: de
l'ordre de 10-12 sous forêt en pente faible et 14 à 17 sous
forêt en pente forte, voisin de 14 sous savane.
4'{
Les taux de matières humifiées sont cependant beaucoup plus fai-
bles sous savane que sous forêt (15 à 20 % au lieu de 30 à 40%)
et tandis que sous savane les acides fulviques sont plus abon-
dants que les acides humiques dès l'horizon supérieur, sous
forêt on observe une légère dor;.1inance d!acides humiques dans le
complexe humifié de l!horizon supérieur.
La réaction est très acide malgré la texture légère, pour les
sols forestiers (pH de 4), moins acide, sous savane avec un pH
de 5 à 5,5. Et la somme d~s bases échangeables est dans les
deux cas très limitée ~ 0,3 à 0,5 me/100 g.
~~s_l~s_h~r~z~n~ ~e_p~n~t~a!i~n_~~m~f~r~, les taux de matières
organiques humifiées sont relativement plus importants avec une
dominance de plus en plus marquée des acides fulviques. Et la
réaction devient progressivement un peu moins acide.
Pédogénèse et classification
Il est difficile de Ge faire une idée précise de
l'évolution pédogénétillue des quelllues mi.néraux altérables con-,
tenu dans ces matériaux presqu'exclusivement lluartzeux. De plus
la pénétration humifère est extrèmeuent profonde et relativement
importante par rapport au taux d'éléments non quartzeux, ce llui
gène pour les déterminations minéralogillues (A.T.D. et Thermo
pondérale) •
Toutefois les analyses thermiQues différentielles permettent de
déceler la présence de Itaolini te 9 de gi bbsi te, de goethi te et
parfois des traces d'illite qui proviendrait de matériaux micacés
contenus dans la roche mère.
Nous sommes doné en présence de matériaux de type ferrallitillue
extrèmement pauvre en bases et fortement acide.
Ce llui parait justifier le classement parmi les sols,ferralli-
tiques fortement désaturés.
Du point de vue morphologillue, l'appauvrissement, en fer des
horizons supérieurs est toujours très net. Pour l'argile il est
généralement moins facilement appréciable car les variations de
texture sur ces sols très sableux sont de l'ordre de l'erreur
expérimentale. Nous avons tout de même classé ces sols dans le
groupe appauvri. Toutefois les matériaux éluviés (fer et argile)
paraissent s'accumuler d'une manière diffuse dans les matériaux
sous jascent et particulièrement dans les sols de bas de versant.
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Dans le cas particulier des sols de fortes pentes, il est par-
fois possible de déceler également des horizons d'accumulation
de matière organique, de fer ~ qui seraient dues à un lessivage
oblique (hypodermique).
La principale difficulté pour la classification de ces sols
provient surtout du type d'humus grossier, acide et mal lié aux
matières minérales du sol que l'on observe sous forêt. Ce type
de matière organique diffère fonda~entalement des humus de sols
ferrallitiques classiques et dans la mesure ou cet humus gros-
sier acide joue un rôle important dans l'appauvrissement des
horizons supérieurs, on peut considérer ces sols comme inter-
grade avec les sols podzoliques.
Utilisation de ces sols :
Ces sols extrèmeoent légers et très pauvres en bases
présentent une fertilité extrèmement faible.
Dans l'état actuel des connaissances, il ne semble pas exister
de mise en valeur agro-sylvo ou pastorale vraiment rentable. La
savane constitue un paturage naturel trop médiocre et le manque
de points d'eau aménageables rend difficile l'installation de
ranching extensif.
Le rendement des cultures sur défriche de forêt sont un peu
moins faibles que sur savane en raison de la fertilisation par
les cendres et la minéralisation des matières organiques, mais
cette amélioration est de courte durée et ces terres sur pentes
fortes, sont sujettes à l'érosion.
Il est possible que des techniques et des essences forestières
bien adaptées puissent dans l'avenir permettre une utilisation
forestière de ces terres, mais les résultats sont jusqu'à main-
tenant restés très décevants et le manque de corps ainsi que la
réserve minérale extrèmement faible de ces terres, les carences
en oligo éléments, constituent un lourd handicap qu'il ne sera
jamais possible de remonter d'une manière économique.
« De tels horizons ont été également observés sous savane
dans des cirques d'érosion (6).
3.6. LES PSEUDO-PODZOLS DE NAPPE SUR MATERIAUX SABLEUX
Ces sols qui présentent une évolution tout à fait par-
ticulière s'observent généralement en bas de pente ou sur des
terrasses alluviales polygéniques sableuses, sous une végétation
forestière (forêt semimarécageuse) ou herbacée (steppe à
Loudetia simplex).
Il semble que le stade forestier déclanche le processus. Un
alios essentiellement humi~ue se développe en profonfeur au ni-
veau de la nappe. Lors~ue cet alios est suffisamment développé
pour devenir imperméable, une nappe perchée quasi-permanente
s'établit et la forêt cède la place à une végétation herbacée
moins exigeante du point de vue des conditions d'hydromorphie
saisonnières.
Profils types
A environ 5 km au nord d'Obili, on observe en saison
sèche sous forêt en position de bas de forte pente le profil
(ZA 13) suivant :
Une litière gross1ere rougeâtre fibreuse, épais-
se d'environ 8 cm, recouvre le sol. Elle est
constituée de débris organi~ues divers peu dé-
composés entremèlés avec un feutrage racinaire
plus ou moins fonctionnel et ~uelques sables
nus déliés épars. Cette couche organi~ue contient
environ 80 tonnes de matières sèches à l'hectare.
o - 10 cm
10 - 35 cm
35 - 95 cm
gr~~ (10 YR 4/1) sableux particulaire avec sur-
tout des sables luisants et déliés - très meuble -
moyennement humifère mais avec une matière orga-
ni~ue mal liée aux matières sableuses, sec.
Enracinement moyen de toutes tailles, sans direc-
tion préférentielle. Passage graduel à :
gris beige, toujours sableux, faiblement humi-
fère sans structure, légèrement humide,meuble
enracinement faible, passant brièvement à :
brun sombre (10 YR 3/2), plus humifère, toujours
sableux - meuble, sans structure individualisée
légèrement humide avec un enracinement qui de-
vient important à la limite inférieure de l'hori-
zon. Cette limite correspond au niveau de la
nappe en saison sèche.
Limite tranchée et régulière avec
95 - 105 cm beige-grisâtre clai~ (2,5 Y 6/2) sableux, légè-
rement plus argileux gorgé d'eau non humifère.
Plus de 105cm brun (7,5 YR 4/3) localement rouille, humifère,
sableux avec quelques cailloux anguleux de grès
silicifié, horizon faiblement induré (cimentation
par des matières humiques) - gorgé d'eau.
Ce sol forestier à humus grossier se caractérise par
une accumulation de matières humifiées en profondeur en deux
horizons superposés séparés par un horizon blanchi. Un peu plus
au sud, à environ 4 km d'Obili,on observe sur une terrasse
convexe en pente très faible un groupement végétal essentielle-
ment herbacé â dominance de Loudcat:1.a simplex :lo•• Ce sol (ZA 17)
est un pseudo-podzol de nappe, mais sans humus grossier en sur-
face.
o - 8 cm
8 à 30 cm
noir (10 YR 2/1) très humifère et riche en racines
en dessous des touffes cespiteuses, sablo-faible-
ment argileux avec de nombreux sables nus lui-
sants déliés et des particules organiques noi-
râtres - particulaire - meuble, sec. Passage
graduel à :
gris blanchâtre (10 YR 6/1), grossièrement..ê§-
bleux.particulaire, non cendreux, sec, enracine-
men~ très limité non humifère.
30 - 65 cm gris clair légèrement rosé (5 YR 7/1) encore plus
grossièrement sableux, non humifère - sans struc-
ture légèrement humide - sans racines.
Passage brusque et régulier à
Plus de 65 cm brun sombre légèrement rougeâtre (7,5 YR 3/4)
sableux à sable s moyens. r.Toyennement induré en
alios à ciment humiques. Contenant quelques mor-
ceaux de bois et racines, volumineux, durcis par
conservation dans l'eau. Niveau de la nappe à
90 cm de profondeur en saison sèche.
; On note également la présence de Monocymbium ceresiiforme
Mesanthemum radicans, Vausagesia africana. Arundinella sp •••
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La présence de débris de bois dans ce sol sous végétation her-
bacée, laisse penser que ce sol est probablement un ancien sol
forestier plus ou moins marécageux. Le déplacement latéral du
cours d'eau a permis la formation de cette terrasse polygénique
sur laquelle un sol pseudo-podzoli~ue s'est développé.
En saison des pluies les horizons supérieurs de ces sols sont
périodiquement soumis à un engorgement total avec une nappe
perchée sur l'alios humique (6) ; et les battements de nappe
expliquent le lessivage des complexes humifiés qui vont s'ac-
cumuler au niveau de l'horizon d'alios.
Ces pseudo-podzols de nappe sont d'un intérêt agri-
cole nul, car très acides, sableux et soumis à un régime
hydrique très contrasté : engorgement total au cours des périodes
pluvieuses, dessiccation très poussée des horizons supérieurs
en saison sèche. Une flore peu exigente à Loudetia simplex_
réussit à survivre, donnant ce fameux paysage steppique des
"lousséké" si curieux Gn zone tropicale humide.
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On les observe uniquement dans les vallées, mais du
fait de la faible extension des replats alluviaux dans la zone
granitique, leur importance est assez limitée. Au contraire plus
à l'est dans la zone des sables Batékés~ les vallées fluviales
sont peu nombreuses. mais beaucoup plus larges et les sols hydro-
morphes fréquemment associés à des pseudo-podzols de nappe
(v. ci-dessus) sont plus largement représentés.
Dans la majorité des cas~ l'hydromorphie n'intérèsse
la quasi-totalité des profils de sols que pendant de courtes
périodes de la saison pluvieuse, tandis qu'en saison sèche, la
partie supérieure du profil redevient aérobie. Les sols hydro-
morphes organiques et moyennement organiques sont donc rares.
On observe cependant quelques sols t,ourbeux, parfois enterrés,
dans les zones d'anciens méandres abandonnés des vallées de la
zone sableuse.
, Ailleurs les sols dont l"évolution principale est marquée par
Ilhydromorphie sont généralement des sols hydromorphes minéraux
à gley d'ensemble ou de profondeur ou à amphigley.
3.7.1. Profils types en zone granitique
1 - A un km environ au N-NE de Misasa-Batéké, on observe le pro-
fil suivant (ZA 64) sous forêt basse semi-marécageuse, dans une
petite vallée sans marigot permanent, très encaissée à fond
plat (15 à 30 m de large) :
Litière grossière rougeâtre, composée de débris organiques peu
décomposés et d'un feutrage dense de racines de tailles diverses
(4 à 5 cm d'épaisseur pour cette couche).
o - 7 cm
7 - 12 cm
12 - 25 cm
25 - 40 cm
Brun sombre (10 YR 3/2) sablo-argileux à sables
grossiers, très humifère homogène, à structure
grumeleuse fine à moyenne peu cohérente, humide,
riche en racines surtout sub-horizontales.
Passant progressivement à :
Brun jaune de texture analogue, grumeleux moyen
à grossier, moins humifère, légèrement humide
encore riche en racines de tailles diverses.
Brun, .. +é.,g,èrement plus humifère, toujours sablo-
argileux à structure grumeleuse à nuciforme hu-
mide passage graduel à :
A nouveau brun-jaunâtre moins humifère de tex-
ture analogue, avec déjà des petites taches
ocre-rouille faiblement individualisée - sans
structure bien différenciée - humide - passant
brièvement à :
40 - 60 cm
60 - 130 cm
beige (10 YR 6/4) sablo-arg:.lleux à sables gros-'
siers très peu hum~_fè'X'e a:'!ec de nombreuses J2.eti--
tes taches ocre-routlle diffuses - humide - mas-
,~=._-_._---_.._---
sif, friable, sans ra~ine8.
Passant progressivement à ~
}Jeige blanc~àtre (10 tE 8/4) 7 grossièrement sa--
bleux, avec localement des taches ocres - massif,
friable dev8nar.;.t t]~'ès humide, avec localement
des lits de c2.illoux et graviers de Cluartz peu
émoussés 0 Puis gorgé dl eau en dessous du niveau
de la nappe ph:.~éatiq_1J.e (85 cm), non pléwtique
ni collant. 'I1ra:CLJ:L ttor. gI'fI(lUfJI.le avec ~
Plus de 130 cm un mat~ria-q dans lel:uel 1'38 taches jaune-ocre
(7,5 YR 6/6) cleviennen:~ c10rrlinantes de texture
~~+o-limoneus€ à saoles un peu moins grossier!
fai blement plao-CtClu8? peu co] lél.nt et progressi-
vement d'abord ya.l' taJhe s ~ IJ1.1is daHs son ensemb18
le matériau devient beige-rosé de texture analo-
gue légèrement humide,
2 - Dans une vallée affluentE) à la rivière Lé!)ué, nous avons
observé sous forêt semi-marécagew:l8 ancienrw 9 le profil (Zf:. 29)
suivant
Sous une litièr2 ~8~ {paisse conatitu~e de débris
organiClues vég6taux pel1. û.écoiTIposés
o - 15 cm
15 - 70 cm
70 - 120 cm
Brup. noirâtr~. (10 -:~.8. 2/2) humifère finement sa'blo-
argileux. structure faiblement développée à ten-
dance grumeleUSE! peu cohérente 9 légèrement humide,
meuble, densi té r8-ctnaire moyeru.le 0 Passage gra-
duel à :
Br~ légèrement grisâtre (10 YR 4/3), sableux,
faiblement humifère, me.ssif peu cohérent, meuble
avec appari tian progressj.v8 dans la partte infé-
rieure de l'horizon, de petites yaches (1 à 2 mml
ocre-rouille 0 Humide, enracinement faible, pas-
sage brutal à :
Niveau grossièr~men~_~~Ql~~xavec ~uel~ues cail-
loux et graviers de quartz faiblement émoussés.
~iKe-grisâtre, légèrement bleu-té (10 YR 7/2),
avec des taches ocre-rouille plus nombreuses et
plus accusées ~ue dans l'horizon précédent. Humide,
meuble, sans racinesq Transition brève avec
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Plus de 120 cm matériau limono-sableux, gorgé d'eau, de teinte
dominante gris-verdâtre (5 y 6/4), avec des amas
argilo-limoneux blanchâtre et des mouchetures
ocre-rouille. Peu plastique~collant.sansracines.
La nappe phréatique débutait à 140 cm de profon-
deur au moment de l'observation (saison sèche).
Caractéristiques m2rphologiques et phXsico-chimiques :
Ces sols de replats alluviaux ou colluviaux présentent
une nette hétérogénéité des matériaux constitutifs des différents
horizons-ou niveaux. Les variations texturales sont probablement
dues à l'hétérogénéité des dépots successifs plus qu'à une évo-
lution pédogénétique en place. Si en surface, ces sols sont sablo-
argileux ou sablo-faiblement argileux, la texture devient rapide-
ment plus sableuse en profondeur, et vers un mètre, on observe
généralement une couche très grossièrement sableuse avec des
cailloux et graviers de quartz.
En dessous de ce niveau, les horizons plus limoneux
à engorgement permettent, paraissent correspondre à des horizons
d'altération, si non de la roche en place tout au moins de maté-
riaux peu remaniés et moins évolué.
L'hydromorphie permanente en profondeur atteint, pen-
dant une grande partie de la saison des pluies, les horizons de
pénétration humifère, mais reste très temporaire en surface et
l'on n'observe généralement pas d'accumulation de matières orga-
niques due à l'hydromorphie. Les teneurs en matières organiques
pour la couche (0 - 10 cm) sont inférieures à 10 % ; c'est une
matière organique bien décomposée (C/N de l'ordre de 12) et bien
liée aux matières minérales des sols qui confère à cet horizon
une structure grumeleuse.
L'hydromorphie »rovoque par ailleurs dans ces sols une certaine
ségrégation et migration du fer. Les horizons de gley (fer
réduit) sont nettement appauvris en fer, tandis que dans les ho-
rizons de pseudo-gley à taches et concrétions ferrugineuses, les
teneurs en fer sont généralement maximum.
La défférruginisation des horizons profonds situés en dessous
de la nappe graveleuse est plus ou moins poussée suivant les cas
en fonction sans doute des possibilités de renouvellement des
eaux de la nappe.
Du point de vue du complexe absorbant, ces sols sont très acides
(pH: 4,0 - 4,5 en surface) et fortement lixivés en bases avec
une somme des bases éch~eables le plus souvent inférieure à
1 meq/100 g pour la couche supérieure.
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En profondeur la richesse en bases reste faible. Mais en dessous
de la nappe graveleuse, le matériau limoneux, gorgé d'eau est
nettement plus riche en bases avec fréquemoent des minéraux
primaires peu altérés et une réserve minérale importante.
Utilisation des sols hydromorphes des vallées de la zone gra-
nitiq~.
A l'heure actuelle ces sols alluviaux hydromorphes
sont peu utilisés.si ce n'est pour des cultures de riz pluvial
sur défriche de bas fond (sans planage ,ni aménagement hydrau-
lique). Ce type de culture est d'une productivité très médiocre
car dans le cas général la parcelle est envahie après la pre-
mière récolte par un recru mi-herbacé mi-arbustif difficile à
redéfricher ("herbe rasoir", arbustes épineux).
Il est théoriquement possible d'améliorer ces Gondi-
tions culturales en aménageant des casiers irrigués (planage,
drainage et irrigation par submersion) mais ces travaux se heur-
tent ici à de nombreuses difficultés :
- Tout d'abord, ces fonds de vallée sont le plus souvent très
étroits et les aménagements hydrauliques seraient donc relative-
ment très coûteux. Il parait donc plus sage de n'utiliser que
les bassins ou la vallée alluviale s'élargit localement, le plus
souvent en amont d'un seuil rocheux'" .
- Par ailleurs, nous avons vu que les sols présentent une tex-
ture légère, notmJment à moyenne profondeur (nappe grossièrement
sableuse souvent graveleuse) et ce n'est qu'à plus d'un mètre de
profondeur que l'on trouve des matériaux suffisamment argileux.
Le contrÔle dU'plan d'eau sera donc toujours particulièrement
délicat.
- Enfin des affleurements rocheux parsèment fréquemment ces
"flats" alluviaux et le planage ainsi que le creusA,;.lent des
drains peut être difficile 4
L'aménagement des bas-fonds les plus favorables en ca- .
sier rizicole améliorerait nettement les rendements, mais il
n'est pas certain que ces aménagements soient rentables ni que
la productivité du travailleur soit nettement mnéliorée.
Dans un autre ordre d'idée, l'utilisation des petits
bas-fonds pour la pisciculture parait plus facilement réalisable.
« Ce seuil devra d'ailleurs être percé pour permettre le drai-
nage du casier.
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3.7.2. Dans la zone sableuse batéké, nous avons déjà vu
qu'en bordure de vallée, on observait sous forêt des sols fer-
rallitiques fortement désaturés, appauvris, hydromorphes pré~
sentant une accumulation humifère en profondeur (B d'alios sur-
tout humique). Ces sols intergrade avec les pseudo-podzols de
nappe semblent être le premier stade vers une évolution pseudo-
podzolique qui parait plus nettement lorsque une prairie à Lou-
detia simplex remplace la forêt semi marécageuse.
Lorsque le renouvellement des eaux de la nappe est meilleur
cette accumulation d'alios essentiellement humique ne se produit
pas et l'on observe des sols hydromorphes minéraux à gley ou
pseudogley dans matériau sableux blanc, très appauvri en argile
et en fer.
3.7.3. Dans la zone sur sédimept sablo-argileux (sud-est
de la coupure Zanaga) les sols des vallées peuvent être formés
sur des matériaux divers
1 - Matériaux dérivés de cette roche sedimentaire. Les sols le
plus souvent hydromorphe minéral à gley de profondeur présen-
tent généralement un profil complexe avec en dessous d'alluvions
sablo-argileuses à sables moyens, un niveau riche en matériaux
grossiers : cailloux et graviers de grès silicifiés, générale-
ment peu émoussés mais parfois des galets très arrondis (+)
surtout de quartzite ou de roche siliceuse polymorphe.
2 - Dans d'autres cas, tandis que les sols des interfluves sont
dérivés de matériaux sédimentaires sabla-argileux, le socle
granitique affleure dans les vallées et les sols hydromorphes
analogues a ceux observés dans la zone granitique sont associés
à des sols peu évolués hydromorphes à profil AC dans lesquels
un horizon humifèro peu épais recouvre directement la roche
granitique altérée en place.
(+) L'origine de ces galets, observés dans les alluvions de la
petite rivière Bandziemé n'a pu être déterminée, mais il est
probable qu'il existe, dans le bassin versant de cette ri-
vière, un conglomérat soit à la base du recouvrement sableux
batéké, ce serait alors l'équivalent de la surface mi-ter-
tiaire que nous avons observé près Mayama, (6), ou dans les
grès Bouenzien du Bz 2 comme près de Pangala ou de la ri-
vière Madzobolo (6).
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3.7.4. Remarques sur les sols alluviaux de la vallée
de l'Ogooué
Ce fleuve déjà important au sortie de la zone des
hautes collines sableuses, draine la partie nord-est du Chaillu
et coule dans une gouttière subséquente au pied des formations
sableuses Batékés.
La vallée alluviale proprement dite est déjà assez large (plus
d'un km au niveau du pont de liane) et compcrte un lit très si-
nueux encombré d'affleurements granitiques avec de puissants
bourrelets de berge finement sableux et une vaste terrasse plus
grossièrement sablo-argileuse.
Dominant cette terrasse d'une dizaine de mètres, on observe de
part et d'autre de l'Ogooué de vastesiplateaux qui paraissent
se raccorder en altitude avec la surface de l'ancienne péné-
plaine.
Les sols des bourrelets de berge? finement sableux
sont soumis à une hydromorphie permanente de profondeur et tem-
poraire de surface? comportent fréquemment à moyenne profondeur
un horizon plus humifère qu'en surface avec des teneurs en
acides fulviques élevées. Cet horizon est-il un ancien horizon
humifère de surface enfoui sous des alluvions plus récentes,
ou au contraire est-ce un horizon d'accumulation humique à la
limite supérieure de battement de la nappe? La limite infé-
rieure brutale le laisserait supposer.
Les sols ~ la terrasse de l'Ogooué ne sont générale-
ment pas marqués par Ilhydromorphie, si ce n'est dans de petites
dépressions ou chenaux proches du fleuve. Ailleurs on observe
des sols ferrallitiques fortement désaturés sur un matériau sa-
bIo-argileux à sables de toutes tailles. L'examen morphoscopi-
que de la fraction sableuse montre que nous avons à faire à un
mélange de sables quartzeux généralement propres, provenant
pour une part de roches granitiques (sables non usés, anguleux
surtout dans les grandes tailles) et de sables moyens et fins
fortement arrondis luisants ou luisants moirés, provenant des
formations, sédimentaires Batékés (v. ci-dessus § 2.2.).
Les sols des plateaux dominant la terrasse de
l'Ogooué.
Ces sols ferrallitiques également non hydromorphe sont
formés sur un matériau épais, très homogène nettement plus argi-
leux et à sables plus grossiers. L'examen morphoscopique des
sables montrent que c'est également un mélange de matériaux
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dérivés de roche granitique et de sables Batékés, mais ici les
quartz dérivés de roche granitique (non usés, sales) dominent
nettement. Il est difficile de dire si ces plateaux correspon-
dent à une ancienne terrasse alluviale supérieure, ou si ces
sables ronds ou arrondis ne sont pas les reliques d'une an-
ciel~e couverture sableuse aujourd'hui complètement érodée, qui
par suite des remaniements auxquels sont soumis les sols de
toute cette région ce sont mélangés avec les produits de l'al-
tération des roches granitiques sous jascentes ?
L'étude précise de ces profils de sols permettra peut être
d'élucider ce problème et du même coup d'expliquer la génèse
des sols remaniés du massif du Chaillu.
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1 IV - PROCESSUS PEDOGENETIQlfES - DEGRE ET MODES D'EVOLUTIONS
4.1. L'EVOLUTION ZONALE FERRALLITIQUE
Les conditions climatiques qui règnent actuellement
dans la partie orientale du massif .du Chaillu permettent d'ex-
pliquer cette évolution poussée des sols.de type ferrallitique.
De fait, en étudiant les caractéristiques morphologiques et
physico-chimiques de ces sols, nous avons vu que l'altération
des minéraux primaires est très poussée et la plus grande par-
tie des bases alcalines et alcalino-terreuses sont éliminées
du profil. La réserve minérale, évaluée grossièrement par
l'analyse des bases totales, est toujours très faible. Les ar-
giles formées présentent une capacité d'échange très réduite et
doivent être essentiellement de type kaolinitique comme dans
la partie occidentale du Niari-forestier. La goethite est
également abondante et la gibbsite fréquente (12).
Toutefois à ce processus d'évolution fondamentaux se
superposent des processus secondaires qui confèrent aux sols
des caractéristi~ues particulières différentes :
4.1.1. LA .LIXIVATION DES BASES
C'est également un processus à peu près général qui
est du pour une part à la forte pluviométrie, d'autre part à
la perméabilité importante à très importante des horizons supé-
rieurs de ces 601s. On constate que la plupart de ces sols pré-
sentent une somde des bases échangeables qui pour l'horizon B
est nettement inférieure à 1 meq/100 g, le taux de saturation
est généralement inférieur à 20 %et la réaction très acide
(pH compris entre 5 et 5,5).
Ce phénomène de lixivation des bases est souvent compensé dans
l'horizon humifère de surface par une remontée biologique.
Mais si la somme des bases est alors nettement supérieure, le
taux de saturation sont encore faibles et la réaction souvent
plus acide. tout au moins ~ous forêt.
4 .1 .2. LES REMANIEMENTS
Il u' est pas possible d'expliquer la morphogénèse de
la plupart de ces sols. sans faire intervenir d'hypothétiques
remaniements contemporains ou non' de la pédogénèse ferralli-
tique actuelle, mais qui ont donné à ces sols des caractéris-
tiques morphologiques remarquables.
Lorsque nous observons un profil de sol dans le Chaillu On'
est obligé de remarquer la, présence de trois niveaux superposés
qui présentent des caractéristiques fort différentes :
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(+)
le niveau supérieur qui comprend en surface les horizons hu-
mifères parfois légèrement appauvris en argile, se caractérise
par l'absence presque totale d'éléments grossiers (c'est à dire
de diamètre supérieur à 2 mm).
Les matériaux fins qui constituent ce niveau supérieur parfois
très épais, .présentent une texture et un degré d'évolution très
constant signe d'une certaine homogenisation. Il est extraor-
dinaire de trouver fréquemment des épaisseurs de 2 à plus de
6 m d'un matériau de couleur constante et dont la texture varie
extrèmement peu.
L'hypothèse d'un dépot de "limons des plateaux" ,est inaccepta-
ble car l'exroùen morphoscopique et morphométrique des sables
montre qu'aucun transport éolien ou par l'eau n'est nettement
visible. Oes matériaux présentent par ailleurs une nette parenté
avec le matériau originel local (11).
- le niveau moyen est au contraire très riche en matériaux
grossiers divers, ce sont surtout des éléments riches en ses-
quioxydes blocs ou débris de cuirasses variées, gravillons,
amas concrétionnés et pseudo - concrétions souvent à patine
superficielle dans la partie supérieure du niveau. Souvent, ces
blocs de cuirasse de facture différente (vacuolaire, massive,
gravillonnaire) sont à l'heure actuelle en mélange, mais ont
du se former dans des conditions pédogénétiques différentes.
A ces éléments ferrugineux, ferrallitiques voire bauxitique
polymorphes,sont associés des éléments résiduels peu altérables
comme des cailloux ou graviers plus ou moins émoussés ou ar-
rondis de quartz filonien. La matrice qui enveloppe ces maté-
riaux grossiers est peu abondante et généralement de texture
analogue aux matériaux du niveau supérieur. La limite supérieure
de ce niveau moyen est généralement très nette bien que légère-
ment ondulée dans le détail; la limite inférieure l'est un peu
moins, car dans de nombreux cas, on passe dans le niveau infé-
rieur :
- soit par un horizon bariolé légèrement concrétionné,
soit à des blocs de matériaux altéré poreux légèrement indurés
par une cimentation des éléments résiduels par des sesquio-
xydes.
Soit à un horizon d'argile tacheté.
(+) Oette morphologie particulière en trois niveaux s'observe
également dans de nombreux sols du sud du Congo ou du
Gabon sauf pour les sols de texture sableuse.
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Les horizons d'altération que l'on observe par la suite débutent
à une profondeur variable. Plus ou moins hydromorphes suivant
les cas, ils paraissent non remaniés.
La mise en place de ces matériaux du niveau supérieur
sur une nappe de matériaux grossiers pas toujours autochtones,
pose·ici de sérieux problèmes.car comme nous l'avons vu,il n'est
pas possible d'admettre un recouvrement éolien ou alluvial sur
un ancien sol érodé et graveleux dès la surface ou localement
cuirassé. Par ailleurs la remontée biologique de terre fine
(termites) et par voie de conséquence l'accumulation relative
des matériaux grossiers en profondeur est ici difficilement ac-
ceptable étant donné l'épaisseur très importante du niveau supé-
rieur, souvent 3 à 5 m et parfois plus de 7 m. L'hypothèse avan-
cée par LAPORTE (11) d'une descente des matériaux grossiers dans
le matériau de recouvrement grossièrement autochtone est dans
les conditions actuelles de structure et d'humidité des sols,
difficil~ment admissible, d'autant que l'on n'observe pas de
granulo-classement. Enfin dans l'évolution actuelle du modelé,
rien n'indique le ou les processus géomorphologiques qui a donné
naissance à une telle morphologie.
On est donc tenté d'admettre que la mise en place des matériaux
de ces sols a'est faite antérieurement dans des conditions cli-
matiques légèrement ou nettement différentes.
L'origine essentiellement autochtone des matériaux de
recouvrement nous conduisent à admettre que des remaniements à
faible distance ont eu lieu de type "creep" ou reptation; mais
l'épaisseur et l'homogénéité de ces Qatériaux fins du niveau su-
périeur n'en reste pas moins énigmatique surtout lorsque nous
observons ces sols sur les sommets les plus élévés du Ohaillu.
Lorsque l'érosion linéaire actuelle entamme ces maté-
riaux, le niveau supérieur et le niveau moyen s'infléchissent et
deviennent parallèles à la nouvelle surface du sol sur les ver-
sants. Oette "adaptation" des sols aux nouvelles con<;litions
s'explique tout d'abord par les phénomènes d'érosion interne:
sous l'influence de conditions meilleures de drainage, l'alté-
ration et l'évacuation d'une partie des produits s'accélère en
bordure de ces nouveaux versants et la couverture du sol a ten-
dance à fluer le long du versant. Oe mouvement très lent de la
masse du sol est nettement visible lorsque de filons quartzeux
peu altérés et simplement désagrégés sont fauchés dans le sens
de la pente d'une manière d'autant plus intense que l'on s'ap-
proche de la aurface.
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Dans certains cas cependant ce. phénomène d'adaptation
ne s'observe pas et la morphologie devient beaucoup plus complexe
et moins constante le long des versants que sur les plateaux.
C'est d'abord le cas ou les sols de l'ancienne surface sont cui-
rassés. On observe alors des affleurements cuirassés en bordure
du plateau et sur le versant des blocs écroulés sont plus ou
moins enfouis dans les matériaux transportés par érosion hydri-
que superficielle.
Dans d'autre cas les phénomènes d'érosion superficielle
deviennent plus rapide que l'érosion interne et le colluvionne-
ment lent en masse le long de la pente. La couverture de terre
fine correspondant au niveau supérieur devient d'abord moins
épaisse et si le processus se poursuit.on observe des sols tron-
qués et m€me parfois des sols rajeunis par .érosion et remanie-
ment.
Le degré d'évolution, l'origine des matériaux et la
morphologie de ces sols de versants à forte pente est donc très
variable ; mais les sols fortement érodés sont assez rares si
ce n'est pans la partie inférieure des versants à pente maximum.
Plus haut, le versant convexe présente une pente de plus en plus
faible et la morphologie en trois niveaux grossièrement paral-
lèle à la surface du sol s'observe le plus souvent comme sur les
plateaux ou en sommet de colline. Le niveau supérieur est sim-
plement un peu,moins épais qu'en position de plateau.
Conclusion :
Nous sommes donc en présence de sols présentant généra-
lement une morphologie complexe et contenant à côté de matériaux
grossièrement autochtones, des matériaux allochtones ou tout au
moins formés dans des conditions de pédogénèse différentes.
Ces éléments résiduels ou reliques d'ancien sols correspondent
aux nombreux cycles de pédogénèses qui se sont succédés sur ce
vieux socle· émergé depuis le précambrien.
Quels sont les processus de remaniements qui ont permis
d'une part cette acoumulation de matériaux grossiers résiduels
ou ferrallitiques, autochtones ou allochtones, dans le niveau
moyen de ces 801s ?
Par quel processus ces matériaux grossiers ont-il? été recouvert
par des formations terreuses dépourvues de matériaux grossiers,
ici très épaisses et remarquablement homogénéisées, grossière~
ment autochtones avec une fraction quartzeuse non usée ?
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Autant de ~uestions ~ui n'ont pas jus~u'à maintenant
été élucidés d'une manière satisfaisante.
Nous avons noté dans notre classification, la nature remanié de
ces sols ~ui aboutit à cette morphologie remar~uablement cons-
tante, mais il n'est pas possible d'expliciter ces processus ni
d'indiquer leurs âges. Il e st a fortiori, impossible de préciser
si ces processus de remaniements sont contemporains du cycle de
pédogénèse actuel, ou si cee très vieux sols ferrallitiques se
développent sur un matériau complexe anciennement remanié.
4.1.3. LE LESSIVAGE ET L'APPAUVRISSEMENT EN ARGILE ET
EN FER
Ces processus secondaires sont généralement très peu
marqués dans le cas des sols issus de granite ou de roches mét~­
morphiques, par contxe le processus d'appauvrissement en argile
et en fer des horizons supérieurs est très net pour les sols
sablo-argileux issus de grès Bouenzien. On n'observe pas d'ho-
rizon d'accumulation et le devenir des argiles reste hypothé-
tique.
Dans le cas des sols très sableux, sur sédiments ter-
tiaires Batékés, les variations texturales ne peuvent être que
minime et il n'est pas possible d'affirmer surement qu'il y a
un net appauvrissement en argile des horizons supérieurs, par
contre la défférruginisation de ces horizons est très visible
aussi bien morphologiquement qu'analytiquement.
Le devenir de ces matériaux ferrugineux ou argileux
est assez hypothétique, car il n'existe généralement pas d'ho-
rizon d'accumulation dans le profil lui même:
- érosion différentielle des éléments fins en surface, suivie
d'une certaine homogénisation des horizons supérieurs par voie
biologique ou par chute des arbres et déracinement,
- lessivage vertical ou (et) oblique avec accumulation diffuse
dans les matériaux sous jascents perméables en grand,
- destruction des silicates argileux et migration des produits
de l'hydrolisat sous l'influence de complexes organiques acides?
Autant d'hypothèses difficilement contrôlables. La seule cons-
tatation relativement importante est relative aux teneurs un .
peu plus élevées de ces deux éléments dans les sols de bas de
versant sur sables batékés. Ce fait fréquemment observé, laisse
à penser ~ue les produits .éluviés dans les horizons supérieurs
des sols, s'accumuleraient ~u moins partiellement d'une .manière
diffuse en bas de versant.
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Dans le cas de très forte pente et sur ces m~mes ma-
tériaux sableux, un processus de lessivage oblique du fer peut
parfois ~tre en plus décelé, mais cet entrainement oblique, hy-
podermique, généralement limité est moins systématique.
Dans un même ordre d'idée sous forêt mesophile semi-
caducifoliée, il se produit sur ces fortes pentes, une migration
oblique des matières organiques qui s'accumulent sous forme d'un
horizon B parallèle à la surface du sol dans les profils de bas
de pente.
Ces deux phénomènes sont-ils liés? Ceci nous incite à
réfléchir sur le rôle joué par ces matières organiques tout a
fait particulières que l'on observe dans ces sols ferrallitiques
forestiers sur matériaux sableux et sablo-argileux.
4.1 .4·. LA PODZOLISATION
Lorsque ces sols sableux ont conservé leur couverture
forestière, un~ évolution à tendance podzolique apparai t. Le ,sol
est alors recouvert d'une épaisse litière grossière dans laquelle
des débris organiques divers peu décomposés sont m51angés à un
chevelu racinaire plus ou moins fonctionnel, avec quelques sables
nus luisants particulaires épars.
Dans l'horizon humifère supérieur, on observe la cohexistence
d'agTégats humifères d'origine essentiellement biologiques (ter-
mites) peu sableux, et de sables nustparticulaires.poulants.
La défférruginisation de ce matériau est alors très poussée.
Plus en profondeur, la psnétration humifère est homo-
gène et la défférruginisation de plus en plus faible. Dans les
sols de sommet de colline ou de haut de pente, on n'observe pas
d'horizon d'accumulation en profondeur+par contre dans le cas
des sols de bas de versant en pente forte, un horizon B d'accu-
mulation de matière organique et ,parfois de fer peut être ob-
servé en profondeur parallèlement à la pente.
Ces sols se différencient donc des sols ferrallitiques
typiques par la présence de matières organiques grossières mal
liées aux matières minérales qui se décomposent lentement et sont
à l'origine de formes d'humus très acides qui migrent profon-
dément (lessivage vertical et oblique) dans les profils et
.'accumulent localement dans certaines positions favorables.
La défférruginisation et l'entrainement du fer paraissent liés
à la présence de cet humus grossier.
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Cette évolution particulière des matières organi'lues de
ces sols ferralliti'lues rappelle nettement celle des "Mor" des -
pays tempérés. Cependant nous n'observons pas d'horizon A2 "cen-
dreux" typi'lue, et l'accumulation de matières organi'lues et de
fer en profondeur ne s'observe 'lue dans certaines circonstances.
Ces sols peuvent donc être classés comme intergrade avec les
sols podzoli'lues (;t ).
4.1.4. LE RAJEUNISSElfŒNT
A côté de ces vieux sols, bien développés, les sols
rajeunis par l'érosion présente une extension très limitée.
Toutefois à la faveur de reprises d'érosion récentes, en parti-
culier dans la partie inférieure des versants, ou dans les zones
très accidentées (Monts N'Doumou par exe~ple), certains profils
de sols apparaissent comme tron'lués et des fragments de roches
plus ou moins altérés sont présents dans le profil à faible
profondeur. L'évolution ferrall±ti'lue reste quand même mar'luée
et les débris de roches ferruginisés présents dans le premier
mètre du profil ne comporte plus de minéraux altérables. Ces
sols se classent donc parmi les sols ferralliti'lues remaniés
faiblement rajeunis.
4.2. L'HYDROMORPHIE
Ce processus d'évolution parait fondamental dans le cas
de nombreux sols des vallées, mais il peut jouer un rôle secon-
daire dans le cas de cGrtains sols ferralli tiques cles interfluves.•
Nous avons déjà signalé que les horizons d'altération
de certains sols ferrallitiques sur roche graniti'lue (faciès
rose) restaient en perf.1anence gorgé d'eau. Les mauvaises con-
ditions de drainage interne de ces horizons profonds paraissent
liées à ce type même de roche mère et induisent un type d'alté-
ration 'lui, en permettant une mauvaise élimination de la silice
des silicates, favorise la synthèse d'argile kaoliniti'lue.
Cette hydromorphie permanente des niveaux d'altération intéresse
temporairement l'horizon d'argile tacheté qui le surmonte mais
n'atteint pas les horizons supérieurs. Ces sols ferralliti'lues
ne peuvent donc pas être classés dans un sous groupe hydromorphe.
(.) La classe des sols podzoli'lues est cependant représentée
dans la dition par des pseudo-podzols de nappe 'lui sont
fré'luents dans les vallées de la zone sableuse Cv. § 3.2.)
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Dans le cas des différents sols des vallées, l'hydro-
morphie devient par contre un processus prédominant qui inté-
resse au moins temporairement l'ensemble du profil. Les cas
d1hydromorphie permanente et totale permettant une accumulation
organique importante (sols tourbeux).sont cependant très limités
et ne s'observent que localement dans certaines vallées des
régions sableuses.à la faveur de méandres abandonnés par exemple.
Plus généralement, les sols hydromorphes se rangent dans la
catégorie des sols hydromorphes minéraux à gley de profondeur
ou à amphigley.
Dans les régions sableuses sous l'influence d'une
hydromorphie de nappe, on observe localement en bordure des
vallées des pseudo-podzols de nappe qui se développent soit sous
for~t marécageuse soit sous teppe à Loudetia simplex (v. § 3.2).
,. .. .
CAR TE PEDOLOGIQUE DE LA PARTIE ORIENTALE DU CHAILLU
Sel_ ....nié.,jaunes
dériT'_ de granite
































-'l..L L ""1 •. 1
1CARTE PÉDOLOGiQUE DE lA P,ARTiE ORiENTALE DU CHAiLLU
pa'" P. de Boi6&eZOn
Eche Ile al/SOt.:. d(le c'
1
Leg end'?







(amphi bol i t<!, i t.iL!r i .. ,h )
Sole \ ppauvr i ~ , J ;'-"m;-:"



























+ + + + +
1 + + + + + +
t-)
i i
\ q + -+ +
~
,
+ + + T +
1r3'-O_3_0 -:; -.---------,~_.______,______._:-..,____;_----__L:14 •
+
+
+ + + +





'+ + + + S;./
+ + + +
+ + + +
1
















Au cours de ce bref inventaire des différentes caté-
gories de sols que l'on peut observer dans la partie orientale
du massif du Chaillu, nous avons essayé d'une part d'expliquer
la génèse de ces sols, d'autre part de déduire des propriétés
physiques et chimiques, leurs qualités et défauts. ainsi que les
principales aptitudes culturales.
Du point de vue pédogénétique, tous ces sols, sont
constitués par des matériaux qui ont subi une évolution ferr~_­
litique assez poussée. La conséquence pratique la plus directe
est la pauvreté chimique de ces sols, qui reste le facteur li-
mitant du point de vue agricole.
Toutefois si la réserve minérale de ces sols est tou-
jours très faible, la pauvreté en éléments assimilables est
quelquefois un peu moindre dans les horizons humifères par suite
d'une nette remontée biologique d'éléments minéraux par la végé-
tation naturelle. La fertilité chimique de ces sols dépend donc
pour une grande part de la couverture végétale qui recouvre le
sol ou du passé cultural des terres; les cations assimilables
contenus dans le sol particulièrement dans les horizons humi-
fères n'étant que le placement à court terme du capital minéral
contenu dans la végétation. De cette constatation, il résulte
que les sols forestiers même s'ils sont plus acides sous vege-
. tation naturelle, sont un peu plus intéressants que les sols de
jachère et les sols de savane.
Du point de vue des propriétés physiques, des diffé-
rences beaucoup plus importantes peuvent être décelées entre
ces sols. Ils sont toujours suffis&nment profonds avec une per-
méabilité suffisante m~me pour les sols de texture argileuse
lourde et la structure n'est jamais grossière. Cependant les
sols sableux et sablo-argileux issus de formations sédimentaires
sont trop drainant et présentent une capacité de retention pour
l'eau insuffisante pour permettre aux plantations pérennes de
supporter la saison sèche. De plus le manque de structure des
horizons supérieurs appauvris,très légers, par trop particu-
laire, est un caractère défavorable. Pour ces différentes rai-
àons, les sols issus de granite ou d'amphibolite paraissent
nettement plus intéressants.
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On peut s'étonner que màlgré les qualités physiques
indéniables de ces sols issus de granite, les rendements des
plantations pérennes (caféiers, palmiers à huile et hévéas) ne
sont pas plus élevés. La faible richesse chimique des sols pa-
rait en être partiellement ~esponsable, mais il ne semble pas
qu'il y ait de carence en éléments majeurs ou en'oligo-éléments
(7,8). Des essais de fertilisation chimique en vue de préciser
l'équilibre optimum de la fumure seraient intéressant, mais
l'apport de chaux parait au départ être le plus utile.
Il n'en. demeure pas moins que les rendements très mo-
yens que l'on observe même avec un entretien convenable, sont
dus également aux conditions écologiques défavorables qui rè-
gnent pendant la saison sèche. Le choix de variétés adaptées et
peut être un arrosage d'appoint par exemple pour le caféier, per-
mettraient peut être d'améliorer la production, mais ces amélio-
rations à longue échéance ou trop honéreuses sont difficilement
appliquabledans l'immédiat. Hors l'expérience montre, que sur
les céféiers qui se développent sur un sol localement un peu
plus riche supportent correctement la saison sèche ; il est donc
probable qu'une fertilisation chimique appropriée permettrait
non seulement d'obtenir un développement végétatif et une pro-
duction supérieure, mais encore permettrait aux plantes de sup-
porter correctement la saison sèche.
En dehors de ces plantations pérennes ~ûelles sont
les cultures qui peuvent être envisagées?
Les quelques essais de cacaoyer, réalisés dans la région de
Sibiti, montrent que cet arbuste souffre encore plus de la sai-
son sèche froide que le caféier. Il parait donc plus judicieux
de s'orienter vers des cultures annuelles telles que l'arachide,
le maïs, le riz.
Toutes ces cultures peuvent se développer correctement sur ces
sols mais il parait difficile de faire deux cycles de culture
dans l'année.'
Un des dangers de ces cultures est la dégradation de la structure
de ces sols en surface.
Cette dégradation est extrèmement rapide dans le cas des sols
sableux ou sablo-argileux issus de formation sédimentaire, un
peu .plus lente, mais sensible a~ bout de deux à trois ans, dans
~e cas des, sols argilo-sableux issus de roche granitiq~e. De
grumeleuse l'agrégation devient inexistante, particulaire, avec
de nombreux sables déliés en surface, sur une couche battante
et"spufflée" •
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Il convient donc de ne pas prati~uer trop longtemps des cultures
sarclées et de régénérerla structurepar une jachère aménagée.~ui'
pourra devenir rentable dans la mesure où l'élevage sera as-
socié à l'agriculture.
Un problème délicat est celui du développement de la
culture du riz dans cette,région. Des expériences montrent ~ue
la culture de riz en sec, ou de riz pluvial sur les terres de
bas fond sont possibles. Par contre le développement de la cul-
ture de irrigué se heurte ici à des sérieuses difficultés en
raison d'une part de la faible largeur des terrasses alluv{ales,
d'autre part de la texture grossierement sableuse des horizons
supérieurs de ces sols alluviaux hydromorphes (ce ~ui rend dé-
licat le contrôle du plan d'eau). Toutefois localement les val-
lées s'élargissent en cuvette en amont de seuil rocheux et l'ins-
tallation de petite unité de culture de riz irrigué doit §tre
possible.
En fait, la vocation de ces sols profonds du Chaillu
semble §tre à priori plus forestière ~u'agricole. Il existe tout
d'abord dans le massif du Chaillu des ressources forestières
naturelles importantes (9) totalement inexploitées dans ce sec-
teur faute de voie d'évacuation, mais d'autre part l'établis-
sement de plmltation forestière avec des essences intéress~tes
peut §tre facilement envisagée, car nous trouvons dans cette
région des conditions naturelles favorables: sols très profonds,
concurrence du domaine agricole limitée par suite de la faible
densité de population. Et les nombreux plateaux ou sommet de
colline fourniraient aux forestiers d'importantes surfaces à
faibles pentes facilement exploitable; les pentes fortes étant
laissées en forêt naturelle de protection.
Ces ~uel~ues données sur les aptitudes culturales des
terres de la partie orientale du massif du Chaillu, montrent
les multiples possibilités et permettent d'envisager avec un
certain optimisme les possibilités de développement agricole de
cette région. Les propriétés physi~ues de ces sols issus de
granite sont en effet favorables, et si la fertilité chimi~ue
naturelle est médiocre, il est possible d'y pallier par une
fertilisation chimi~ue. Lors~ue des voies d'accès convenables
auront été créés par exemple à la faveur d'exploitation fores-
tière ou minière, il sera possible d'amener économi~uement des
engrais jus~u'aux champs et au~ plantations, alors.un dévelop-
pement agricole important de cette région pourra se faire.
METHODES ANALYTIQUES
Refus Fraction granulométrique qui ne traverse pas la passoire
à trous ronds de 2 mm après broyage léger.
Résultats exprimés en pour cent (pondéralement).
Granulométrie : Le dispersant utilisé est le Pyrophosphate de
sodium. La séparation des particules fines Argil.e (0 à 2.· )
et limons fins (2 à 20 ....'.: ) est effectué e à l'aide de la pi-
pette Robinson. Les autres fractions limons grossièrs (20
à 50 /.: ), sables fins (50 à 200 .:\ ..: ) et sables grossiers
(200 /.:" à 2 mm) sont obtenues par tamisage à sec après é-
limiriation des argiles et limons fins.
Résultats exprimés en pour cent du poids de terre sèchée
à 105°,
Carbone : Méthode Walkley et Black. Résultats exprimés en pour
mille. Les taux de matières organiques sont obtenus en
multipliant par 1.724.
Azote: Méthode Kjeldahl modifiée. Résultats exprimés en pour mille.
Acides humi~ues et fulviques : Extraction par le pyrophosphate de
sod1um normal, dosage sur les extraits secs par le mélange
sulfochromique à chaud. Résultats exprimés en C pour mille.
~22-: Méthode électrométrique (rapport sol/eau = 1/2,5)
Bases échangeables: Extraction par l'acétate d'ammonium N. neutre.
Dosage par photométrie de flamme (Eppendorf). Résultats ex-
primés en me pour 100 g.
Capacité d'échange: Saturation du complexe par C1 2 Ca, N. neutre;lavage 01 2 Ca N/IO, et déplacement du calcIum par N 03 KN. Dosage de Ca par complexooétrie et Cl par Argentimétrie.
Résultats exprimés en me,pour 100 g.
Bases totales et Phos~hore total: Extraction par l'acide nitrique
concentré â l ébüllition pendant 5 heures.
Après ~éparation des Hydroxydes et phosppates, les cations
sont dosés par 2hotométrie de flamme. Les résultats sont
exprimés en me/lOO g. Le phosphore est dosé colorimétrique-
ment (méthode Duval).
Phosphore assimilable : Méthode Truog.
Résultats exprimés en pour mille.
Analyse triacide : Méthode Harrison, modifiée ORSTOM SSC BONDY
.' Résultats exprimés en pour cent.
Fer libre: Méthode DEB. Résultats exprimés en pour cent.
~ : 2.5, 3 , 4.2 - Presse à membrane de Richards. Résultats expri-
més en pour cent.
Instabilité structurale et Perméabilité : Méthode Henin.
Conductivité: Résistimètre philips (électrode en platine)
exprimé en m. mh%m.
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RECONNAISSANCE PEDOLOGIQUE DE LA PARTIE ORIENTALE
DU MASSIF DU CHAILLU
ANNEXE DOSSIERS DE CARACTERISATION PEDOLOGIQUE
par
P. de BOISSEZON
Côte ORSTOM/Brazzaville : M C 1966
31, 33, 39, 42
3, 4, 8, 9
5, 12, 13, 15
BAN 1
DOSSIERS DE CARACTERISATION PEDOLOGIQUE
SOLS FERRALLITIQU~S FORTEMENT DESATURES





Sol ferrallitigue remanié, faiblement rajeuni, dérivé de
granodiorite.
Profil: BOU 14
- Sol ferrallitique remanié, modal,
- dérivé de roche métamorphique :
itabirite, Profils: ZA 50, 53, 57
amphibolite, Profils: ZA 51, 58, 60 et BAN 16
- dérivé de roche basique
dunite, Profil: ZA 61
- Sol ferrallitique remanié, hydromorphe,
dérivé de quartzite à amphibole, Profil
- Sol ferrallitigue appauvri, jaune,
sur matériau sablo-argileux dérivé de grés Bouenzien,
Profils: ZA 3, ZA 12.
- Sol ferrallitique appauvri en fer, jaune,
sur sables batékés, Profils: ZA 14, 21, 23.
- Sol ferrallitigue appauvri, hydromorphe,
sur sables batékés, Profils: ZA 20 et ZA 13 (inter-
grade pseudo-podzols de nappe).
SOL PODZOLIQUE
Pseudo-podzol de nappe
sur matériau sableux, Profil
SOLS HYDROMORPHES MINERAUX
ZA 17
à gley de profondeur, Profils : ZA 29, 64.
à pseudogley taches et concrétions, Profil ZA 41.
ZA aiPROFil
• _._. ._ •• -~_ --_._.~ -----.- -------.- - -'""1
,
_.------------ --------_.---------_.--- .-' --.- ~-_.._~--~ ----~- -------- - - -- ---~ .
Horizon de Pénétration humifère legèrement hôtérogène en
taches aux contours flDQs den~ un ho~izcn jaune lëgèremant
brunâtre argile-sebleux â structure pcl:~i~ falblement
! développée de çoh'eion moyenn. I3nrecin~t rtiparti faible,
, légèrmnent humide. Progreseiv8lfItmt on pasfie ù •
Liti~re tr~e discontinue et peu import~ta. nrup sambre
(10 YR 2/2) bYmifêf9 homogène eabl~lat~, g~UBeloux fin
i à moyen IIDubll! 16gèrernent h~ide, enracinomeot rl9parti. Pr~ .i
! senee da termite. hYPDgb. ChaRipignon..i.sta v~ 45 cm. Pl!IBMge
1 graduel ~ 1
90-260 Matériau j@fJnlll (le YR 5/0), IrgÜR:lP'IIPS friable sang strUd
ture bien dAvelopp'e1à débit polyédrique a~ ~'sol~ent en mi-
: crogr.-eleux. LAgêrement hUllide.
DESCRIPTiON DU PROFil
sr!.. fCRnAL. F"ŒHEMENT DESATURE. REMANIE
JAUNe r'lODAL
DE8IVE UE GRANODIORITE
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r-~~;'; :'--G~b;~~~or~ a/type gabonaJ.s
i P~;l!Vi"lih?t,je moy€nr;e anfll.i-SUI!'; 1100 li 1800 lllIt
; i,"n;Ill:l~ature nlDYllnr.sanilllllîlà 23S 5
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i-~;~' --pi;te ~U;~d;obWl"-Ka 5
t '),~rC'::lj'lr":éS : 2~ sa'. . de l.ô1t!Wtle Sud
! .la!! .5.6'·' Cf< ~ongltudt:i Est'
. 5!!O m d'Altitude
PRŒONIE. ' .. ft HUMUS FORESTIER
l. ._. .•... .._.-,.'-<--'-__~.• _.__..'
,. -_. --- --._--p---,
i--·---·-·---·~-t-...,..,-------- .- ..-,.... ,
i SOUS·GROUPE . JJ.sUNt 'CiIlodll1)';
:- .- .- .. _-----,---I--'~-~_..~..--.-.-----.... ..'
i Famill",,
~ ~_~_-·_DO_~~>IE~._~~_"~~~ACTERISATION .. PE~OLOGIQUE'K'.N_~'" CC,XO"--C ..
1: 1- .~~~~~.~ ~_~_~_~E_RR~LL~~_I~~___ -.----.J PROFit




Bru.qu-.n't on passe à 1
tj!ppe de csiJ.lt:JuK et gravillons et !ll~~ Ms;s4:era ferrel-
. Mti@ue9 (gillete de quartz filoniQl1 d6br1o de roè.h'-l silic8U5e
œmorphe, _a8 concrêtionn6e de form.es V4riêG3, avec· des gril-
; viers de qu8l'tz de taille variable en~. La llIStrice IIst













..__ .... ! 315 21G-JDD • Metbi8u acre jeune (ID VA 6/9) argilo-seblocX pou humide.
--i(~) . Blecs de mhe acre rougeâtre alt8ds ct ~.?nMÛ. non
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1 4spect physionomique: r~ dense, humide,sempervirente. . ,
t l,'\)"IIj:iQsltiol'l floristiQ!Jt9 pal' strat1'l fcüs sectmdarisi.e "1
i sous baie aSSPZderiae.
1La... ._._. __ ---.:._. . •.» __ . __~__...._. ..
,'--'- .__._~-~.-,~ .. _.......
! ,~,~c'•.,c_rp:lOIOl,liQue ". ~e faiblement ondulé colline à
l ",JiJMfaphiQue: P.c.n,.t.:tan- p..1eft., .de plateau
l D~"inage: _itJs
; Erv~i~n· ~ ~-,...,.ta.-'_1 ":W"...__.~;101111
L.__~ .•_._ .._ ....... _
ASpt:cr DE LA SURFACE OÙ TEtlRAIN
r~licrorClief; .;.i,~ .. . .
! Ed!FiCI:S biolo~;r,IIe!l: .qt.te1.quo' teDIit.iêres




r-- -------.- ... ~ ...------~- _._.- ..
1 Moctes d·...tiiisatkln; néant
i Tm:!'H1iQ~l'.'S -tliltûrale~ .
i Modelé du cham~ ,
, DenSIté de plant.tion: .
1 Renrl,"me.Jt "Li .$peet végétatif:1 ._ _ ~
[S~{TENStON ET RELATION AVec LES SOLS VOISINS
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i .
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531 39.0 49.0 53.0 49.5
2a20... 571 1.5 30 5 5..0 705
Wà~", )~ L~
50à 200",)65123.5 20.0 1 H.O 19.0 21.0 15.5 SBF
;29;~~;5-+~_42_4_~o_O_+-25_.~lO_+-4_3_·.":"15_-+_...:.1_-+_..:1_-+-=CA"'S:>-:~-=E_
13 36. 1 1 C





























pH chlorure de POîilSSHJm
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ConductIvité L en m·mholcm 55
.Chlorures 1- 37
Sulfates 504 - - 41
Carbonates C03 -- 4S 0.72
Bicarbonates HCO! - 49
551 62•
MagnésJu Mg H 57; 1••7
PotasSI 1( + 61; Il.
Sodlu Na l- 651 I.e







Un mat'riau acre-jaune (7,5 YR 5/8) ergiloga ~ sebles gros-'
siere eans etructure bien individualisée ~ débit polyédrique
se rêsolvant facilement est microgrwme1oux. Faiblement humide~
Le texture ergilo-s,bleux devient pro~a~sivernant erqileus.
à sabl.. graBsier.. La structure faiblement dnvelopp6e est :
polyédrique DOyenne l grossi6re de coh6sion moyOhne. :
L'en.amble de l'horizon est ferme vers 50 cm de profondeur 1
et feibllllIlent hUlllide davient en.uiU friable à meuble. LVen- '
racinement reparti pesse de moyen a faiblè t%Os progressive-
ment on p.sse ~ •
Soua quelquae feuilles et d6bri. v6g6teL~ formant une li-
ti~re discontinue et três peu 'petee •
Brun .•ambre (10 YR 212) humif'r. h~ep;s~ableux•
eabl•• Qroasier•• Structure grum.l.use moyenna devenent nuei-
i forme meuble pub un peu plus fene. EnrcinarJent trie dense
dans les 1 premiers cm, abondent ensuite.' f'aiblement humide
P8SSMIt graduellement li 1
Horizon de p4n6trgtion humif~F' h'tê;s~'ne per tachas peu
contr8st'.s, d'abord 18s partie. hu.ifères b~unèS p.r rapport
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Date d'observatiol"1: Juillet 1963
Mission /D{lssil'I' :
ObS~!"\iat';ur, P. da BOISSEZON
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i C2t.Jmorphol09ique .P~sage faiblS1'!enti lmdulé ,colline à sommet large subapleni 1
i"'ùpCl~Îaphi4ue.pœitian. de très fal,hle pente. . ,
; .)rallièl!ie: rapide'
1 ~l"tjSiOI'l' non visible
LOCALISAl'ION
1~~~~:950 111-0-''-.l~t-o-uss-·. t d'Ingo...ina
1 C('ord@,lEES . 22 54' .de Latiü..>:.'fo Sud
i t3!! 52' deLongitufl€l ($t
11 570 m d'Altitude
L
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i ~ -- ~--.------+--_.-~--_.
ii Famillo DERIVE DE GRANDDIORITE
If------·~-_·._- ....----
:! Série flRDF"OND.~ HUMUS FOREST 1ER
,CLIMAT[. __._--_._-_. ---.. _._-~_ ...._- .--._-------
1T\lpe GUinéen fœGStie;o,Sltype gabenaia
j ;:'ILlviolr.~i:rIe mc,i!r1ne !Ilôr:ut!lie: 1700 8 1800 ' ll'lIJl
! Te-m/)l,rature niovenni!! annuelle 23g.S 1




Brusquement on pesse ê 1
Niveau riche en mat6riaux Arassi'51 (non pênC~able • ls sond.>
cORstitu' essentiellement de bloce pereux de ~JQne très slté-
rI f,rruginiad. avec une terre inte:stitielle ocre-Jaune
(1,5 YR sIs) ergilo-sableuee ê sablas grosnie:S.
, 336 .









_____~ - --_ ..._~ - _._ •__ -:- " __.__ 1 __ - ~- •• •• " _
N:.tul't:' lithologiQue: Grancd.iorite itl/t"ifférencilie
fvp" ~t dEgré d'altêratiM.. f'œrèl.U tü.tue profonde
"oge st~atlgraphIQue: PracEllllbrien ~:}férieur.
.,;!.[!tll-=tes '~l.l remaniements _ 1
i1 .. _. __ '" ... _
i
;' \bGETATION;---...-- -"- --- i· .- .--- -- --.- -.-----.. ---i lJ.s;.-,"C'· phvsionomlQue: &~+~ dense fumide sempervirente.
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Il!Ichère. durée. périodicité:
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UTILISATION i
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1 Modes d'utilisation: néqht
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~-- 1 [OFll ZA~
Horj~on 9 I.II 1.12 I.U 1.31 I.~ l';'!:l 2"::2
Croupe 15 GR




Numéro du sac 33 331 332 333 334 335 336 337 SAC
Profondeur minimale en cm 37 .01 30 50 160 PMI
Profondeur maximale 41 ID. 40 60 no 300 4S0 146D PMA
Granulométrie Refus 45
.0' .01 .Ol .01 1 RE!".01 1en 10-2 1Carbonate de calcium 49 COC 1
Argile 53 49.0 54.0 5905 59.0 5B 05 sno S3.u5 ARC 11
Limon fin za 20" 57 3.0 2.5 2.5 1..0 2.0 4~5 3.5 Uv,!" 11
Limon grossier 20 a50 l' ) 61 LiVIe ,
Sable fin 50 à ZOO .. ) 65 8.0 7.0 7.0 3'05 7.0 7.0 8.0 SBF 1
Sable grossier 69 34.0 33.0 30.5 31.5 32.0 ·31.0 3S~5 SB(; !
73 1 1 1 1 1 '1 , CARTE 11
1
Matières organiques carbone 13 44. 22. la c ,
en 10-3 Azote 17 •• li! 1.47 N 1
c.. Acides humiques 21 2.5 0.1 0.1 AH ,
Acides humiques bruns 25 AHB
,
Acides humiques gris 29 AHe
'.Acldes fulvlQueS 53 5.2 3.0 t.3 Ar-
Acidité pH eau 1/2.5 57 306 4.2 4.9 PHE
pH chlorure de potassium 41 PHI(
tatlons échangeables calcium ta t • 45 0.54 0.33 CAE
en mê Magnésium Mg t ~ 49 0.05 0.01 MeE
Potassium 1(+ 55 0.20 0.06 KE
SOdium Na <- 57 0.30 0.23 NAE
capacité d'échange 61 10.2 T
Acide phOlPhorklue Phosphore total 65 PT
en 10- 5 Ph05l'hore asslm. Truog 69 PAT
75 2 2 2 2 2 2 2 2 CARTE
Phosphore asslm. Olsen 15 PAQ
Phosphore ass. citriQue 17 F'.~C
ments totaux (triacide) Perte au feu 21 F'RT
en 10-2 Résidu 25 RSD
SlIIce 51°2 29 SI
Alumine . AIZ 03 35 Al
Fer Fe203 57 FE
Titane TIOZ 41 TI
Manganèse Mn Oz 45 MN
Fer libre Fe203 49 I=EL
enmé calcium ca; , 53 O.fiO CA
Magnesium Mg + t 57 Me
Potassium I(t 61 0.15 K
Sodium Na + 65 '0.65 r~A
Structure et Porosité en 10-Z 69 PRS
ractérlstlqueS hydriques 75 5 5 5 5 5 5 5 3 CARTE
~~:" b7.;d~";;"~ :r-.-...:~..,t..:.;;.....JpF Z,5 15 ! l'F2pF 3 17 PF3
pF4.2 21 1 fl'F4
Instabilité structurale 25
,
15. . ~ '. ~ . ~ "
Perméabilité 29 PMe
Sels soJublei. Conductivité L en ·mho/cm 55 L
extrait pUe uturée Chlorures 0- 37 CLen mé
Sulfates 504-- 41 S04
Carbonates COS-- 45 1.09 0063 cos
Blcarbonat s HC03- 49 ,. HCO
Calcium ca + + 55 75 39 la i CAS
"
. Mapné um Mg r + 57' 10..4 14.9 MCiS
,
Pota lum K+ 61 Il.S 1•• 14
"
I{S
2.1 3D 150 um Na+ 65 . rJA5
extraIt un dixième Condu Ivitê L 1/10 en m·mho/cm 69 '1 L1G,
4 4
r..: 4~':'= "'r;r~"",." "~CAR:rE·.75 4 4 4 4 ';,J.:"
Elé
PR
Niveau trèa grevillonneil'o avltC des 6l6raarrts, cancdtioJl-
n6. et des ••8 concrétionnts de 1 • 4 CIl de oiSlètre .. pa-
tine superficielle noirltre emballE dans ~ torre ocre-jeune
(1,5 vR sIe) ugilo-eebleuse Bens st.1'Uctur8 bitm d"'elopp6.
16gtrement hu.id••
Horillon dt! pêntuetian hUJlliAg bttRrogtmllV:ec des taches
hUllift\rea brune. de 2 li 10 .. d.,.. ... ..-t.Û2:'iau jaune-acre,
U'gileu. ~ sables graa8ie~s .. 8tructura pOlyédrique lIoyenne
de cohteJ.an lIOyenne, .. fart. denaJ.t' l'einaire moyanne Il
feibl•• P....ge greduel Il 1
Un ",.tftiau Jeune (10 TR S/8 )ugUo-ooblctJ)c à seblee grD8~
siers, li structure paly6drique faiblement déVeloppje, faible-:
ment humide 8e r6so1vent en micragzume1eux. f%ieble presque
sens'rseina•• Pessage brueque ••
Siun gd,fâtre Gombi! (JO vR2/2J hJ!!lli:fU1 htao!,"e, argilo-+
sebleulil ~ aeblea gronier., 8truct~e 9naelsuae fiRe à may""':.
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1·~~~n;~rPhc;~~9Îq;·.- C~.;~;t large et a~;l"i
1
Topographique Part.i.e slJ'PÛieu~e de versent pente lIOyenne
Drainage: ,rapids
1 ErosiClIl en nllPPe pau viaible
:UMAT1_---·---· ..·-··.··· -... -_........ . ..--------------
l ,'tpe Guinéen tC3:BS'ti.e Sltypa gabonlUS Station; SibitJ,.z..ga
i i':u'Ji"mel:ri€ m\)'If'Mt ;;i"l"ue:,,, . 1100 l 1800_ Période de référence:
1 f "ij1pél ...t.~re ITlcvermc amlllfJi" 23S5
: ~;:ison lors de l'observation lll8ison s!lche
5,,§rI8 RECDUVREMEN;, . .l_~_,_~,.__
~OCAUSA TlON
r~!e~-.piri'~-~~o~a-Ki.b.'entre les
1 tOi).d(lc.née~ ; ~'!! 54.' de Latitude Sud
i 13!! 5S' de LongitUde Est .l seo m d'.tUtitude
------ -- . " .. -~ ~..-------
DOSSIER DE CARACTERISATION PEDOLOOIQUEr -.-- -_ ...- -~---_.- ..
: CLASSE , SOL FERR




r--'" - --- "'-.,--_.. .... - ....." ...-- "---' .. ".-------- --_._ ..
i Natu,n: iithologique: Gunq.dJ.Qrite indif,trencü! rv"er,,~ degré (J'altération ~ttn:aUitique{non abeerv4e)
, etag<: stnmgraphlque : PréCSIbJ1ien inft1rieur
1 ;mpüf~(és i.)t! remanler-neilC~. Pr&tance de grl!lVillons ê d6brie de cuirl!lSee. 1




1!ls.,ect physionomiqUe: .ane, .. flliblement erln..tiv.




, ,.-:------_. ----- .. --_ ...._... ,
: , MOdes d'utilisatlon: Ancienne jechtre
Il n,Ch.1i<jues culturales.
Modelé du chanip :
1 Densité d", plantadon :
1 Remj~mel1t ou aspect ~Dètatif....
JlIthére. durée. périodicité:
Sllctesslons culturales:
)PECT DE LA SURFACE DU TERRAIN
· I-;~~ôre-'i-ef-,-~i ------.--- ------------.-------------------------
• \. Edifices blologiQ<les . texmi..t;i.ê~es ch_pignon ZA 396
1 Dépôts ou residu.; grossier<. n"'t
1
1 Afflfwr2ll1ents rnche~j( .
L_. .._. ....... _
[TENSION ET RELATION AVEC LES SOLS VOISINS
·r--;.-;~of~ lA 36 1 ~sition plane de p~teau BOUS forêt 1Il "lA 40 • pasttion de pante 13 ~ (soua sevane) ,
t ZA 41 1 bea de pente.__.:...... . JR..-s..Ta a~ IL-s;~ti-a-n-d-8--'-Pé-d-8-18-aia--,--CE-N-T-RE-O-.R-.s-.T-.O-.M-.-d-e----'-l----r--- ?.
FICHE ANALYTIQUE
lPROFIL ZA 39
Horizon 9 I~JI 1.12 1.. 13 1.. 31 1.32 1:
_ l:;_
Hii!2
T "Groupe 15 GR
9341 !sous-groupe 17 5G!
(Famillel 21 ~ FM)
(Sériel 25 f SR
1
!
(RégIon) 29 1 RG
Numéro du sac 55 391 392 393 394 395 396 1 SAC
Profondeur minImale en cm 57 001 40 130 150 310 j PMI
Profondeur maximale 41 10 50 140 360 380 t(IIm1t~ PMA
Cranulométrle Refus 45 .01. .01 .01 .01 REF
en 10-2
1
, Carbonate de calcium 49 COC
Argile 55 4705 57.5 53.0 55.5 48.5 6S~O ARC;
Limon tin 2 a20 fi 57 3.0 3.0 2.0 2.5 2.5 6.0 ,LMF
Limon grossier 20a 50", ) 61 LMC
Sable fin 50 a 200~) 65 1••5 15.0 15.0 14 ..5 16.5 6.0 SBF
Sable grossier 69 29.0' 22.5 28.0 26.0 29.5 17.0 sac
"111 1 1 1 1 1 1 1 1 CARTE
Matières organiques Carbone 13 33 1 3 53 e
en 10-3 Azote 17 3.31 1.05 0098 3.J6 N
C Acides humiques 21 1.1 D.IT a.56 AH
Acides humIQues bruns 2S AHS
Acides humIques griS 29 AHG
C Acides fulvlQues 33 2.35 0.11 4.9.0 AF
Acidité pH eau 1/2.5 37 '.6 '.9 5.0 4.9 5.0 5.3 PHE
pH chlorure de potassium 41 t'HI{
cations échangeables calcium ca + + 45 0.2D 0.05 (1.43 CAE
en mé MagnéSium Mg+ T 49 0.09 0.09 0.00 MGE
Potassium K+ 55 0.. 25 0.04 O~42 ttE
Sodium .Na + 57 0.01 0.05 Oà:07 NAE
capacité d'échange 61 1.0 12.0 T
Acide phasphorlque Phosphore total 65 Pl
en10- 5 Phosphore asslm. Truog 69 PAT
73 2 2 2 2 2 2 2 2 CARTE
PhosPhore asslm. Olsen 15 ",AO
Phosphore ass. citrique 17 PAC
léments totaux (triacide) Perte au feu 21 PRT
en 10-2 RéSidu 25 R5D
Silice 5102 29 SI




Titane TI 02 41 TI
Manganèse Mn 02 4S MN
Fer libre Fe203 49 FE\.
enmé calcium ca ++ 55 1.10 2.20 CA
Magnésium Mg+ + 57 MG
Potmlum K+ 61 0.41 0.51 1<
Sodium Na+ 65 1.11 I~40 NA
Structure et Porosité en 10-2 69 PRS
~etérlstlQues t'YdrlQ~es 73 5 li 5 3 3 S 3 3 CARTE
pF2,5 15 - ...·...m"'-'
pF 3 17 PF3
pFll,2 21 PF4
Instabilité structu e 2S ~I L: ',_ !".; c.: "J 1 IS
Perméabilité 29
"
PMB'(:1., 1 p,: ,
, sels sQlubles, "Conductivité n m·mho1em 33 ~ , .. Ll;
',extrait pAte saturée Chlorures CI- 37 i
., CL,
en mé
't'Sulfates 504 -:- 41 0061 0.23 ual r' -";', ~ 50G
carbo tes e03-- 45 8.6 a.4 " . ~t -~" CO!~ 2
Blca nates HC05- 49 ' \ ~r • "',,' Heo~
clum ca + + 53 56 Il 91 .•. ," : ' CAS1
agnéS'lum Mg++ 57 13.8 6.1 15.9 " ~ MG5~12.6 12.5 14. l' ,:J,' ." - ,. ,Potassium K+ 61
'"
KS
Sodium 1.' 4.1 1.9 ~ '. ~ ,. , ,~ 'NA5Na+ 65
"
extrait un dlxléme Condue:tlvlté.L 1110 en m·mho/cm 69 L10
7! 4 4 4 4 4 4 ~ ,lb;: ,1
Brun 8DJ1lbre (10 VR 3/3) hUlllifêl'e tuDogèf1e sUaraablewc
• subles gro••iers, meuble, riche en l'SC:LnSS ~lawx fin à
mDyel't. Passent progreeoivement è •
Nappa de caillou. .~ de blocs de 5 à 15 êm dl'pa~Ba8ur paraf-
JAle il la pente. Conahtuh pal' dite lIOrCeDUX da rooMe gZ'8"1- !
tiqua altar.. et farruginia'., te~ fine 1n~itiel18 de
textura .".logu.. Pruence de chaZ'bons cie bo.iè an dea.oue de
cette nappa de cailloux dans un matimu dWurvu ~'_~t!msnts
grossier., • structur. poly*!riqutt moYenne flliblœtent indivi-
du81isfa Ile daolv-'lt eu lIicrog:r~. de ~nto.ur ocre







Brun puis gradwtllement sere légtremont b1;QIl!l'tre (7.5 YR 1
5/6) un peu plus G;Usux. Toujours A sables ,gTos~ift. • i
8tructu~a polytdriqu~ Moyenn. feibl~ dêvalqpp6e. Enracine-i
ment faible•• friable. Pr6eBnce d'une gro9D~ tC1'IIi:tilra hypo- ig" vera 50 Cta d. profondwr. Pr'••nce de oherbons de bDis !
'para à la base d. cat horizon. Bl'uequèment «"'te t.I18 limite
ondulée on pesa. à •
Niv.au fDJ'lI' de blocs .t caille {le elle qr@IJiLtigua f82:-
rugin!.... PGreux avec: dae quartz fi.-l.anien peu fDousds lit
ferZ'uginisée.EntZ'1I c:as él'ment. grossiera pl~s ou.oins'in-
dur'e la terre fine est brtm-roug. (5 YR 5/8) tIl P8U moine
l, . .
i argileuse avec un P.u plue de limona fins.
DESCRIPTION DU PROFIL
, r---GROUpi---II--~-Sr:i·FERRAlilTitlUE rORT. DESATURE. REMANIE 'r-pR...O-FI......L----"""""""-~...".,.~
t 50US-GROUPf JAurJE 1 ZA 42
1 Farntlle i DERIVE Df GRANODIORlTE 1----------------
1 S6~ie 1 "------











GRANODIORITE Observateur : fi.' de 11315SEZON 1,
~;::EME62T PEU EPAIS ET 2 NAPPES Dt MATE~IAUX GAOS Date d'o~sei')l:nion ; JuiU_et 1963 ;f
~





. 1 N"ture IltMbgiQuc: "Gr~Qr1te flll:ièe gria
1 Tvpe ()t -.kgre d.alt~ratl\)Il ferralUtiqulI bien dl'aift.i Et3'Jé srr..t'tlr"j)t;•.:jU( ;P~ûcm1u'ien inflh'ieur







lieu: Int..etf:.t.uwe h l'OUest d. le ~iv1fre LêoD:f
Coordonnées: 23& 55·t ,- de latitude Sud
I3cS 5&' de longitude Est
590 rn d'Altitude
.--------------·1-:-----·:-~--·-----·-f---·
Prdevemer.t~1 Prcohmcleur en cm 1
·:"0"" " ,"fil ! ":,~:~: l",":."',:,~~~:::" 1 .
-1--- '
I[ Soue une lititre de 3 li 5 CID CDI'I8titu6a de fbUilles mortes
. et de brindilles posêes sur le sol •
1L/.LP-r.tZtLL''';L.'.#:... ~~~~ i 0-15
1 15-80
1 r 1
_______. ~-----'--_---------------ll . 1
CUMAT 1- IlIA 422 ;~~; ~*~f;.~ji~~,.- 5/typlS gabonais Station: Si!û.~~ ) -T (45-.55) Il
PluviometriE! mO',ENlf jnnuelie 1100 li 1800 ... Période de ré~·,eft""'.: ',': -~~ --.-r 1
''''' "'"'" 1 ' -- ~"1:,~ ~', !.'lempèi-ature mOY':f'1111 anoue6e23.5 .LP
1
;.~.__ ~"l~-.- _." l ,S~ison lors de l'ob!l'~!nTlOn', .' sauan aêl;he _. l~'ISIT~-~-----~----- ----~----~-~-~-----~ i~g~ 8~D
~~.t~-;~rPhOlogiCl~~-; -~~ ttt~ondie entre la L~oai! 'et un .ffluent l "..-- ....' ...-'IiTooOgt>ilPhtQue : P-,ta Tort. .Drahlag8' rapideErosion' .._ ...·.~_...f_'1_ l '. - ·-------1' '7A 424 no-,,"O......... llf.".Q~ Pente en %: 2S t'· ~ ., ...,
'l-_~,. _...--.---ê" -," -.--~._------- --.J,-~--I
ZA 425 iPlua de 270
_.-- (2'l1J;i.Z80
VEGETATION
r-----~._-,--.,-.- 0'''0' " •••----
Jachère. durée. Périodicité:
SucceSsions culturales :
Aspect physionomique: fp:;8t den•• , huIlid., _.pervirent.





Modelé du cl1amp :
, Densitê de plantation ,-
RendemEnt ou aspect végétatif ,._--'- .,-- ,--_~ __:....._,_-------l
ASPECT DE LA SURFACE DU TERRAIN
Microrelief :~
, EdiflC~i biologiQues; ~'d" (tamiti6re)
. Dépôts ou rèsidlls:grosS!~fI :. t.itUre '-.J.b18llIlmt d"'.loppfa.
Affleurements toche~x:. n~mt
EXTENSION ET. RELA.TION AVEC LES SO,LS VOISINS


















Horizon 9 t . T T .~T T ' ';l? ~,~ HRZ
Croupe 15 GR
Sous-groupe 17 934·2 sc;
(FamlIIel 21 FM
ISériel 25 SR
" IRélllonl 29 RG
Numéro du sac 33 421 422 423 424 425 SAC
Profondeur minimale en cm 37
.Q 45 80 no no PMI
-
Profondeur maximale 41 10. 55 90 120 28D PMA
Granulométrie R0fus 45
.01. .01 .0' REF
en 10-2 carbonate de calcium 49 COC ,
Argile' 53 43..5 52.0 49.0 5300 45.5 ARO,
Limon fin 2 ~ 20 jJ 57 5.0 4è5 4..5 ' ..0 9.0 LMF
limon grossIer 2Q a 50 ... )e1, LMC i
Sable fin 50 â 200" }tisi 17.0 17.5 'l4.5 17.5 11.0 SaF
sable grossier .69j25.5 24.5 30.,5 Z4 ..0 28.5: sac i
',7~ 1 i f 1 j 1 1 1 CARTE'
Matières organiques caroone 13 44 9. C
en 10-5 Azote 17 3.,50 1.05 N
C Acides humIques 21 13.08 ' AH
Acides humIqUes bruns 25 AHR
Acides humIques gris 29 AHC
C ACides fuJvlQusS 33 2.15 Af'
Acldité pH eau 1/2.5 37 306 4.1 4.3 PHE
pH chlorure de potassium 41 PHK
Cations échangeables calcium Ca ;, , 45 0.33 CAE
en mé MagnéSl1lm Mg+ • 4!! 0..01 MGE
Potassium 1(+ 53 0.25 KE
Sodium Na f 57 0.07 NAE
Capacité d'échange 61 13. Z.9 1'
Acide phosphoriQue Phosllhore total 65 PT
en10- S Phosphore asslm. TruOQ 69 PAT
73 a 2 2 2 2 :2 2 2 CARTE
Phosphore assim, Olsen 13 PAO
Phosphore ass. CItrique 17 PAt
ments totaUIl ltrlac:ldel Perte au feu 21 PRT
en 10-2 - Résidu 25 RSD
Silice Si 02 29 SI
Alumine Al203 33 AL
Fer Fe2 Os 51 FE
Titane TI 02 41 Tt
Manganèse Mn 02 45 M'"
Fer libre Fe20, 49 FEL
enmê Calcium ca + ~ 55 3.60 1.10 CA
MagnéSium Mg" f 57 MC
0.a6 OcrOI
.
Potassium K + 61 K
Sodium Na ... 65 I.U 0.74 NA
Structure et PorosIté en 10..2 69 pRS
raet6tlstlQues hydrIQues 73 5 , 3 !l J 3 3 3' CARn:
·Jr,~·4~ .'
pF 2,5 13 PFi
llF !5 17 PF3
pF4.~ 21 - , PFI!
Instabilité struetu le 25 h~03tlllr fit ,)o~ I!i IS
Perméabilité 29 h20;; tbr :.t~ i?MB
Sels solubles. Cond~tt1vlté en m·mho/cm 53 SHh 1iii '.1PIt L
extrait pite tatun1le Chlorures CI- 31 li Q:!/t ~ ~3 CLen mê
Sulfates 504-- 41 0.66 ~. e-s ê4"... S04
- T_u SCarbo tes C03-- 45 ,S.J il:fll'i,('!fl % CO!
Blca Ollates HC03- 49 ~. Lsn t, lM Hea
C cium ca++ 5J~5. 16,. IIm, o.' IJll~a CAS
agnésJum Mg++ 57 12'.& t., (fI [o'IaS
PotassIum. K" 61 ~. ,r~ ..~ c 1/8111:4 ~-i KS
Socliîun ~~. 1> •• I!;k 1,,~ ~u..f!t '
, ,
Na," 65 r~AS'
elltralt un diJlième COftdw=tlvlté L 1'110 en m-mho/cm 69 L10




















NaturE' lithcioglquEl , gron1~e 16g&rement peglUttt'iqua œiant6 Il Iltièrocline et d'-UX~ ?
TVP6 ct degrê d'alténltion ;A.ltll&.tian fen-ellltique pS'Of'oride
Etage stratISI<lphique: P.rtièllllbrien inf6r.ieur.
Irn()UHltés ou remanll:lmel)t~.
---_. --- .. ---_.---,---- .--- ,------------._--- ---------
; i
PI t!lèvemen-C:;j' Profondeur en .cm ! l'
CroqUiS du ..,Mil l1um~f".. ~t nonlentlature 1 1
--.........r-Jrc:--I-~~~~ .:les horizons . 1
!lAN 3.1 1 ~251 B_ ".Ditâtra sambre (JO YR,2I2), Jp!;i,~*,t5n4l;g-aBbleux!
(-Q.iIO) 5'1 ~ oblas grossiers à structure gruuleuse li fttiCli'faaa fin Il 1
1 mo)'a" avec un eftavelu rscinaue gr8ltin6en. d.-we et quelquBIl 1
charbons d. boù vere. 20 cm de profanda~. PfIBS8t1t graduelle- :
ment è c i
Uh hOl'Uen dl p:4t!lltrati9" hUlllit!m d"~ btun UA YR 4/4~
hClll\ogtne, pub pu tach.. et bain'" corrü9IJcmdant le plue \
.ouvent t la pr'aencé d v...ci."n. recinea.~bu9tiV118d6cOIIlpo- 1
~·-~I·~ ·ÎÎ ..... "in dtu", dovtont orgUou•• olil>1ae _.i_ ..truc- i
. . 1 tun fdb1aJnnt d'velopp4e peu cohkente do t~ ]:JO.l)'6driquB 1l ~~,--. -~----.- se rieolvWtt en farineux "'icl'ogr~.l.UK" Cèt horizon hUJ!)if~ra 1
1 ._... __ htt6rD;!ln. eet encora Bec et prAsente \.1\8 o~it' essez 1
1 ! 1 1 forie lIelqrl! le faible cohûion des untt. ~U1lalelo
J' i - - --.----. 1 33 : 100 Ci 160 1 P1'ogl"IU\I8.,t, an pasae Il un matttf'J IlSi*Mi a aeblls 1---------------------~---- ~.:~~=~l·~...··~.)i 1~~~~.(IOmm).~.~,~d~~. '1
. l ,,~ moine campeet l';&rement humide, .&~"d .. ferinsux 1-------------------------------~II ~ ~ 1 1~~~~~.~~~8~U~g~~~~~;
Géomorp.holoyiQue Co1.lirtet. SCllllDet eubepleni. '" --- ------.--.-. 390-400)1 1 grenull:Bttdque nmarqueble juequ" plus de 1 • 50 d. profan- :
Topographique: P.i-tian plane de s~.
D . 'd ------ -- 1 35 1 1 d.ur. 'E;:;~~a:~ :hi';~· 8 C,~0.6(0) j~ BE.sm c s.a le verllent pente 22 S toujours. Sttus 1I~llfle
... - Pente sn %: ~ -.-J
_- 1 _ , (18 m plue bea) .
----- j ,
__·_·_·· ~_I as- 0-20 cm 1 Brun noblt" ublo-81'gileux pol~'*tqu$1ItQ~ pau cc:ih~rent
_~ ..~ 15~1û.O)· 1.e daolv."t ." psrticuleire, hUJDifê~,e~, racinail'e,
1 danee.
! P'n"blltion luIlllifil1:8 Ù'r6gulül'e et plQs llmitd!idans metériau
1 ergilo-.lbl~x • -.blee grossiera •~p~y~ique ~
, 6aouad fin... .... ' ;(?:', .1
Plue de ISO D'bit polyjdJ:iqua ~e r6aolv...t en aic;rog~l,".in.u)(,
ug:UIUX, Jaune, brun Merrcmn&tn.
Bloce de cu.ins•• m.B.i~"Jmp!n6tr~• lB~. Enfin dane





~-----_. --..- ---.' '--'TIfDe : Guinéen tg::t:fsuer S/type gsboneierluviométrie mo\'enne aMuelle : 1800 ..Tempè~turon.oven"\.' annue.!lE' 23-5
Saisor, lors de l'olm:rv3tlon' aaleon stche
lOCALISATION
~._ .. _----_.-
1 ~j~~l_~ l Ka au Nctd du vUlege de KB1:enbouk.
Cocrd""!I"!~ll . 2!f 28'· de Latitude Sud







1 f·1I . nERIVE5 E IlE Observateur: P.' de BOISSEZON l 'r-.~a._m_I._Ei~--+_c_·_ '.' n GRAN --------------1 1
l_ . Série Il flIMUS-'--D_E_S_A_V_AN--eE --e -----' L-0_9_tEl_d_·O_bse_.rv_3t_io_n_'_J_UUl__8_t_l_9_65__ 1 {l\rU\Jt~~~
POSSI-eR-t)E CARACfERISAfIOI\f--PEDOLOGiOUe
: r- --------r--- ----- -"---'














SuccesslonJ culturalos: Cul.tt.œa vivrières
Mit,,,relief : tlni.
Edifites bICik.gIQues: ~ant
Dépôts 01,1 rés-ldus gl'Qssler~ ·n_t.
AffI6uren~P!'!tsroche!D : ~




.....R_€_nd_e_m_en_t_o_lI_as_f)eet_'_vé...:;g..;..~t..;..~_Jf-'-'- _'__---"-_---,. -...,.- __I1 . __.. _
'-----_._------'-----_._,.......----------:----------~----------_---I
ASPECT DE LA SURFACE DU TERRAIN
UTILISATION
EXTENSION ET RELATION AVEC -LES SOLS VOISINS '. .rEl(;;;i.-.'-ot;~ubap1enise1; \tenant. .' . . J..,',.:.
1
En bOrdt=a .da·~ le~ !Job -sont encan trb. profDnd. et repoeBRt~ t.b IÙ~ anciennement
cuÜ'ans'f, ;




Horizon 9 1.U 1.12 1.31 1.. 32 1.33 1.34 HRZ
Groupe 13 GR






Numéro du sac 33 31 32 33 34 35 3G SAC
Profondeur minimale en cm 37 .01 4S 170 390 596 r,sD PMI
ProfOndeur maximale 41\ 10 50 180 400 600 ~60 PMA
Refus 45 .01 .0\ .0\ .01 .01
.01 REF
Carbonate de calcium 49 COC
Argile 53 51.0 55.0 60.0 57.5 58.5 58.0 ARC
Limon fin 2 à 20., 57 4.0 7.5 4..0 5.0 4.0 5.0 LMF
Limon grosSIer 20 à 50., 61 t.O 1.0 1.5 1.5 1.S 1i.S LMC
Sabre fin 50 à 200., 65 10.0 10.0 9.0 9.5 9.0 9.0 SBF
Sable grossIer 69 25.0 22.5 23.0 24.5 24.0 ·24.{) sao
..1!f--_
'
__ r--~~' 1 1 1 1 1 1 CARTE
ues Carbone 13 U.4 13.4 C
Azote 17 2.~ 1.1 N
Acides humiques 21 1.2 0.12 AH
Acides humiques bruns 25 AHB
Acides humiques gris 29 AHG
Acides fulvlques 53 3.8 1.,8 AF
pH eau 1/2.5 57 40 7 5.0 4.,9 l'HE
pH chlorure de potassium 41 PHK
bles Calcium Ca'" + 45 0.3D G.U 0.26 CAE
Magnésium Mg + t 49 0.10 0.01 0.02 MOE
Potassium K+ 53 0.11 0.01 Do03 ICE
Sodium Na + 57 0.03 0.02 0.06 NAE
capacité d'échange 61 • 2.4 T
ue Phosphore total 65 PT
Phosphore asslm. Truog 69 PAT
73 2 2 2 2 2 2 2 2 CARTE
Phosphore asslm. Olsen 15 PAO
Phosphore ass. citrique 17 PAC
laclde) Perte au feu 21 PRT
Résidu 2S RSD
Silice SI 02 29 SI
AlumIne AI203 53 AL
Fer FS203 57 FE
Titane TI 02 41 TI
Manganése Mn 02 45 MN
Fer libre Fe203 49 FEL
Calcium ca + i 55 1.,30 0,,85 CA
Magnésium Mg++- 57 0.22 0.87 MC
PotassIum K+ 61 0.91 0.82 K
Sodium Na +- 65 0.26 0.22 NA
Porosité en 10-2 69 PRS
rlques 75 5 3 , 3 3 3 3 5 CARTE




"2"'" Ih203'" ISPerméabilité 29 h:a031* IArtit. PMB
Conductivité L en m·mho/cm 55 Si 02 ! AI ~
=
L
rée Chlorures CI- 37 5102'1 ~ CL
Sulfates 504-- 41 0.60 0.t5 0.37 s. .... Il... S04
Carbonates C03-- tI5- 15. T... ~
ltInIieB "
C03
Blearbonates HCOS- 49 2.75 208 s. .... ...
-
Heo
calcium ca + + 55 76.1 2301 NIt. Olgl!• .., t03 CAS
Magnésium Mg++ 57 18.5 1201 (H' MCS
.;, f
- ,. 'Potassium K+ 61 JI.3 14.3 , IIID C. u. 'l KS
SOdIum Na+ 65 3.2 15 At. fil". 1AL hum. NAS
e COnductivité L 1/10en m·mho/cm 69 L10

























Le mat6;iou jeun! (10 YR S/9) argUa,,!! r. .uab.les grossiers
reste ideFlti.que Il lÛi."be. j uequ'b p1qs. de 600 ca de profon-
d.~. 16;lirement hU!lllide toujours 1riable,~~ peu
structure .algd la texture argi1eu:Be ClYCC sewlsnant un mor-
CHU de quartz van 200 CIl iaa1'. Les'~a infdrieurs
n'ont pu Itxe observ".
Sous une Uti6re continua, mais de fa!bl8 6paiaseur
(feuillaa made•• débris -de brancb6lte~a) qvec que.1.ques rlllCi-
ne8 plus ou moins fonc,tionnellea.
a,un aphte (ID YR 3/2) .r9U.a-I5,~lœa 'JQh-le.9 gr08s1ers,! i
huminl'e•• structure grumeleu•• fine :biên 4ItdlviduaUde, mef- '
ble, ,v.e localenant des 15gdgete tnJni"~:ro.a cônstru.t:ta (tu- i
ait.), de cli.8laêtra J,nf'rieur ,. l cm.~u cohérents. riche en
racines peasent tris progre5sivement errb:. 31) at .40 CIII .u
brun JlUn. (10 YR 5/6) faiblement '-'j,1~ft à mucture nuei- 1
101'lla ~ pol~6driqUB 6nmuaue fine, fa).~ tl6VeloPP·· et t
peu eotulrent. se dsolverit en fuineux nt.icrttr]Nlte1eux toujour
meuble et feib1eJUent humide avec un em:~.lfs,t reparU ~
Présence da ch8l'bon da boie en Ugnâs~ vers 40 c~
de profond~. '
P,lognàslY8rDon' (ln 13118.8 à partu de:
Un Il.t'.r-ieu j!lmJl (ID VR 5/8), argUatg :isablt;a grossiers
à structure faiblement d"'elopp" • t~ance #O~y*b:ique pau
coh'nnte. l'g.nmant humide, fl'illb1ase 1I:4colvont en fari-






l'rélêverncI1ti Profondeur en cm 1
numéro et niJmentlature
ill.l sac' de!! horizons
. Croquis du pr"fii.
DESCRIPTION Dl) PROFIL
(-------.--,-------- ------------~---------------- .....,._......._.............._--_............,""""'~
i GROUPE i Sot.. fERRALLITIQUE fORTEMENT DESATURE, REMANIE
~ -;OUS·GROUF-E 1 JAUNE










Période de réf~rence ;










Pent<l en %: nr.tl1a J '
--------------------- ----------
--
1E PROFil BAN 4
E
Mission/Dossier : SIBITI-EST
A AMPHIBOLE Obsenlateur : fJ" deBDISSEZCW
1
-----
, ·PROF"OND. Date (l'observat!on : JuU1et 1965
rA8Pt!(~ lllw:;ionoml/:lUG: -F~;;-t-~ide sem~e-;~inmte ancienne.
1 C.i')mpo~lti(m florlstlque par ~l"r8i:e :
!
1L. • . --'----:-- -'
---------_-1--_..... . _
~lJlATeRip,u ORiGlrllEl
,---------------- - -- -~------- ---- - -- .
i i'i"éLf<.ë !it',,-:!ogiQue: GrancdiDrite
1 T..p" e~ d~9fé d'aJté~ati"" elt6ratian fsrallitique très prof'onde
1 EtôJgo stratlgraphi!:lue . ~rien inférieur.
1 Imr,Wfetés <lU rem.mlerneni'G
L . ._~ ._
VEGEfJ:~TION
~ITEr: ------.- -- .- --- .------.--
! (,,'>,",,;r,rphol'-:911.1I!S : ca.1JJ.nas à. saœre1: subaplani
Il TCPlJgr3phiQue:~ eubapleni au pllrtesu
Dra.nage: rapide
1 Erosion: null8
~-------~-~ -- ..- -- ------ ._~-------
lOC.4\lISATfON
rlifli '-E;t--de la --;;~~;--.-;;Sud .te YIII1ba
1
C(jord('nn~es : . 211 e9' tliHalitude Sud
1
I3! 32} de longitude Est
L ._ .~~~--= d'Altitude
CUMAT
r;:~~;:--~dRbf~~ti;;;-S;typeGaboneis
1 ttt~..a.:~om-2tri€' r;'~il02rt.1e èintlueli~ ~ 1800 rrn
1 Tempe,...ture m'J~·tni1e aO'lnuelie 23WSlSalso/1 lors d~ r~bsel'Vatjo" : saison s~che
--------------------__ ._______ _ --..J
;r. .,-_~?9~~_~E~J?E CARACTeRISATION~ PECOlOGIOUE
Il .C1ASS~ 1· 51 rCRRALLITIQU
:r;,~)U~.-t:LASSEi- FORTG~EfJT-~iS~T~
!~. +--_. -- ---:
:1 GROUPE ! REHANlt
:~ .- -----------
:: SOUS·GROllP[ JAUNE
1- --------- -- ..,,- - ..-.- - .---
i E~mjlie SUR GRANODIORITE,-- .---- - ---~---_.---
.! Sénp. A HUHUS f'DREST 1ER
1
lIriUSA110N




Modelé du ,!;em;J -
Donsité de plantatIon;
Rendement C1U a~~:!.~égét8tif..:..; _ __ --J
ASPECT DE LA SURFACE DU TERRAIN
.----------- ---., --
M/c:rol'el/ef : uni
Edifices bloloç"':ll.l;';-S . néi:V'ft
DéP6'èS ou résidus grossiers ~snt
Affieuremeiits fCChilllli: : n8ant
_. , _·------1
EXTENSION ET RELAT~ON AVEC LES SOLS VCJI51NS
1 Extlllla: 1 .- de colline et _._:b-.-------------=------·.-------
1l . _
l[-:". ~---~ ..~-!Y ._..~.~ lII.a~lïC-~-N-T-R-E-O-.-R-.S-.T-.O-.-M-.-d-e-n--_-·.-4-'l-t-----[r-r---l









1Horizon 9 1... II 1.12 I .. 3J L32 HRZ
! Croupe 13 OR
i SOus-groupe 17 9342 sc
(Famillel 21 , FM
(Série) 25 SR
fRégion! 29 RC
Numéro du sac 33 41 42 43 44 SAC
Profondeur minimale ~n cm 57 .01 40 190 440 Pl'.nt
10. 50 200 450
,
Profondeur maximale 41 PMA
Granulométrie Refus 45 .01 .01 .01 ..01 REF
en 10-2 Carbonate de calcium 49 COC
Argile 53 51.0 59.0 60.0 60.5 ARC
LImon fin 2 a20 .. 57 4.0 3.5 4.5 3.5 LMF
LImon grossier '20 a50 .. 61 t ..C 1..0 1.0 1.0 LMCl
Sable fin 50 à 200 .. 65 B.5 8.5 9.0 9.0 saF
Sable grossier 69 22.0 24.0 22.5 23.5 sac
73 1 .J_ 1 1 1 1 1 1 . CARTE
Matières organiQues Carbone 13 71.2 10.2 C
en 10-3 Azote 17 5.1 1.1 N
'.Acides humlClues 21 6.48 0.06 AH
Acides humiQues bruns 25 AHB
Acides humiQues griS 29 AHC
CAcldes fulvlQues 53 6.32 1.54 AF
Acidité pH eau 1/2.5 37 3.1 4.B PHE
pH chlorure de potassium 41 PHK
Cations ~hangeables Calcium Ca;- . 45 0.05 CAE
en mé Magnésium M9+ t- 49 0.14 MeE
Potassium K+ 53 0.15 KE
Sodium Na + 57 0.03 NAE
Capaclté d'échange 61 '14.6 T
Acide phosphorique Phosphore total 65 PT
en10- 5 Phosphore asslm. Truog 69 PAT
75 2 ' 2 2 2 2 2 2 2 CARTE
Phosphore asslm. Olsen 15 PAO
Phosphore ass. citriQue 17 PAC
EJéments totaux ftrlacldel Perte au feu 21 ~T
en 10-2 Résidu 25 RSD
Silice 5102 29 SI
AlumIne AI203 33 AL
Fer Fe203 37 FE
Titane T/ 0 2 41 n
Manganèse Mn02 45 MN
Fer libre Fe203 49 FEL
enmé Caldum ca -t + 53 CA
Magnésium M9+ -1 57 MG
PotassIum K+ 61 K
SodIum Na -1 65 NA
Structure et Porosité en 10-2 69 PRS
caractéristiques hydriques 73 5 5 5 5 5 3 3 5 CARTE
pF 2,5 13 -.
pF 3 17 PF3
pF4,2 21 PF4




Sels solubles. COnductMté L en m·mho/cm 55 Si02IA12 .3 Lextrait pate saturée ;
en me Chlorures Cl- 57 5102/1 :.~ CL
Sulfates S04-- 41 0&31 5..... ~. lM 504
Carbonates C03-- 45 2.5 f.... S~rN1l " C05BIcarbonates HC03- 49 s. ... ~. lM HCO
Calcium ca -1-1 53 133. 11.6 MIt...... an "'
CAS
Magnésium Mg++ 57 13.5 9.2 (II MCS if.. (. t~Yo iPotassium K+ 61 16.6 IS.B KS
Sodium Na -1 65 0.98 257 .. 1u".1 ~ hUIIL NAS i
extrait un dixième Conductivité L 1r10 en m·mho/cm 69 L10 1




Soue quelquee feulllee morteeposb our le 001. .vec en
surfac. un mine. chevelu l'lICinain.
Brun (la YR 3/4), hUm!fAre, haIIIo;be,goUO-SableuJS ê
ssble. 91'088ier. ~ structure grumeleuse ~oyenne à ~ssi're
• nucifazme de coh'sion moyenne ~ faible aveo denambreux
_88 CtIVerf1BUX du. .ux t.rmite.. EnracinŒ1Dnt abondent.
P.aelll"lt gJ:edueU.ent ~ 1
Un horizon de g.n.t:r.ti9!'t'!~if.nL_htDgg&tJtbrun jeunitre'l
Bvilo-ubleux, • st:ructul'e nuc1foftll moyenne faiblllm.nt d6- '
velopp'... :r6aolvant en farineux .tcrQcrUieleux.~Meubleet
po:reWl, :racines peu ebQndsntu, p:r4aenee dechàrbona de bois
'pare • le bas. de l'ho:rizon. Pue. gl:adue1 â • 1
Moruon Jeun. (ID YR 6/B), erRt J"...ablewc ô sablea grossie 8
avec loce.ent dee taches plua b....ftrebrune cm:t1l8pondant
pl'obêl_m • 18 d6emDpodtion d. :racineS !D situe CeB tache
dev.i8nnent de plue en plue rare. Et d'una 8l8nUlr-e tri. diffue
on pus•• t
Un .att1riIU jeun.. (Io YR 6/1s) SSUO::e!èleyasans struc-
tur. bien d6velopp'.' à d.bit polytdriqua de oob&3i.an tRoyenne
~ feibl., se résolvant .n fe:rineu. .~leux...uble,
faitJl• ..,t huaide, tr'. homogln. ,,_qutÊip1us de 7 Idt:rea.






_ ..._.. ------~_.~--- --.-----.----.- ----,-0---·-------·-------- ------.----
t·f~'&I1"'!...o!m:sl ProfÔJÎ,-Je'.lr en cm 1t"ü(j:l·$ .:1, . .,f:lfil m1l71éro./ et nOlilenclature· i!Jl; sac : des h<lriNns 1.----.--.------ ----- 1 . Î~d~.! BAN 81 10-20 :1'. (MD) 1 1
\... DESCRIPTION DU PROFIL
;----QlOl.JPE-i 'S01.. FÉRRALUT IQUE -FORTEMENT DESATURË:-REMANIE-J ...P....R"""-OF-IL~------~
1 SCJUS.GROLJf'f. 1 JAU~rE DAN e
.1 FdmÎI!€' i SUR GRANITE LENCOCRATE 1------------------
1 Sei ;,~ ! PROf"ONIl,A HUMUS FORESTIER










Pente en %: ~ ..
Station: ~.









DOSSiER DE CARACTERISATION PEDOLOGIQUE







E~ect phvsionOmlque:~ 'foreetiàn :rlk:ent.






'-------i BAtJ 83 1
! (400) 1
-----1 BAN 04 1·
~J'ATERiAUORICINEl' i (700) i~<ltu'·ellthcl!39lql!e: ·_1;;('~ü. :rose 1) . . 1! ------1 1
1 :YllCl et degré d'altération ..e1ttzetiàn f~:r~litiquapnfanda(non. abaerv6i) II : Il 1
1 ftag8 stratigraphlgue :. ~-.bJ:i~ inflb:ieur '








Coordonnées, .2! 32' ch? Latitude Sud









SOUS-GROUPE • JAurŒ MlssIMJDossl~r ; SIBlTI..EST
-----,-- ,
Famille Stm· CiffANITE LENCOCRATE Observateur: .p~ ... BOISSEZON
Serif;,
:













_:--~ J. --- i
ilSPECT DE LA S~RF~CE DU TERRAIN
rMlc;orelief ; uni 1 :
edifice~ biOlogiques. n~Ult 1
Oépôts ou résidUS grosslf!r!i ,...._t ~ ---ll' :,Affleurements rochelJll : nél!lnt .




__VO_:lr rrofll: bordure de plateau BAN 9 Partie ~p'rieUr."du yfteant. If'
__ 1'1





Horizon 9 laI 1 .. 31 1~2 1]] HRZ
Croupe 13 CR
-




Numéro du sac 33 81 82 83 84 SAC
Profondeur minimale en cm 37
.01 190 3B0 6BD PMI
Profondeur maximale 41! la 200 400 1DD PMA
Granulométrie Refus 451 .0"1 .01 .01 .01 REF
en10-:2 Carbonate de calcium 49 CDC
Argile 53 5200 55.5 56.5 50.5 ARC
limon fIn 2 à 20., 57 Z.5 3.5 5.0 7.0 LMF
Limon grossier 20 à 50 lJ 61 1.0 1..0 1.0 1.0 LMC
Sable fin 50 à 200 Il 65 9.0 7.7 7.5 1.0 saF
Sable grossier 69 26.0 28.0 28.5 34 ..0 sac
73 1 1 1 1 1 1 1 1 CARTE
Matléies Cirganlquas Carbone 13 47.9 C 1en 10-5 Azote 1'1 3.8 N
1C Acides humiques 21 1.1' AH
Acides humiques bruns 25 AHB 1
Acides humiques gris 29 AHC 1
C ACides fulvlques 33 S.O AF 1:
Acidité pH eau 1/2,5 37 4.2 4.4 4.4 406 PHI: !
pH chlorure de potassium 41 PHK
Cations échangeables Calcium Ca,.. .. 45 0.54 o.n CAE
en mé Magnésium Mg + + 49 0.13 0.01 MCE 1
Potassium 0.12 0 0 03 !K+ 53 KE
Sodium Na + 57 00 05 0.03 NAE i
1
capacité d'échange 61 • 9.B 2.2 T
Acide phosphorique Phosphore total 65 PT
1en10- 3 Phosphore asslm. Truog 69 PAT
1
73 2 2 2 2 2 2 2 2" CARTE 1
Phosphore asslm. Olsen 13 PAO i
Phosphore ass. citrique 17 PAC
Eiéments totaux (trlacldel Perte au feu 21 PRT ien 10-2 Résidu 25 RSD 1
1
Silice 51
°2 29 SI ,1
Alumine AJ203 33 AL .1
Fer Fe203 57 FE 11
ntane Ti02 41 TI
Manganèse Mn02 45 MN
Fer libre Fe203 49 FEL ,
enrné Calcium ca + < 53 1.55 0.85 CA
Magnésium Mg+ + 57 0.5' 0.13 MC
PotassIum K + 61 1.01 0.91 K :
Sodium Na + 65 0.22 0.22 NA
Struetureet Porosité en 10-2 69 PRS
~aractêrlstlques hydriques 73 3 li S 5 1 5 5 5 CARTE :
~-=<"-.-:"~ "
pF 2,5 13 PF2




Instabilité structurale 25 ".. -. 1'~'"l;: Jr:.~ ~~" _. Lf, 1$ ;i
"~"'lIIt' .,. 29 .'..! PMa ,>
Sels solubles. Conductivité l en m· Icm 33 , .\ L
extrait Pâte saturée 1
en mé Chlorures - 37
" Cl
Sulfates /504-- 41 0.84 O.IB ., .. 504




PotasSlyfn K+ 61 1•• Jl .,< KS
.-
SOd~ Na + 65) 2.9 L, .. ,·,..r • NAS
extrait un dIxième Conductl té L1110 en m·mho/cm 69. L10
1




Plu. b.e Bur le versant, le pente dovîent plus ~Ol'teo On
Ob..rvl, toujaur. loue fadt den.., tuaide J'lJ1 profil analo-
gue avec un hodzon hUlt1"rll un pau..-oins c!!Valoppt.
1
nn charbon. de bQiB.ont pr68ent. vœs 40 an de profondeur 1
me1a 'uel-.nt juaqu"· 150 CIIlo
Et l'an note ~.lBm.nt le' prê8BnCa debl~ èt cailloux
de gl'anita 1'01" 'ol'tement alUr'e.
La V8lUI, W\ V td. 'trait, nI~e pèS de. r.plet al-








~Dpt194 lplua de 65
(n~t20t '
,1 .
..._--,-._.--- jPiélè\leme"~·I-;;i1nd;Uf en c~T--"------' - .-------'~
e:'(;,~uis ('il' flft/fi: nl.lm~'o et nGmenclature \ '1
.,,_'__.___ _~~+-~5 hori~~ i
, \ \i 1 Sou!! une litüre de 'euillee moms p~ IS,P~"". !
BAN 9X; 0-3 ! .kl!!l-UD YR 312) trie hUl!ifAr.....1s bien d6c.oJlPD86 et bien'
(f).3) ! li. aux a8türee 1lin6ralae. A .trueture~ fine••vec
: cependant quelque. 8gr'gate gras.i... Q8Vo;DOUX b~ noil'Itre
1 due auN tuaitH. ugilo....bleu. • sablon grossiars, IIllluble
! et td. perllhble, dche en raèin.. da ttdUQ di..vèrBn, PIIS-
; eant bri.vaNnt • 1
Un horizon d. A'n'SIGlon hu!11!lq. hJ:1BoaùEf! irqn taunitr!
(10 rR 4/.». de texture analogu., Il a'UUcture nucif'orrn. lIIoy.n.. l
na Il gra.....n. peu cohftanu, avec: lA\- *U~né'!lent importent 0 '
Pruenc. de ch_bon. d. bai. 6p8ftt jU"'...qt.iti'l laorn.'
: Pa...ant proQl'e.eivemant a •
i.
1 Un .419" da p,"'tr.t1on lJUmi,tu peu .rlant••t .ù:d=. ;
; puli'à ., lug.. techu un peu plue bruncâ 'idhlet'll1rtt cantr....
Ue. d... u" .attri.u jaunll brunltn (IEl YR 31'6). toujour. !
,rgila-!tPltyl • atructure poly~lque aeydnhd. à gr0881tre. 1
lIOyar1nsmont d'vdoppf de coh'don 'aib~,tt *,YfJl1tlê.~ Cet hori- 1
zon du profil, est un p.u plu. c~_t ~. ~·-tiùtH. horizon. 1
du profil. Taut -' rltBt.,t cep..,d.rat meuble et fri-able. Pro- 1
























, ----'-' - -'.. -------
,-y---DOSSiER DE CARACTERISATION PEDOLOCHOUE
..----"""""'-_.........-----=~_~ERH~'=~IQUE PROFil ElAN 9
: ,j,:',." fth,jléglQUf; Gl'mod1lU'ite indiff6renci.
; ;;:.! ", degfe tj'altêratlt;". 'e1'r.Wtique ppfl2l1Cle
: '(,,;., ...tlmi;Jraphitlu~: l'r61arub.r1en inf~if!UZ'.
! :,".~'-(:"t.;i :.:;~e~ GU fcrnanlûrrtent~
-., .... - ...----------'-------------------!..o--,
: "','CH"Ji "il';)Î{liJIQI'8 Da,rdtp:e de plst:'eeu
, "·,'t'C'Il/<Jijl1iC'ue: p~ supErieure du vereant
1 "r'"inôl0(" 1lD~
: 10.. Jo"')" en. l'UiIPPS 'b:ès ~eible
, .
,- -- - .__ . ---- - .. _-_.,------.._------i M·;,us,: (j'utillsat!on; Maat
: "'('-"""':lEe5 cultlJrale<,; Cul"b.1:ru vivri&Z'ea
M,,,delê dl! chalT;r;·
Oensité de p(aT.r:ti'iofl




; ":w:lornè'i'f'c m'W"1'.1<è ::Jl\nl.1ell~ 1100 _ Période de réfèrt:l'I(/f : !"
: ~'=,fr·pé;~t:!ro m"',ami::' onnlte:le : 23!5 .
: ~,"~"n ID;" C'i: l'o!:i~l.''l',;atiljl'l . saisen skhe 1.
, 1,
~. -_ ......" ------_._----..--_._----'--------.,------~-----,
: i~sp:·~~' "r,ySIOI'IClrJlique; f'or!t den••, Sl!IIIpervÙllf.lt.. .




:.~:·~_l)S -CLASSE F'OOTEi·iCUT DESATURE j'
1
'--_,-·- --------------------,--- ,.. , ;
.. _,?ROUPE RENANIE
------'1-------------------------_-..:.----1 ,.. EUH_""""'"
i '_'(JUS.GROUP~ JALmE MlssionlDossit?or: SIBITI..EST 1 ]
[~-~."~I. J~,'-~AuanIDRITE ------------------1 o...",.."" Pô' de BDtSSEZIlN 1:




1 lieu: à environ 2 la, 'N.E. de Banb8IIUI
j CfI'J,d,)nl1él;'''2!! 32,1 de latitude Sud
,
, IS!! 33' de Longitude Eet
560 m d'A.ltltude











1__.._ ,,__• ...L- .,-- -'-__
! M,,:ro·dief: uni
1 !;jif,c"s bjoi\)~.Qi.le5, néant
1 D"r6~:5 ou r~5h:lu~ !iifOSSlfT'i nient
1! i,ff'CI.I'U01'OlltS r;)!:heUll: néantL_____ ' .~ . --:__......-_---:.... -1
E,}.~ENSIOrJ El' RELATION AVEC LES SOlS VOiSINS






•• __ .i__ • _. • • ...._._~ _
,_'h __ , _ .. __.,,_.,.
- --~ -. ._~.... ~. _............-- .
__o' .•..... _,".-.-
FICHE ANALYTIQUE
-.----------- ----- ilPROFil BAN 9
-
HOrizon -"~~1I2 I.U 1.] HRZ
'Croupe 13 CR
Sous-groupe 17 9342 sc
(Famillel 21 1 FM
(Sériel 251 SR
'Réglonl 29 RG
Numéro du sac 33 91 92 93 94 . SAC
Profondeur minimale en cm 37 .01 11:1 40 no PMI
Profondeur maximale 41 J. 20 50 120 PMA
GranulométrIe Refus 451 .01 .01 .01 .0\ REF
en 10-2 Carbonate de calcium 49 COC
Argile 53 44.0 48.1 9200 51.S ARCi
Limon fin 2 à 20" 57 3.5 6.2 5.5 5.5 LMF
Limon grossier 20 à SOfJ 61 f .0 1.0 100 1,,0 LMC
Sable fin 50 à 200 il 65 8.J 8.8 8.0 9,,0 SBF
Sable grossier 69 29.5 32.0 30.5 29.0 sac
....nI---~' - '1 1----,.. _.f__ 1 1 1 1 1 CARTEe-'--
Matières organiQues carbone 15 84..5 20.4 8.3 c
en 10-5 Azote 17 5..0 109 1.0 N
CAcides humiQues ~1 5.4 0.12 0.09 AH
Acides humiQueS bruns 25 , AHSi
Acides httmiQues gris 29 AHG
CAcides fUlvlQues 33 509
1
207 1.2 AF
Acidité pH eau 1/2,5 37 3.7
1
•• 3 4.3 405 PKE
pH chlorure de potassium 411 PHK
Cations échangeables Calcium Ca • ;




Soolum Na + 57 D.lB 0.03
1
NAE
CapaCIté d'éctlange 61 . T
Acide phosphorique Phosphore total 65
1
PT
en 10- 3 Phosphore as.lm. Truog 69 1 PAT1
73 :2 1 2 2 2~ :2 2 2 2 CARTE 1
Phosphore asslm Olsen 13 , PAO 1
1
Phosphore ass. Cltriaue 17 PAC !
~Iéments totaux ltriacldel Perte au feu 21 PIlT
en 10-2 R~ldu 25 RSD 1
Silice SI 02 29 1 SI 1i
Alumine AI203 33 i AL
Fer Fe203 37 FE
• 1
Titane T102 tl1 Tl
Manganèse Mn 02 45 MN
Fer libre Fe203 49
1
FEL
enmé Calcium Ca j , 53 CA :
MagnéSium Mg, " 57 MC
Potassium K • 61 K
: Sodium Na· 65 NA 1
Structure et Porosité en 10-2 69 PRS
IilractérlstlQues hydriques 73 3 3 3 3 3 S !I
"
~RTE. 1
pF 2,5 13 PF2
pF 3 17 PF3
pF Il,2 21 PF4
Ins'tabillté structurale 25 1 h;J031i ~/h20]f.t IS
1 F. 20J l, r,iA'llilePerméabilité 29 , PMS1
1 S!O, lAI :103Sels s.olubles. Conductivité L en m·mho./tm 33 1 L ;
extrait pate saturée Si 0, ,1 03 iChlorures CI- 37 CL 1en mé 11.42 O.JI S. L- ~.me 1Sulfates soa-- 41 S04
~ Carbonat95 C03-- 45 , lQUl, 4. ~fGIiotI ~ cos,
i S. ..... lit. lUBicarbonates HC03- 491146... ;35..2 14.3 M.t. (bgc tll tO 3 '1CO
calcium Ca'" + 53 ;10.1
1
tAS
57116.9 8.3 (iNMagnésium Mg + +
'GUll t. hmifit '"'
MGS
i I].~ iU.S 15,1Potassium Ki S"ll KS
i .: 1" 1 !22.5 13, !
1
A~. M•. Ac. "wiI,
l SodIum Na· 551 1 Nj:tS
lelltraitundlxlème Conductivité L1110 en m·mho/cI"1 691 i L 10J~.-_ '1 '" 4 l4 4 4-- - -, - - ~ '_."" -,~_._-- .. _.J..._______
Niveau supérieur meuble dépourvu d'~lUmcnt9 grossiers
argilo-sableuJC sene horizons bien diilimit-tiS h%LJn.humifilre,
: hCllllogàne Il structure grumeleU8e fine ., G\.U.'1a:m puu nuciform.l,
. passant tr•• progressivement • un .at6riau jaune argilD-sebleu?c
i à structura pQly~riqu. faiblement dûvelopP'Ôl;l avec une eoh'- ;
siDn Moyenne, se r'eolvant en farineux mi~~leu.. rrieblei
transition brutale feiblement f ••tannés evuc \
200-310 Niv'l!!! moven Qui se eareetêriee per .lé prC:sQIlce d. très !
nombreux 'llimente grossiera d'origine fenalli1lique (60 ,. 1
10 .).
Ce aont o'abord des grevillona ferzugineUXdB petite teille
(dillllêtre inf'rieur • 20 lIIIII) • patine aup:o.t1'ioieUe .ombre
avec une terre interstitielle jaune erg~.leus.. enauih
on note parmi cee 'l~ents indur'a, d'oriq$ne farrallitique
la présence d' ..el caner.tionn'e de tfJille oupeirieure (infA-
rieurs ê 5 cm) 'galsment ê patine superficielle.sambre.
Tandis que le terre interstitielle jeuno :este texturalement
tris analogue.
Pragrassiv.ment an paese
310 ~ 410 . Il un hadzpn erqiJ.eux j euh. eJAir tdls ~Jat às1:ructure
massive, feme avec de nCllllbnU8ea cens~ (50~) brun'
rougeatn, plu. ou moine fortement .i.ndw:Gas. ~3'JS p.tin•
i .xt'rieur.. Cet horizon eoncrétianné cl.institue une transition
:Pm d. 410 i avec le niveau inftkieuE qui corrnpond li un befH9D d' ,1t6-
1 . l'etion hXdrp!tC!retu!, 90r9' d ' ••u,de coule1::l:c- lœ;rJ~t bariolée






Dt~(RÎPTllJN DU PRO~IL . - ---'---.---·:ol
sr.-l.. FERRAll IT IQlIE FOATE"'iENT ÔE5A-TURE, REMANIE--- ---; PROfll-=:::-~"='".:;'K=-~-VO'-"-".,..J>:"'"·,,··,·
JAU:JE : DIJU 5
DEf1IVf: DE GRANITE (FACIES ROSE) 1 ._._..... __ ._ • ._. .... ·1








Pei1te en % . 15 %
,. --·---------1
St:rtion: lenaç;a SJ,biti .










il __. ~ •.__
l '~'P"<': liuiftêGn 'forestier S/type gabonais
i Piw';j"'!1'''' .:C' '''i': :·C':-.', ;,c.n",.:!,,, 1100 à 1800 _
; f(~·:i~~J;'~t,:ll· r-· ... ~. (' :.;~i' aI""Hî:.r(:lr 23!§
1 ;~""')Il lors <le • co·"jL." :!. ,d saison des pluies
·C~.USAfiON
: ii:J--C~~~re dé l~&.ite entre M~ltr;a et St,;nfitmerltcarto.: 5ibiti
Î.e'Jrrj",r.n?<,< ZI! 13' 'le Latitud& Sud Mission I.G.N. :
13!l 46' :le Longitude Est Photo aérienne:
630 m dAltitude Photogra~hle:
'V"".:'.. "th:,!ùJlque 6:rWte ('fsciês rose 1)
j ,Il';' pt dolgfé cl' altération tar:t"allltique (hydralorphe)
C"l0'- s~.·Jti~ranhiQue· Préeaftbrien inférieur




;-",•.; . -'·.i",i.),.') fcrtsnsnt ondulé
'7'X·".'·::'<J::.r.;{:!.;r- farta l'Mte
: i:''"'l,i'';J;1~ :rapide Un eurf'ae imparfait li grande profondeur
i <::r.;·,j"" non 'ltisible
ASPECT DE lA SURFACE DU TERRAIN
r-=-: ---------------.--"
1 Mlcron:Hef: faiblement basse16
f <:diflCûs bloIOl'JiQ"'''':; n·éMt
1
: !.J(?Pôts ou reSldll~ grv<;'II'i"'.l .
1_AHlo~rem~~nt~ :~~he~ ~~~
r'--'-' .-----~-. ----.---.--. -----i f1.opect :lh"':i,cnonIlQue : farM denseS, hUlllide, BllIIlpervuente.
: COi'lpos.tior. florrstiq!JEl !=i3r 9t.-ata :
1
r-- .. -" --- ,-- --".. -.-,.-~,..:-T-.--.. '.-. • r, ,r" ',''''' ;~.}. ..."J,:-."HER DE CARACTERISATION PEUOi.~J\;~~II..~:;;'.
f1~~·.:~·i~i .-T -sr!. F~RFt~l~l~-lf.lUE ----.--..------------.----\ PRÔFTl=~::~~~~··~~~l
!:l' .:.·;~i~-~~~~r·- fCnmlErn ôE~A~;~---·--·--·----....-··-l . ~
... -.-- ... ----.;- .-. -------.----.------- .-.----.-------- i
·:~~~~~J~·~_·__I--··RENMJ!E.- _ ." ._________ ~ pp _ ..===---............""""~
.<~.:' ..~~F~,,~:~':, J JAUNE. (~~~ __.._ ..... __ .. " Mi(lsloniOossitr SnlITI-EST
l' ""1,IL ! DERIVE Dt GRANITE (rAClES ROSE) Qbseroate!Jr' P. de BOISSEZON









d.·fJL ~dion de PédOlogie r CENTRE OJtS.T.O..M. de B:r~---ç-go-11
AJUc.c.tnM n r: ~ T D.M_ de r 1~..-'" --.l
EAT~NSltJN ET RELATION AVEC LES SOLS VOISINS
---- --- - - ~ -~ -
1
1 SOlllilurt de oolline et versants.1 c
1
1._.__ -
L~;- c '~' ,





5uu~ une litière de 1 cm d'épaioocur conotituCe a66entiel-
lemant de feuilles jaunitre et riche en racines ù la surfece
du 601~
§.run sombrE:, humifi'Jre, homogène, orilil~.qblma à structure
grumRleuse fine à moyenne bien d6veloppéo avec des agrégats
pluG groeEie:r~ et plus C;oh(I)"8nts junte en dcs'.lOus de le li-
tière. meuble ovec d~ nombreuses racines de taillas diverses.
Bùnn~ porosité d'enoemble possant br~voment ~ 1
~. un ',<lU r:'!~in:!l humifi1Jre, à structure nu!:ifnmtt à poly-
tdriqu~ ~ub8nQuleux fin moy~nnement dévelcpré èe coh~sion
ro;.ibh. argilo-sableux. fri.ole avec en cn=-ocincncnt moine
abom: 'Jrlt, rttporti et d!' taille! diverccs.
Progr~ssivement on passe à un horizon de p1ânptratian humi-
f i:::!:E'J, h6térogline, spéc ialement sur l~s f...œe, b%U'Ies des uni-
tés structurales de type polyêdr~que m~Jc~ il arosoier ds cohé-
~1on ~cy~nn~ è faible. On nete le présen=e da quelques gros '
pores dans ces unités structurales par contre on observe de
rl::.ornbr"-'u::,es feai.ee entre les unitês structllrol.es. l::nrBcinement
fGJ.bl~o
PrugrBssivement on passe à : un mat6~iQU ~ilo-sab1eux
)eun~ "1 débit l:Jolyfjdrique grossier aB rWsulviJlît en farineux
Il,icrogI'urnel~ux, friable. poreux, l€lgèremCl"t hUIllideo
Pour l~ ~artie inf€rieure du pr~fil vuir:B~~ 13.
0-15
15-45
seL F':r:[:ALlnr~U[ fonTEMENT DE5A:URE. REr~ANIE
JAUî!E
DEr; ~IJ!: DC GRM~tm Irq HE HETEROGENE






1 Km êSe1rou ale. -.----- ---------.-------.
:"C','Jf:.Em ,1-;.( 5ibiti
T"is5i~r. I,C!'"
1.(_,,1. Au Sud de la piste Bcuy&la-Kimbota i; /
1 (r-~'; ,(,',':" 3!! OB' '::~ LJ'it;J"'" Sud
i 13!! 53' '", ;.~I,gin;D: Est
630 en j ',lt't'-'ué'
'. ':'" Guin6en forestier S/type gabonais
·:V.' 1·,'P'ti·,. " 'i;.c ,,~,';,. I1DO ~ 1800 mm
i icc,'r.",'«n: c 'l ,,' ",.'<t,'!-' 231!!5
i >, .. , ,(,1.; ':" . .i, '.:. T' o~on deD pluies
1 ··,J,:.r~!.....l~~~ ~
: ',C'o ".:. nul.1l.e
: '-"':'-' l:'''':' '\.):1 PlIrto:au f.lbll!ll!lent entaill!! par le réseau hydrographique.
., y :;r:)~~,'"_:.,, Position plenee
~. ' ...;.' .",~ "··"'-lE' C' fi ù ~" r'Tie.;-~ ~.::- il · ... ~OI'iP ~'I'" !t"'''f''~ ~« ..... ~ _v, ~ $lF
, . .l'u'J~h... N. lU' !""'t,,-M\. ~.X I~" 1 ~ ~ ~ t:Uv",=\..~t~~~;~.J~
- - --,. __ . -.- ----~.. ---~...-- ~ - .--._._..--.--~~-.----.-~-----.----------~~----_._-----~-- '--1 .~",~=-__-;c:::....:-:-::"-.-,,.~.--:_-=
._-.'.~-~\:~~_. +_ SOl F"ERr1ALLI~~~ÙE . ------J PROFIL DOU I2
.'·>!f~.CLj.5'~E! rORTEnEî'JT DESATURE 1
(-0- .. ._L_ 1
: CflOUlO~E 1 REMAnIE ---..-- ---- .. _----------------- ---------1 --------.-----
r"·~--~-_·_· --------1'·-·· .---~ -- .-.------ -- ~ --- _. - --------------~- ._- î "'~..z~~...;tzv_~__r,'_:.::"6."'..::l':_-
: ·.OI.'::.-'....t,GUpt 1 ·JAUTJE MODAL Mi"~;c.n.n()$;;fT: 5IBITI-E5T
~-- --- .. -- _ ..-._--~--. -.' ----- . ----... - - --- --- .. --- ---------.-----1
!.__ f~~~~i~".~- _ 1 __DERIVE~.~~~~ITE_~T~ROG:~E IN~~~~~~:~:~~---------J 1 ri!J~~rJ3t:.'~jr ,F~ de BOISSEZON
i .)", le ] A HUMUS rORESTIER 1 D3tE' d t'lû~en..:wr.11 rm 1965
! : j
- ...-------- ~-_._~ ..--.- -- .. ~. -- --~__ . __~ __ . . ._.~__ . .. __ . . . ._. __ .... L-- ._~. _. __ . ~
U)Ct3,L/SATION
-
"". tï:ronïte h6tOrogène nettl!lllent orienté ave.c des pese_ de facit:B l'ose.
i ',il,' 'é' r:'e èl'" ;:, ii'! ::"'l. ferral1itique profonde
"'(0' ;,: j-!U, "'"'-"L:,d' Précanbrien inf6rieur.
: '·':·C'•• O,"I';,",';"-'I':',c,,'(' f"orBt dem:3(!\. humide. Gll'lmpervirente •
.: ~.1 ,;,' "'0' i:,;.;~[i'", ,:'.' .. . facièo 6econd~ire.




~:i.:(T OE LA SURFACE Cl.) ~ i-:f\!Rh,: '"
,.-~ .... __._---- ----- .-._-_.
;\lI,;;'\)'",I/?->- , uni
C:Hrj'(;,'': biolùfji:o",.·,
[jii'l:ibt~ Ct~ ré~:.jl..;~ 'Ci I]:",;:?; n~ent
!·\fi{'2t~;, .~r~lei7;ts f'odÎ~':.m n~
"","",'"
. _--_._----- ----------_. --_ ..
ENSION Eor RELATiON AVEC l,ti~1 '}vlS VÔISiNS
. - .._- - -----,...... . ..._-------_. _. -_ ...
Péd~~~~~~ 1 ;:t.~.nPE (d~ sr () M. en!,? ;'~~'F
1
\
.Voir p=ofU_s ~OS~U=to" rPhi:::~_I3~.DUB..v.n:.~~~ 0 ._
Lk ,~c ":' i~ M" -:~~~:~~O;;·~1j
---------------- ---------,1
·1~I
Brun noirâtre, hu~ifàre, argila-aoblcux è ~tructure grume-
leustl iiïo}ïinne; A" étructure d' ensiîiîblëœ p(tu ,plJ.Jsgrosei~re lJ
tendance pcly6drique se résolvent fDCi1emen~ en crros6i~rement
farineux avec une agr~getion~l6mentatrem!cr~eleuse, rich~
en racine~. Grsduellflment. on p05Ge fi 1 1
Horizon de p6nitreUon !,umifPlte h-6t~§ d~ couleur brun:
grielitJ:'e dens le .eUriau jeune arg.U'?-Sabletee. Cette p'nl§tr~
tion est particuli&rem9nt visible s~ certaines faces struc-
turales poly6drique pourtant PlU cch'rente, rr!ab18.
La péniltrotion humifiU'e devient faible ù part~ de 80 cm de
profondeur.
Matériau hlJlDogùne Jeune. ergilo-soblH, à at.~llctur. poly-
édrique fBiblsment dl§velopp'e se r4s0J.vŒlt ., g,wsnürement
farineux, microgrumeleuJC,friable lIVSC' URlJ' banna po:t'DsiU. peu .
humideB Treno1tian brutale ll!lgèzoSlllcnt ondul6a dt.ms le d~tail 1
~~l !
1Un niveau canstitu' par des bleee àe~mfAl~plue ou moin~
volumineux de structure hétérogène, riches an aables gros9ier~
quartzeux et contenent des pisolitee de cnu~ jaune pile :
1 nacrée. Entre les blocs qui etteignent le dôm:L ~tre cube la
terre interetitielle ocre-jaune es' sab1Q-Qroil~ ~ sablee
gro!!leiere •
Eneuite, on peese lJ une~grose~raman~ ~9=ar9ileu­
g, ocre-jaune, faiblement humide devenmt progresaivement
brun.rougeltre en ~8I feiblement induréa et poreu. s6peréB
per une faible quentit6 de terre Jaune.....
Progressivement cette arène pesse A un ~iou de couleur
OCl'e-J.una plue humide localement,a.uJ structure marqu6e"
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! du ~ac des tICfO)JfIS
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Jache:re r 'Ui l:~€,
Succes~ic-'-,~ "'Il':",
enteil1é par le r6eeau hydrù~raphiq~e.
DERIVE DE GRANITE HETEROGENE INDIFfERENCIE
JAUNE
PROFOND A HUMUS DE SAVAf,IE
-- - ---- --- --
: • /;!U p~ --te" ."'-~' - ,· ......ti'.f_...-to 1 lem ,." S...... -- :Hou aIsLtt ~w~~ vu de r ~~_'l"I~.l~~:"'"
'::'!il'!-'" è··,. 3g oa t <:i(' ldtiW;j~ Sud
I3!2 53 t j(' lOllgitude Est
630 cr; dAltiWCi"
"'/'-'<' Guirl6ttI foreotier eous type gabonais
~"',"·Jj,j:C':"'·8' i: c ~-:-.' .:·'=,---:î'~~:- ._'fk~..."',\'.' ISoo IDID
3·.1t;;,;.,"· .jtUf~ !ft(;'\'C:U,t1:' aj1i'Uf:~k: 23'5
: :;1,>",. I.'i~ de ",")1';5(;""'-:1<'-,01' saison des pluies




, :,;;",-.,,,, •• n''1h:miQuo: Granite hétérogène nettl!lDent orienté 8vec des passBes de f'œ.iès rase.
, :\.".,,;.-, (Jo"g, ~ d'alte, "t",r, f'e:r:ralli tique.
,,;g,- ':'tr.~t"jr,;p'ijqllt? Préoanbrien inférieur.
"-''''''':'q;S n', '-'?'T,,,ni,,,r,·,,:·,,. Pl'~ence de blocs de cuirasse demantelé_
: [':,,:.00 ':t :li1'!~I"f'(Jm'Que Savane faiblement arbustivB•
• ':.rc,1Jf,UI.!Ti f10Fi5bQut,; PM ',;ri,',r Hypparhl!nie dip~anœe et H,ymênoc&rdia acide.
: t
,::rt:cv DE tA SURFACE DU TERRAIN
. --'-- -- •.__._----
Se,vma ifnoJ.uee
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1 [ii?P""S r'lI r..~id(); ':lI"u~sler= néant
t\'Tfr-JSION ET RELATION AVEC LES SOLS VOISINS
i
1
Soue une litière continue et peu 'paiz~8 d~ feuilles i
mortes et de brindilles, posée sur un chevelu racinaire,deneel
ê la surfeee du solon observe 1· !
Un horizon humifère. brun, grumeleux, fin, à moyen ergilo~
aableu. aur quelques centimètres passant prograanivement à i
un matériau brurt_~~n~:t.~e puis J.!.tmft toujours ~lo-se~).e~x
meie un peu plue argileux à structure faiblement développée
un peu plue grossière de type polyédrique de oohL~ion moyenne:
friable et paleu. Be résolvant en grosstDrcrnont farineux '
microgrlaeleu., feiblement humide. L'enrecinBlnOM est surtout i
concBntr' denl l'horizon supérieur grumeleux puis devient !
limit' mail replrti. Dene la partie inférieure de cet horizon:
on note lei pdeence de quelques petits lJ!'cvillcns ferrugineux;
dl! 2 • 4 _ de di.être présentent extériouremant une forte
petine noire violacée. Brusquement evcc une limite l~gêrement:
ondul'. dans le d'tail on pesae • •
Un ntvelY très épeie riche en 61émen~s nro~~i9;a d'origi-
ne ferrallitique avec une terre interatitielle jaune-ocre, de:
texture analogue à celle de l'horizon sup6riour. C. sont
dPebord de. graYillon~ ferrugineux de dinmùtre le plue souven~
inférieur l 2 cm, hamog~ne8 brun-rouge contenant souvent quel-
ques ssbles grossiers quartzeu. anguleux,ct ù patine ext6- .
rieure marqu6e rouge sombre violacée. Localement en particu~
lier ê la partie supérieure de ce niveau cas elûments gravil-
lonnlliree sppsrsise.nt camme ciment~ eJTtnt BlJX formant dee
bloce de cuirasse pisolitiqua à patine ~cure d'ensembleu
Ciment's par des eesquiaxydeso En dessous de 320 cm de pro-
fondeur ce. 61'mente concrétionn6. de taille analogue prêBen~
tent ext'rieurement u~cauleur brun rouge avoc une petina
extérieure plus discrète voire inexistante.
Enfin dans la partine inférieure de ce niveau les êléments;
concrêtionn6. apperaiesent comme moine ;ndurés 1 trsncheblee
au piochan légèrement cimentée entre eux par la matrice ergi-
leu.e rouge-violl1e'e formant un d6but de CCD:'epaCB p_i~_oJ.it~u..II,
Le niveau inférieur ae présente BOUS la toms d'un ensem~
ble messif de couleur et de texture hdtôrogùne, faiblEment
humide.
D'abord Jaune rasl!i ergilo-sableux, puis (lo.rcnuru ensuite
par des niveau. ou filons groeBiêrement qtJGrtz8uX et des amas
de roche el'l:êr'e non remaniée de couleur ccre pâle, ou blan-
châtre de texture variable argila-sableuse à oablcuae~
Progressivement on pssse
li une .!!!!l!! de te.ture et de couleur vcriable argilo-sableuse i
à 8sbla-lialoneuse de couleurs bariolées assez pâle surtout




: Plus de 600.
DESCRIPTION DU PROFil
JAW1E. _ BOU 15 li
Il ,
DERIVE DE GRANITE. -------- - -- -- ---------1
l;!I~~~ •...E::..~..&.~_~~~__:;; •.::_____=__:.~=~7:: ..- __J
-·-f
, '
IPu '.;:'ÎP\':i';'i~'2irb[:ii '~t l ,h',;~.1e'...Ir Ct'; <:'1" !
",.;·Ij , n'J'(.;"'I') i '.... , nOIT,,,,r,i:/ato':i! :! ,""Il! -;;JC des i'itJfl20rlo;





Jachere. durée, periodicité .
Successions culturales;






- ---.-._------ - ---------.--------_._-- _.. ---------~---- -----_._._----~-~~-
!tleu - C8r;d.èro de latêrite entre Impo'
1 (~(lrcll1nr;é(>s 3!? rai ·je liltl~i.Jd(, Sud
1 13!! 42' dE. Lcngit!!l){" Est
!
1 510 m d'Altitude
L.-- __~ ~_._~ _
,'-"i TYf·e Gu.in6en forestier sous type gabonais.
1 PhJlii~mHfi.= "';""3"k ;vr·.;l'f IeDO mm.
1 :~m",~ratllr;.. 'iI'''''''.r." Jnr,.,.,,,,,- 241 0
l:~:~"'1 I~r~ ct~ , .}H,;.-.. ;:."" _ nison des pluies.
t--------
1 :spect PhVSi~flon-IiQUe F'arIt








! Modelé du champ;
l D~n'itt~ ~e oI3f'ltatH7tfl .
1 R..l1cil'mei.i: ':;U .lspect ve'Jéliiü;: .
'-- ---~---------~-_._---------_. ------------------------~---- - ---~ ----- - --------
._--_._---------------------~---_._------
1 I\ffleurêments rocheuK .
L _






4.SPECT DE LA SURFACE DU TERRAIN
Ll!ATER~AU O::.2IC'jIlH.
r- .--_.- ~
) ~.l;;;t'Ye iitl1ulfJ9:C,Ui! - Grenii=a
: 1~jJ€ a .:!I:g:-e (J aiter"t;()f,
! E1~<~goë :~ri~·adÇjÎdn~Î4t1U(:.o
! imD:Uî'\,;'rE"~ üLJ r:?mâfde'rn€l'it"s
1




l' ~,::~:~~;:~~:~~:.;,,:Ver=u:e::eC~ï~:~àm:;=::::~i;:~-~:t~~--P:t~-~~:'f~~ __ H
1 Drdl!'1age 8Xt-ern.e moyene
l, "/'.):,"',-1i;: .. V' Pi:n,?@ :~fÎ '~.
1
,rnUSATION
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il 'l'Il c.:: rlAt;cr.:; j F"ORTEMENT DESATURE 1 BOU I5F~-~~~~:-~-~-~~+----------- - -- ------- -----~---- ..~ --- -~.---- ------ .
1 CW...JtIPE i RfMANIE 1
:~ -~ --_._- ---, ---~-- --- -- ----- ,.."--".--- -.. _----- -. - ~ j ~~...::cz~~"'"'''__.... '!r~)r).> .... .i'~: .:';. ..'L:._ ..~:r'i ··;;GliS.i.ofhjUPE i MADAL ! 1 MI:;>IOr;I('O~:"I:::"' SmITI-E5T
:- --F~miH;-- -1----- -- DERIVE DE GRANITE LE~~~~~~- ----- ------ - ----- --11 OU~~N<Jr0:,' P. de BOISSEZON
i_~~~-__~;~~.=_-_r_--_~--- A HUMUS ~~~~TI~~~~-~ _- ~-- ~_-_~-~~_~ :~=_~_~ j l~:~' ~ @:~:f:dl'" Mai 1965
l e(~li;;ATlOr'l!l





DE~.CR~P! hJJ'! UU P~'Ur~t
rp'R·Ô-F"--~;~u~:c-
l..:=..~ .=.~~"'-_:=;:;;;-~'"~, __•.. -.,....j
:J;'l F':iihJl.LUTI'JUE FDHTE:"EJ~T DE5.IH.... :it-:., !lEMAN lE
F~I~LEMENT RAJEUNI
DG:IVC DE GRANODlr}fllTE A AMPHIBOU>
BOU 14PROFil
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SOUS·GROUPE fAmLEMENT RAJEUNIS Mission/Oossier 5IDITI-E5T
Famïlle DERIVES DE GRANODIORITE A AMPHIBOLE Obseroateu;: P. de BOISSEZON
MArERiAU ORIGifiJEL
Soue une Utière de feuilles peu épaisse ot localement
dilllcontinueo
0-6 ~, humifère, ergila-sobleu., grumolal~ ù nuciforme fai-
blement développ6, três rich~ ~n r~cinoe @Jbhorizontales, hu-
mide, friable, légèrement plastique.
PaS~8nt graduallement à 1
6-60 Brun Jaunâtro, applU'emment peu hum1f~ro, un peu plus m..i -.
leux;listructure polyéd~iqu~ moyen .~ .~,rc;-a;-Î1.'.r faiblement
d-6v-;'loppée,sBnS enrobement .ll!ghement htrnide et plastique
(ell liese SOUG l'Qutil ). Enrac in8llll!!nt abondant jusqu' fl 35 cm
de profondeur. Passnge brusque faiblement cndu~ grossi~rement!
parallêle à la surface du Bol en pente à 1 i
60-9D Niveau moyen riche en matériau. ~c~iers. Ce sont dl abOrd]
des gravillons et emee cDncrêtionn~e à potiné superficielle 1
bruns plu. DU moins violec~, g~néralemerltmttesits rouge8tre i
1
peu quertzeux intêrieurement~ Ces Mt~i6U)C Ç3:osciere forment:
des lignes plu!!; ou moins continues. i
Au-dessous dans une terre ocre ergileuse,cn observe des blof@
de roche entièrement altl3rês trh peret%)( et fœruginieés. i
1
On distingue seulement les graina de qunrt2 grossier de la !
roche 111ère cilllent'. par une pite (DU plut6t dos ponte) de i
sesquiQxyd•• (gibbsite et goethite). 1
Cee blace de 5 & 15 cm de forme arrondie représentent li peul
1
1 prÈle 50 " de le Inesse de cet horizon. 1
i Plua de 90 Progressivement les blocs dêviennent plus ncmb3:'eu. de tail-i
le 6up~r!eu~e et presque jointifs s&parâe par une terre ocre-
argileuse • structure ferineuee, m!crogrumelouse. Cee blocs
! pOrElUliC et ferruginiaês contiennent en leur contœ des noyaux
• ~_~':'_._peu 1I1Ud~" C'est un grenodiorite riche an mnphibale
















Aspect physionOmique: For8t dene., hUlBide, sempervirente.
Composition floristiQue par strOl~e Présence de fougèree 8Z'borescente.
Impuretés ou remanieiTWl1ts
lieu: N'Dou!Jeu œM dessous du village de Handl!16
C')OrdaflfO'~e~ 39 21 t de Utltuclc; Sud
I3'~ 41' .je l.ongitud€ Est
l----- 100 __m_d'~ltit_ll_d_e__
r----------~-.----
I~~P~--'G~ i~;estier sous type--gab-o~ai;.-------------~-ta-tiCl-n----------
I,PIUlliUrJ:Hile "~(r:,,,"., ~ :o"n·,.",;J" 1100 à IBoo III!D pe.iode de réfénmce :
l 'rempèrature m ... ,t'fw", anil\.!€i.lt 2J!51 S;/ison 10.5 de r·~l-,,,~.3tl(ln fin eaiEon des pluies
L-_. .
'--------- ---- ---- --_.- ---
CiélJm·)rphOlogi'W<> Pq,ysags très accidenté
TopographlquC' petit replet de bsa de versant en pente tds forte. V&ll!B t:cès 6troite.
Drainage; moyDn
Erosion: ugere Pente en %. 3D %
.• -- -~--_••----~-------. --- ------------ ----~-----------------------------.-1.!
Nature lithologique: GrtJWdiorite ê amphibole ! i~........,.
Tvpe et degré (J'altératil:O;j altéretion ferrellitiqua












Rendement ou aspect véQétatlt •
-----------------------










ASPECT DE LA SURFACE DU TERRAIN
, Microrelief' ha$self..
• Edifices biologiques n.!tlnt.
Dépôts ou residus gr.~ss:,,;~ néant.






EXTENSION ET. RELATION AVEC LES SOLS VOISINS
1
L~·:~~~~~:n:-;J.~~u~"~te _sias est uoa ~. ~__
~.r-·····' - , ... " .-.---,--~-.--.--,---.---.-.'--- 1
tL&.....ft.e:..~..ft..U ~tiftH dA lIédDlaG.le 1 CENTRE O.R.S.T.O.M. de o..-_•.n'l_
. ...........~ ......... A ft r- -r l'''!à JUl i".!o. LW.~~
i 1






'~re, brun naultre (7 , 5 VR 2/2) li otrLJctuxe {J:t'meleuee très
fine, meuble, avec un chevelu recinaUD g:cœdntion, devanant
prograssiv_ent brun sombre (7,S YR 3/4) fàiblatont huulifbe
de textunanalagul!l, I3mna structure marquée 1 pa...-UCuleire
sec et "BUbl•• La densité des êlthents 9ro~,ei~r9 diminue
progr8s~iveRmnt (42 ~). Ce sont d' eburd (:<];,s la partie aup6- ,
rieure de l'horizon des êléments concrétiornlûs,de forme 8ub- i
arrondie et do couleur brun rouge sombre avoc quelque~ dAbriel
de CuirOSS8, puis plu8 en profondeur, cc Gant dos pseudo-
. concr6ticne da forme allongées eubaplonioo uOJ::::eopondlill1t ~ 1
des d4brisde roche fortement ferrug~ da taille un peu 1
euplirieuraet locel8JDent des débrie de quartz filoniena peu l
.ous-sta. P-l'Dgre9si~8RIent la den.t't' en 4l&nant QE'OOierl9 re-'
devient 'tris forte (70 %), ca &ont IiUrtm.!'to des lÛQQU,UH
dt I~éi!i" de forme fiftiuleuse, fgr"tlltt8fvf;l f.~94ni8ê.e, avec!
quelques caner6ticna de fome plus tlnondiè!J. La tane in-
terstitielle est brun rouge oombra (2,5 VA J/e). l~~rsment
pl~ ~ileuae. Les plaquettes d' rtBbuite rep:arlies de me- ,
niêre dtisDrdonn6. ,dans l'ensamble da llhoruoo aqui6rent danai
le pertie inf~ieure nue orientatian subsartieule, et progree~
1




- .---.- _ .. _. - i Ecœ-~""""',=,=. -'.' '. ......-
TYPIQUE ! PROFil ZA 50
r _ ___. __~_~__ ~
~.~""~~~.;.çv_..;.__=~---...~~
Plus de 20D Des horizcn. d'eltération brun sambre, ,looallillW1t noiritre
d'Xtabirita 'artelRent schieto&6e, d'jil fr-imllo et humide mais






~IP ..éle\;t1l'l'It'rtlsli Prcfon(Jt!ur en cm"'_;ilierc. et nomeiltlatureGY sac • .des hilrlzons"-,,...---1














• ! .. -...• ,,~ . P. da BOISSEZON
'.•.. " 21J ~S
Î







l3naga SA 33 XIV
Jachère. durée, Ilériodicité ,
Successions culturales:
- ~ - - ------------:
i'•• -" dooin-'lnt tüute la régien J








CO<lrdrmneas , 2! 41 t
ta! 36 •
1aD
ASpect phVSk!nomhwe:~ 'f.iblement erbuetive
Composition flo,lstiQue par strate,
Nature lithologique : X~b
Type ai: degré d'altération, AJ,1:Datian ferralli t i quo
Etaos stratl!:rraphi~ ~ P:tûc....i.en inférieur
'ImpUretés ou rema~IEiment; ; .
Modes d'utlilsatlon: tn1i'dè~
TechniQues culturàleS.:
Modelé du ctlamp :
Dens~.de pJantaticll'l'
RenC!emento'u lIS!Jeet végétatif'
~---~-------- -----.- -----_._- -
r-----~--~--_.._-----
'-------------- _.- ',-------.-- -
'---'--------~------_._-_._._--- ~-----------
---,.-..- --- ..~ .. '-'-,---- _._..
DOSSIER DE C,~R;Zi
'-----,- ----.-._-".. . _.---.' ...
r--.--,,---......,..."--._----.~.._- --.- .. --
GèGl'l1l:lrphOI(l~llue:' C~D: da forme allongée




-_.~.-. -~_.. - - - .. _------- ~-_.----_.-
LOCALISATION
r--·'---·--- -- -_. ~--- .--_.- .--"'----_._- <--
1 CLASSE 1 501. F"ERRALLIT IQUE
rGRTEMENT DESATURE
CliMAT




















Edlfil:e5 bIOlo'Il!:j[lEi : ..
Dé$.lÔtS ou réSldu~ "iosslers, . gravillon. et blocs de cuirasse
Afflflurement'roche~x, nêànfl . .
------------ ..
EXTENSION ET RELATION .AVEC LES SOLS VOISINS






-..! _L11-1 la 12 2'1 o- MRI1-----
13 1 GR
17 9311 sc




33 50J 502 1503 SAC











53 15.D 1J3.5 240 U ARG .,
57 1 13.5 12.0 e.5 LMF "!,
,
61 7.5 9.0 1.5 LMC
65 26.0 29.0 25.5 SEi"!o
29.0 24.0 29.5 169 sec:
75 1 1 .. 1 , 1 1 1 CAR1! .~
15 28.1 C
17 201 ... 1:











61 • 5.8 T
65 PT
69 PAT








37 6:1. 65. 58~ FE
41 TI
4S MN
49 11.9 .13.0 B.O .Fel
53 1.55 CA
97 0.51 MG ;
61 0.26 1< :
6S 0.43 NA
69 PRS





f12~1iI ,./h 203ftl 125 20 20 14 15 1
29 75. 96. 33 Fe :aO;li 1rt,1IP PMB
33 SIQ:i i 1.1 ..03 L
37 ~O2 • :03 CL
:.1 S. 8<. es ~h. me
,
41 a.II 504 :
45 2. Pilla d~ ~aturatioD ~'" C03
2.15 ~\ 8,-. 101. m~ Hea i49
48.5 ' al. \).'! • In 10353 CAS
·X3.4 ~ ( N MeS57 tII ra~ (. hum,'6 %
61 210 homo KS205 At. lui•. . Ac65 NAS 1
1
69 L 10 !
















































pH chlorure de potassium
Calcium Ca + ,










Carbonates 1 C03 --
Blcarbonat1 HCOS -
Calcium Ca ++
Ma9nrSI- Mg + +
Petassl m K +
Sad/u Na+
































Profondeur mlnimate en cm
------------- -'._.
Un nin8U contenant des bloce etceiUcux diVU8: blocs
da cuir..a. 1lI••eive à 169&" t.ndll'Cetf~ de ~ur .
.brun no1ra.tZ'a. Et bloc. d.e CIJuas.. v..*r~e rouge vif
qarni. d'une tEre jaun.-oc~.. ugi1êl;ij'l8 -passant J,acll1emant
6 une .tructure feuill.t4e enfin d"iltto1'C~ et gl'lIViers
d' Itebirite.lt'r'. et ferruginiete. Avec Uns tan intareti 1
eUe ilge.ent er911ell•• de couleur brun :S'ol,ig.e (5 YR 4/8).
Peseege bZ'utel et ondul6 • un hoz!zan dtJSgp~~t. elt'rf en
plce le rocha eltk'. :. pendage ~ewc.•~ friable
ItoUgiata est cplUIii ou moins .!tél et l~ d6JJ,.t& quartzeux
fin aorit pulvlbulenta.
Brun .œbZ'a (1,5 VR 4/4), hUJIi:R~e bQ1\Qg~ne, SUn..
prnentl!ll'lt une etructura. ~UII.J,eua. tnO'yent't!' bi$n d'velopp6e
en .ur1'lICa pus-'\t A une structure nuciftime m.d.yenne à groe- i
.Bière légtr_ent huaide &l! lueant f'èi3.aftSftt sous -l'outil, 1
liais structure de coh6eion moylUlna ,. fo.ns. !
. 1
Horizon putiellement rem."i4 pc 18 travédJ. ••",e1iP8S8"~
graduaU8lII.,t • • . . • 1
de couleur analague bun quo moine l'nb..1'J_:c;œ tOUj.ours&rgileU1
.... et~uctur. bien individuali.", IIèllble, 6!3 ~lvant



















--r---- - --T - ----- -' --_._-_.
PI élè\femt'!lt~l Profondeur el'! cm i
rtuméro • Gt norneoctst!Jre 1
dU saClde~ horizons 1
--- - -j
1
Date d'cb~~.vattO" : F"~ 1965 1 1
._._,_~..__.~._" -----.1 ZA53I 0-30 1~ ._.__, . ' ..Lf'/+-/-i-+I-+-H++-t-J. (0-10) AlI :
i ,.....:." 1
1 .. '!j/ / 1
i .!.J' i ji·~ 532 1
--------' (20-30)1
-----~-I 1 30-105

















Pluviomettil:- ,~.-.".!-.r,,~ arinue!lE> 1800 lIIIII
Tempêriltlj~(>,1"'~I)n~ .mnufo!l& . 2315
Sab"On lcrs cje 1 \lbSH'\latkm .won des pluies
--~----- . --_._".__ ..
GROUPE
Geonlo.phoIO:JJ:liU"! . Paya. fortement. ondul6 .
Topograpl1lQHIi' pctte. ~ieUre de vtttsent l tds forte pente" venant W~
1 Or.;iil<loe; -.cy.
1 Er~iDn; • - 1&"'''",
L-__'__ -'--~~_.~ .
MATERiAU ORIGiÎ~ELrtJaturelithQlo9ïl1:;.~";';-d---'-';Phi~iite et d,'Ittibirite :tris schie'~'-t-·eusa----:-------:------------, !
! Type ct degr.. cfalterdtioli-: etlWl'8ticm ferreUitique 11
1
Et<J\i1:: str:;ûg,aploique: P:rIc-.brien infhieur . Il,:








j. Co(j\"daf!i1e~ .~- 4~t de Latlwde Sud rJllsslcn I.li.N. : • .
1 1~36' de LongltPJde Est Photo aérlenne-:
1 m d'Altitude Photographie;
'......-:-'----- -~ ._." _.~•.._------,
I~ ---'-~.-.... _ ..•--:.:..-- ~- ••_. ._
~~. -'-' .. -- - .- --- - -- --_. _.- ------1 --------- ..
[
r,·· , ~ ~ __. ._.. _~_ :- ~ .-__ .._.__ •__~ ._
, .SOUS·GROUPE fAIBl.EMENT RAJEUNIS






Su-cl;;eulons culturales: 1 :
-,--- --Ij;:
._----
ASPECT DE LA SURFACE DU TERRAIN----~_._. ':::=~~::-;--------'---...,..---.,.------.--.:-.,
Mlcrorèllef: 11l;2ssè'A· .. (dMd.che travaillé) Il i
• ~dif1ces bloIOgfQ!res. ..1'_\
OépMs au réSidu~QN6Si!i<t$ : Joc81.ement blœs' de cuizaese
••i\-....... ",oh""" ni5lo'>' l'
-~~-....,..-----'--.--_-:-'-..,..----:..-----....;.,---------~...:.-~--- 1
lENSION ET RI;LATION AVEC LESSOLS VOISINS
-....----- "
tO.. _R~ S_~T.dO"M~ ÎeetlO"; dePèdolaaie .1 ~_R~ ~'!:~!:~:'.!1.: de
.UTILISATION




Rendement llU aspect ·'~èi••t'f <
FICHE ANALYTIQUe- - -




c 25 1 SR
291 ~
331 53J• 532. 53Jd SAC
37 ...DI 20. 10 PMI
411 10.. 3D. 80 PMA
451 REF
49 C.oC
55 67.5 70.0 69.0 ARC
57 5.5 5.!r 5,,0 LMF
61 3.5 3.5 3.5 LMG
65 1,,5 1.. 0 6.5 SBF
69 6.5 6.0 8.0 sac
211-_~ __,1 1 1 1 1 1 1 CARTE
13 29.2 117.1 C
17 2.1 1.4 N
21 0.6 0.03 AH
25 AHEi
29 AHc._c
·33 4.65 3.21 AF
57 4.2 4.0 4.3 PHE
41 PHK
45 0.16 0.02 CAE
49 0.. 12 0.01 MGE
55 0.01 0.03 KE
57 0.01 0..01 NAE
61 . 8&2 4.8 T
65 PT
69 PAT











53 1.10 0,,20 CA
57 0.12 0.56 MC
61 0.41 0.15 K
65 0.. 01 0.04 NA
69 PRS




25 "~031h' ~203ht. 1529 haO:t .... .... PME!
!13 SiDa / Al2f; , L
37 ilOa '1 ~C ;, CL ,
41 0.30 0.1'3 s. ï..s tel me 504
45 T_. S.~" C03 !49 2.24 0.95 s.... li •• HCO
53 50.4' 29.5 w.t..... Itt ,.s CAS
5? r:h9 12.2 ('" MGS
61 18. 19,. ,.. C. hl~~ KS
65 'loB Ac. lui" 1 it-Isum. NAS
69 L1D













20 à 50 jJ
























pH chlorure de llotasslum
Calcium ca + T


















calcium ca + +
Magnésl m Mg + +
Petas m K +
Sodl m Na+


































Avec quelqu•• peUt. grevUlanl fœ:rug;ùleUX l\pua denB
partie inf6riaure de l'hodzan.
Passege brutel & 1
LA ture iJ'ltere1iiti.Ua peu .QrUÙS'ltB erlJ~sb18U8. es1
touJo~t:r6s finanttlllt atruct.ull'h gZWllalWJX fin••uble d.
couleur brun aOllb%•• P"'Fessi~riet eveo utIe liJDite ond~
u. on puae li 1
Brun rougeltre ,rgilo-eableux. feib~~1tb:L...
atructw:. QrtaeleulJe tr&s fine biendiVeloppêe trlls mllUbll
rich. sn 'recinas gr8Din'enne••
lU 'plaquitU.. dil rDCha'~.gaent'. t't fOl1'~t ferl'ugin.i
de ~nt -'1cœetlrè. nœbl'eu". paaaières 1IJaj,s ont conaen.
un. ct'ientation eu moins gJ:DSsifs:re corre.cponcl3flt ilIU pendsga
aubV8l'tical de 1. roche dn_ Localement ,on oœene des d6ll'
; brun rougalt,. (5 YR 4/4,) eabla-U9ileU,. Êl Slbla grossiers.1 .. '
1
i
Hôrizon t~'. riche en _et6ri8WX g:Qsaiera (SS ') avec
eessntiell_ont d.. petites plaquet\o 'f~~..,tf.rl'ugini5
: pd.entant la faU.tian du quartdtll ftJ~tfX~Ce. plaqu
: te. de paUte. t.illes sont en d'llOrdre SYl:e L;!ealemant de5










Prelèvements Profondeur an cm
Croquis du profll numéro et nomenclature
du sac (leS Iwrizons
______________• u DESl:RIP IIUN DU PKUFIL --1
r---GROUPE-SQL"tl'::RRALLITIQUE fORTEMENT DESATUFŒ, TYPIQUE PROFIL ZA 57







PéflcJoJr: c, c;."l, . ','





--~~; r~i,"Dt' ~;;:~~l' ':';'-="=~~"~'-',",,"*'UY-"~•••
~ _ '. _",,', _ ll' '- -' _.~- ...
11
! ! ('t~lJn',k!>,' P. de BOISSEZC:W
--110Jtc ,j ,j~.$(""èt!Ùli - ffNo 1965


















lieu' s.-t, au SUQ,tf.Dziba-Dzibe
Coord"ll:1è\i!s: 211 52' de Latitucie Sud
131 36' de Longitude Est
67o m d'Altitude
~LISA"iON
~----,---_.. ,.--~....- ._--------------------"----- --- - ---.
" ...-------'.------------'-----
,'j.,,;} ORIGINEl.
,----,_.-.~ .._,---------------------'------ •. - - . -,---._.... ------
u)AT
___ ~ __ ~__ ~ , :_".~_,_ a·_,·_· _
Tvpe:,~ fQrestiH S/type gabonais
iJlulliométrle l)1lJ'i€"'In.HmI'lUelJa : I8DO_
" Tempè(ature ITlOVI:rlm' annuelle. 23SS '
lS:itOn lors de l'o~~~_a,~~: ~~~.~n des Plu~ _
E
\--;-(,cmotPI1ClI~il~~,;·--p~~.•--;"d~6-ï~_ent. tdt.'lOOG!lf3P"iquè da.tflO!f1.tJ.an pl.e da 8OIIIle1l ~t. faible
:0,...",<10(.~
i ~','~jI)r; t'1ft IU!PPII faible .ur le sCIIIlDet, forte sur le versent
! '-
,-'turales :
Jachère. durée. 'périodicité :
SuccessIons culturales:
, , ".':- i'ù <:hamp:
',' ( di; plantatIon.









-:I·S jFO~Sir;..;. J;,Qca:l8mant' blQcs da ct,tit... aasaiv. etgravillDns
. l'~CI'l';",!' ~t . .
," Ëf' RELATION AVËC LES SOLS VOISINS
--.~-....:.~ ...---~ ... -
, .
~,:.c:,~t.a lao pJ.us Il_v!s dOlllinent leS .ah ·.ur gr..ite",·
------_.... " ..,
L~ - -'""-~--:":.4.:: ;. aMele;;,. [~TRÊ.O.R.S.T.O.M. de -nrok~~~-iil~





e--' '•. ., ,
-- r:rc-RCJ{NAl.YTIOUE
!IL v. 5.1
Horizon 9 I.U 1012 103 2.5 HRZ
(;roulle 15 CR




Numéro du sac 55 571 572 573 574 SAC
Profondeur minimale en cm 37
.01 30 75. 190 PMI
Profondeur maliimale 41 100 40 85 .. 2DO PMA
anulonretrle Refus 45 0.01 19. 85. 7B. REF j
en 10-2 Carbonate de calcium 49 CDC
Argile -53 5005 52.D ".0 27..5 ARG .1i
" 1.0 065 7.5 7.0Limon fIn 2 fi 20 t' 57 lMF
LImon grossier 20à 50 ... 61 6.5 600 6.5 5.5 lMC
Sable fin 50-a 2-00 fA 65 16.5 15.0 15.0 1".0 SBF
sable grossier 69 I3.0 1500 20.0 ~3.0 SBC
73 , 1 ., 1 1 1 1 1 1 CARTE
es organique9 Carbone 13 21 ..0 t••O c
en 10-3 Azote 17 1.7 1.6 N
CAcides humiques 21 0.9D 0,,06. AH
. ACIdes hUmiques bruns 25 . AHB
Acides humiques gris 29 AHCi
C Acides fulvlQues 33 3.tU 2.49 A"
ACidité pH eau 1/2,5 !l7 4.1 ••9 PHE
pH chlorure di:! potassium 41 PHK
s éChangeables CalCium Ca, + 45 0.05 CAE
en mé MagnésIum Mg j + 49 0.. 07 MCiE
Potassium K-l 53 0.09 KE
Sodium Na <- 51 NAe
capacité d'échange 61 • 6.6 T
phosphorique Phosphore total 65 PT
en 10- li Phosphore asslm. Truog 69 PAT
73 2 2 2 2 2 2 2 2 CARTE
Phosphore asslm. Olsen 13 PAO
Phosphore ass. citrique 17 PAC
totaux (trlacidel Perte au feu 21 PRT
en 10-2 Résidu 25 RSD
Silice 51°2 29 SI
Alumine AI20J 55 Al
Fer Fe203 37 39.2 41.2 40.4 46•• FE
Titane . TI 02 41 TI
ManganèSe Mn02 45 MN
Fer libre Fe203 49 7.0 6.1 5.6 6.2 FEL
enmé Calcium es + <- 53 CA
Magnésium Mg++ 57 MO
PotassIum K+ 61 K
SOdium Na + 65 NA
cture et Porosité en 10-2 69 PRS
lques hydriques 73 5 li ! 3 3 3 3 3 CARTE
pF 2,5 13 ..C~
pF 3 17 P"3
pF 4,2 21 PF4
Instablllté structurale 2S
.'
te. Ii.. 14.. I3. "20,1"- [ft 203 ht.
15
Perméabilité 29 14. 12. 12. 22.5 h20)IiM A!wila PMBfs solubles, Conductivité L en ·mho/cm 53 §;O~IAh~ l
t pâte saturée )
en mê Chlorures CI- 157 5002/1 : ~. CL i
Sulfates 504-- 41 S... .: ... 504 \
carbtmates C03-- 45 '*Dl • SIl
."
C03
Bll;arbon es . HC03- 49 , s. ... " • • IitO
C3lclu ca++ 53 46.5 2~ ..2 Mtt.Ortt- ~ Ils CAS
Mag Sium Mg. + + Si 15..9 e..1 (111 Mes 1;
Po sslum K+ 61 16. ré .. r.. (. " 1Iifit~ KS 1
S dlum Na+ 65 40 41. Al. lui,. j ~h\llll. NAs 1
it un dixième Con ctivité L 1/10 en m"mho/cm 69 L10 1
73 "- Il 4 4 Il 4











EMANIE PROFIL ZA 51
UNECUIRASi-
Le. horizon. i.nf6J:iew:s n'ont p" 8t~ .erv61,.
Un m"ieu b,un illUBl:ëPuvltn Cl.S TA 6/a) G9ileu.'
etructurepoly6driqull llIo)'.nn. d. cah4s.ion îIlOyO(me • 'aibl.
cepend."t l'enaable de'l'horizan ee"t~t. S'SUt racines
vere 2tID CIl de profondeur toujoun Qn~ tH) 1ifà1:ôr. :i." argUaux
on abauv. de. peUt.. conCI"tiona ar.randias d" 2 • 4 lIIiI de
"
di..&tre. Pu une brhe tzoan.Uian an ".6~
Horizon jilUn. l'ougeltre, argileux ;très rie!,_, en Revillon•
anondia et de patite taille avec du I9ŒfM AA euiruae
aleasiY. nuge vif et de. cailloux etpwi8z$ quartzeux 8n"
gyl....
P~r..aiv_ant on passe • de. EU _Ista i.nr.tut'e vec:uolei-
re. • 8Cor.lec•• maia pr6Sânt.tt g6ftlral~t ~ surfeee un.
petiN Ua•• de couleur sDlDbn. tes 1lQrf,;"-..x decuil'ssS8
fom.,," e1an un niv.eu presque CJ2ftt.iht.t~
Un horizon de p6n6tratiDn hU!!l.lftEI;inirnaYÇ; pu taches
et aurtDut Pd train6e8~ pardes.,t COUàSptmette au p.saage
d'8ttCiann.I'Kltn... H'buative8 qut ae Elont d~CI.a'" ltin
aitu-srqilllU)c Fun l'o!=Neatre ••'t'U~ p~:d.qus moyenna
groa.i&ra, lIOyennemant dft~lDppj.,dè cmMsion moyenna. Pora-
ait6i11portent., Ug'r-.nt humid•• Em:ac!n~t gr..i.n6en
natsblll jUliqu" 1. base de cet hOI''''an~ Passe'prog1'esBiwemen~1
• 1
1kY.û (1,5 lA. 4/3) .humiAre h.glne.4mil2":'5è1IUx #
etructure ~eu.e·Illoyanne • nuclfm:. 'finS· poxoait6 tubu-













Prelè\lê!marrts Profondeur en cm
CfLlCjuis <lu profil numéro -et nomenclature
du sac ' des horizons
---...-----.---------------------l
DESCRIPTION DU
r-#--------- --- ----r-.--~-- ... ~. -._-_...-.- .-o-._~ __._•• __ - ----------'
, GHOUPE i SOL FERRALLITIQUE FORTEMENT DESATURE. R
SOUS,GROUFE! MODAL
, Famille 1 DERtVE D·AMPHIBOL.ITE







Observateur; (I~i, do'. BOISSEZON











Modes d'utUi~on :Cu1tvres ,vivrifJres
Techniques culturales:
Mode~ dl! i:h~mp ;
Dimsité de piantaUon .'
Rendement ou ~5Pectvé!)éUtlf .
. . - '.
r-.T-'l-De-:-G';in~-1~~~-a-''-SÎï;pegabcnais Station ;Z.,~· l' 1
Pluviométrie lN'~crrh{j aryritlellti - 1800.. . . Période de r(Îi':feÎ;~e.:,
'Températ,U'(' ;'u'1!!t!".l1e anin!i:llt:, 2395 . ," '..' , 1




LielA: 9rêaÙU V~ge de 'MaO~idn' (.,,~ de la roui O;')cument cart!),: lanagu (l/Znt1.o.~l '," ',', ,
Coordo;mt!es .', ." 2~40" de L:!titude Sud Mission I.C.N, ;
I~!! "35'-, de longitude ,Est Photo ,aérfennl3 :
'630 rn d'Altitude Photographie:
DOSSIER DE CARACTERISATION PEDOlOOIQUE
j- - ClASSi( _~_~~~~L~IT~QUE .....P-RO-,-Fl-l-',-ZA...., -5-"1..".,.""""""'''""'"'''''''-'''''
SOUS.ClASSE;~1Er~i DE5ATURE
Naturelit~;~-iqu-~:~-_;~t~-' --- --------,---------~---:--.,.--'-----.,-~-:---'--,.-----<]I··:.
Tvp~ et degré I:relteratiol'l ,
Etage stratigraphiQue : .' .P::6:l!IIbJ'1en infêrieuX'
impurEté~o_u_re_mal'I~~lé~m_~n~.~ __ ~_ ~~_~__~ ~----,_~ --,'1 ~
GROUPE
. !lspett phVSianomlèiue: ~an. faibleJun:t arbustive








TopograptrJq,!le'P~itd4r~ d'urt J,ang verunt pante très fnble j 'ZA 513
Dralllage; 1IC.Y$'l" l ' tar))
E_'_os_tû_n_:'.,-Ill_,'" '~_'._~~ _~~_l...,e~__ _ --:-_,p_cn_t_e_~n.,..,%...,...-..;' --_-,---+,-_- ......1
J,SPEer DELA, SURFAce DU TERRAIN
r:--~--'---~---------'---..-'--'---------,,-------------"----~~-;"""-':"-- -.,..--,
Mlcroretief' ,Uni .




C~IIS;à .~e,ub.Pl_ia.~. 1. crête Mon'tJ.6n..naib.~Dxibadœiné ~C3Gri@a~t·pU.les
pO~~dfI~.l.ri~e.'o
o ".~'
EXTENSION Eor RàATION AVI:C LES SOLS VOISINS.
r
l ->"
: ~. .- . :.
r




ZA 51 Horizon 9 ln 1.12 1.3 2.2 HRZ
..
Croupe 13 CR




Numéro du sac 33 5U 512 513 514 SAC
PrQfon~eur minimale en cm 37 .01 90 230 JOO PMI
Profondeur maKlmale 41 10. Ion 24D 310 PMA 1
CraJlulométrle • Refus 4S .01 •01 10.. 55. REF
en 10-2 CarbOnate de calcium . 49 COC
Argile 53 57.5 66.5 66.5 58..0 ARC
limon fin 2 à 20 fJ 57 3.D 2.5 1.5 2.0 LMF
limon grossier 20 à 50 jJ 61 2.0 i.O 2~5 2.5 LMG
Sable fin 50à 200j.l 65 15•.0 13.5 1400 13.0 SaF
sable grossier 69 14.0 12.0 12.0 2000 sac
73 L __
--'
1 1 1 1 1 1 CARTE •
".
Matières organiques Carbone 15 31.7 C
en 10-3 AzOte· 17 1.6 N
(.. Acides humiques 21 0.18 AH
Acides humiques bruns 25
1
AHB
ACIdes humiques gris 29 AHC
(.Acldes fulvlques 33 3.61 AF
Acidité pH eau 1/2,5 37 4...1 4.8 PHE
pH chlorure de potassium 41 PHK
ations échangeables Calcium Ca • , 45 D.n CAE
enmé Magnésium Mg" .. 49 0012 MeE
Potiissium Kt 53 0.08 KE
SOOlum Na + 57 0001
1
NAE
Capacité d'échange 61 ' 8.0 T
Acide pnosphorlQue Phosphore total 65 PT
en 10- 3 Phosphore as!>lm. Truog 59 PAT
73 2 2 2 2 2 2 2 2 CARTE
Phosphore assim, Olsen 13 PAO
Phosphore a5S, citriQue 17 PAC
ments totaux ltrlacldel Perte au feu 21 PRT
en 10-2 Résidu 25 RSD
Silice 5102 29 SI
Alumine AJ203 33 AL
Fer Fe203 37 FE
Titane TI 02 41 TI
Manganèse Mn 02 45 MN
Fer libre Fe203 49 FEL
enmé Calcium Ca'; t- 53 CA
MagnéSium Mg .. + 57 MC
Potassium K • 61 K
Sodium Na" 65 NA
Structure et Porosité en 10-2 69 PRS
êrlstlQues hydriques 73 3 3 5 3 5 3 5 5 CARTE
pF 2,5 13 PF2
pF 3 17 PF3
pl' Q,2 21 PF4
Instabilité structurale 25 h2031i1rJ Ife 203 let. IS
Perméabilité 29 h20llib ./A'Ii/t PMB
sels solubles, Conductlvlté l en ·mho/cm 53 Si02 / AI 03 L
extrait ~e saturée Chlorures CI- 37 ~O,/R 03 Clenmé S. 8cuq j dL ..Sulfates S04-- 41 O.~ S04
carbonates C03-- 45 r, 10 -.; lcaœ "- idulllliM ~ COS
Bfcarbon HC03- 49 ,.~. ~ S..Iœes r.t. -. HCOs Mal.O. III '03
calciu ca++ 5' U.l CAS11..6 CN' MGSMag sium Mg++ 57
hllBlif'. '"1'. ~(.p sslum K+ 61
'fuit, k ba. KS
lum Na+ as 406 NAS
elltrllt un dlxItmetanduetlvlté L 1/10 en rn·mho/cm 69 -. LlO




BrunsOllbre ,UO YR 3/") esPP8Hllîllent pas. tre&fUlifb. "sia
en riiâliti riehe en' une ml"ltill1'8 organique bie'n décOlllpOsée et
bien lU. aux mst-ière.s .inêrsln. _ais f)elf9~. de tex-
tura t.l'~!·arqJ.leliaell 'structure nuoi1a:- tine. aoyennll1ll1R1t
cDhû'enta bec du fecstt.. gl'iliall. ~tas. Wen d'"alopPf."
Paroait. iaportente. Enracine.en-t êl$lietr-t: (o,;.lO Cà) puia
faibla. trt. g%cu.llneFlt on pnU a J
Un lIIetbieu Jeun brunltm (tO YB- 5/8) de ie)ttun &rgil.us!
lO&.l1'de p'rnent""t 'una .~~t\ll'e ..1 dêveJ.oppêe'"à ttndenc.e '
poly6d.tiqu,a ee riao.1vet facillllllentian ,fœJ.nGux·IÛCJ:01J:E'UIIa-
lauJI(. friable. l'glJl'_ant tnIIida, ai; ~.OôI~t aaJ.gri la
hx1:\ae l-ovrde ..,ec una banna pG1J'H.1t'.\1~ 250 an ob8erw '.
un cet Uoux d. quU1;z filonien " l'ft5\t ~:.;
Lea nlv.1lUX 1nf'_ieU1J'8 lia ce Bol JDOfand n'tlftt PfJ ,tt.ra obasr-
v". '











~1·élél1e;r;ents Profondeur eil cm
numéro et ïIl)menclature







----------- _. ._n UtSCRIP IIUN DU PRUFIL










Période de rNi,· ~'n·c(? :








Mission LO N, ;
- ._-- -----------------,._-----,----
-OOSSIER o-e- CAR-ACTE-RiSAYION- -FfErJOLOCIOIJe- --
PROFil
~----- --- - -.-,---- --_. . - ---- ------------
i TV,,"': Guinl&en fmestiu a/type gabonais
; Ph.w~orfH~';;t~~_l ':i" ... ,··.;:;rtt? di~n~Jeite . 1800 mm
: T~m",é'atllr>': C','.:.,nH1t<! 3nll<l"'II" . 23eS
: ::Hcm IQ;:O; t"" . -:'~';~,I','a-i;li:m , saisctn des pluies
1 __.~ _
:dMtrr
-::t~;:~~- :k:~=~-------=---~-------------1 ::~:::i"~. ~:::::~
t_--_S~d'_-- -~~~;:'PD"ElJR DEPIJl/IIVU D'ELEMENTS GROSSIERS j 1·",·0.""'""" ,,/Iv. __I9_6_S J !
tOCUJSATION
r-~~~~---~ d~- fJ-'-~~
, '=cll:dühlii' l~, ·2!:! 48' de Lati~ude Sud
I3!2 36' <:le Longitude Est
650 m .d'Altitude
- ---.- #__.~----
,,::U.\~~;f i sm. fERRALLITlQUE
; : - --- -.------j----- -- - ..---~ - ---._--.------ -------- -- ,----- --
'(-, ; ',<: ~~k .::\"<:'E 1 I:"nnTl:"!l,4t='II.lT DESATURE~ _""')(-_~ -" .. ,\_."" - ./....;.) 1 r- un: 1 i;.i"l;l'\l.
;- ,. - -------1'--.-------.------ -~-----,-------
CROUPE i RE:i4Arn!
l '~;'Jn")"'f.lt'G!ç'.lU' ~t; de colline subaplani dcainent





, "1,1.',,\! iH:~-,,:rl:':l!l1'JO ~te
! ~V~< ~.( ~2~.-'\.' ~i altétadi"ir'

















--- -------_.- - - --------_._------ ------ --------
1
; .'\~pe<::[ P'W~\,',,·"'T\jque : f..Rlt dena., hUBide.
1 (QrruPDStttC,u: t~t.o'·'s't!~ile !=J2t 5--i:r4i~' :
f'c:Lès 1 jachDn foresti~:E'e ancienne.
iL_. .,
rM~des d !Jtlï~;tl~~ : né_-- --~-.--- ----,
1 rn:hni'-iues cl.l!t",;ales cultœ_ vivriè:E'e&
1 Modelé d'.! Ch~"iiY
-1 . _ Densité de plélnrsnonlacelement petite plantation de clIfêiers' pr...,~ant
L J/Co'pd".1'lt'nt ou a,lJ'n-t ,\fég~tatlt' &.In bal aenect v6nétetif.
------ ~-.. --.-__----_-,-----=r- __ ... ~_ .. __ , , .... -'--- _
llTIUSATION
~~SPEcr UE LA SURFACE DU TERRAIf\t .0
------- -.. --_.
Microfellef; uni
__ Edlf;c~s l:ij~ja\i;!l,.w-,': nâar\t
1. : ••,,, o. ,"","' .",,",,' ".'ant~';'flélJr'iJmf'ntsro-~h8iJl(: M1int
----_._---_._.---,...__._-
'.. .
~ - - ~---- - - - - -FICHE ANALYTIQUE
PROFIL ZA SB
Horizon 9 t~t 131 132 HRZ
Groupe 13 CR





Numéro du sac 33 S81 582 5-83 SAC
Profondeur minimale en cm 371.01 ap 230 PMI
Profondeur maximale 41il0. 90 240 pMA
Granulométrie Refus 45;.01 .01 .01 REF 1
en10- 2 Carbonate de calcium 491 COC
Argile 53 10. 17. 19" ~ . ARC
Umon fin 2 a20 l' 57 5.0 4.0 3.5 LMF 1
Limon grossier 20a 50" 61 2.0 2.0 2,,0 LMe
Sable fin 50 à 200 .. 65 1.5 6.5 6.5 SBF
Sable grossier 69 . ••3 5.2 5.5 sec




en 10-3 Azote 17 3.6 0.8 N
Acld~s humlcrues 21 AH
Acl(!es. humiques bruns 25 AMB
Acides humiques gris 29 AMe
,
Acides fulvlques 5.3 AF
Acidité pH eau 1/2.5 37 4.0, 4.5 4.5 PHE
pH chlorure de pOtassium 41 PHK 1
0.73
,
tatlons écllélngeables Calcium ca+ + 45 CAE
en mê MagnéSIum Mg+, 49 0.25 . MeE- .
Potassium K+ 53 0.21 KE
5tldlum Na + 57 0.02 NAE 1
capacité d'échange 61 . 13•• T 1
AcIde phosphorique Phosphore total 65 PT
en10- 3 Phosphore asslm. Tru09 69 PAT
73 - 2 2 2 2 2 2 2 2 CARTE
Phosph1)re asslm. Olsen 15 PAO !
,
Phosphore asS. citrique 17 PAC i
Eléments totalOl Itrlacldel Perte au feu 21 PIfI' 1




Silice 51°2 29 SI
Alumine A1203 33 Al 1
.Fér Fe203 37 FE !Titane TI 02 41 TI !
- Manganèse Mn 02 4' MN ;
Fer libre Fe:! 03 49 FEL 1i
enmé calcium Cl! ++ SS 1.10 0'.20 CA ,
Magnésium Mg+'+ 57 0.36 0.51 MC
PotasSIum K+ 61 Q~91 0..'1 K
SOdIum Na+ 65 0.22 0.13 NA
Structure et Porosité en 10-2 G9 MS.
caraetêriStlques hYdriques 73 5 5 , 3 5 3 ~ 5 CARTE
pF 2,5 1S 1r -.. i
pF 3 17 o' PF!
, ~
pF4.2 21 PF4
InstabUlté structurale 25 "~Iih ,..ae, fit. 15
Perméa~lIlté 29 1.203. 1.... PMEt
Sels solubles. Conductivité L en -mho/cm 33 Si.•.ar Al:l ~" L
extrait pAte saturée Chlorures- CI- 37 Stt2,.12~. CLen mé
·1Sulfates S04-- 41 i. Li ..
" ... él ~. IÛ , 504
carbonates C03-- iss t.~. , ,_··.. s~." C03..• !#.- ,
Bltarbo '5 HC03- 49. 3-.6f 1. ~I S•• it_ .. HeO
. 83.1, '2.6- ",~,,"1 MiIf., "". 11111 ~
"
,calcIum Cil + ... li! CAS ,
Mag ium Mg++ 57 U1i4 ~'S~i: (il' "MeS -~.




S um Na+ 65 À(;t:1Y.1 ~ 'Ill•• ~ lJAs !
"
extraitundlXltme to.ndueti\lité L·1/10 en m·mho/cm 69 L10




------.------. --'. - ....--.-..---------.---.-... ----- - . - --tlfciutUn~---~-rli~u' Sud du o~our piste vere N·Gonake-J"iS~m~f". C~P"~. ZlB'lags
1 (;(J:m:!':.;II1~'S 29 46' ae latitude Sud Mission LGN..
i I3~ 361 do;; Longitud€ Eat t'hoto a~rI:':'H"; .
L . 630 ~·P.l'it!Jde _._.._._... _. . __ ~~~t~ar~~~'~ .... ~_~_
Brun noiratl'e ergila-sableux, hta;'f~J'Ulj1Ogèn.li struc-
ture grumaleuse fine • ~oyenn••euble ën~acinament gramin'en,d..,... P.....t b:ritvllllant ê t
Un ,.t'Iieux '.une l'gtreMant brunâtzeJIO VA SIe) argil.ux
brunlt'B (ID RV 5/8) ergUeux lpurd. meubla sans structure
bien d'lOJJpêe Be risolvant en farml!lJ.. miQrcpolYédl'1que de-
ven."t pragre88iv_ent un peu plueœ~ profondeur (7,5
YR 5/1'.
Transition brutele avec :
Brun iaunitre. pén'tration humif~re h<?mPg~ne diminuant pro-
gressivement uvee la profondeur ar9ileu~; Ù 9trL~ure poly6-
driqu. grossillra faiblnent d'veloppée et de eohdo:i.on moyenne
pOl'o.iU Îllparianta. Friable se l'Mlvarrt -en farineux micro-
polyl!drique peu hUllid. enrecin_ent -faible.
Passent ira. progressivement • t
Un niv!Ju tr•• riche(82 i)en qFfVtllEn! de f~ arrondie
patine ext-iriBUX'e sambre et l1IoeeauaQ! i!!grasB massive brun
8C11lbre contenant des flebleu quartzeux de tall1e môyanne.
Prêeence de qu.lquee mozc.eux dl Itllb1ritv altéras fit ferrugi-
nis6s. La ter. !ntereu.telle mUsuElf! loU:r:dede COuleUZ' jeun
brunltre (10 YR sIs). .
Par la suite ce niveau gravillonnaire tras dpais ..t form'
, par des Fau concrétionn6. de fane moins Il;;ttmdï.ea maie de
teille inférieure • 20 mm rouge brique avcc une terre inters-
titielle pau abondante Jaune ocre (1,5 TH 5/8) devient un pau
.oine lourde avec une proportion un peu plus. f.orte de sables
grossl81'c.














,Pente en "c 2 ct
large et plat.
.----r- _.-- --'-'--- _. -'.- - - ----~-~~--
- --. --_._._--.-..... _._--- ---------
débris d' Itabiri'te.~'
._-- .---- ....---_.-..- ..
i fJ;jrlil'« iltticlogitjue: ~~te
: ï.'/pe et dE!jre l:l'~ltéfatif,.·,
, te,:;.]e strae,g~<)DhIQLlI"; ~X'ien inférieur.
; ~lTIl;ur.:tes ·HI rCJ1'i"nj<1mer'l~ blac. de cuirasse pol)'llO%'phes et
l:~:GETA1iON
r :,-~'p~t~ Dh-~siOriOmiCllJe ~~s.;.;.t;i·8 faib-l~e~~-l3rbu5tive.




l ;;:U1/~Ot{tB\·tl(' rri.)i·C~~;\tJ -annL."tif~' I80D' mm
, Ten.j:l~rawre r..... ft'Ii;)(; annU,ell6 , 23-5
; '~~ir,:m IDr~ ;:1 :. j'(1l:;;eruatloti : eaison dee pluiesL .__ ._._._ ._._._.. ... ... . .__.
i C\;c,;'!l,'),l}hologIQUI' larg'ement et pWSSlDlJlent QnduU sommet de colline
1 Topographiqu< - varsci: & trk faible pente da SDll'ilDet subapplani.
1 iJramag€, ~.
1 F.:rc:sion, ftul1B
L. .___ __ . ~__
ij%I,,\.rEr~W:~U OR1Glr~El





---- --- -- o •• _
--- -- .~--_ .._-~._._---_.-- .....-
vivriàrea
--------------- --
:M~ct~~ d·1.!I:IliGatio~~~'---- .. -- -_.._. -- -- .




IJ, -;PECT DE LA SURFACE OU TERRAiN
L • __ . ~._. ~ __• __'_ ~. • .
rr~i-~rorellef ' tI'Ii ---
1. Edii'ices bl()i"ylc..:.:~ néant
1 Oepots ou .e;;ldu~ 'JlC)Sslej~ "'.,t
i MfieurE'fi'enn rocheuJl : néantL . .__.
EXTE,\lSiON ET RELATION AVEC LES SOLS VOISINS














--------- -.---- -_. 1 ---, -------..,..---~._------.---.--
Prélcvementsj pr,}f,irldeIJi en cm Il
(riJQIJÎ> du prafil numéro i et aoroenclature .
du sac ides tlorizcms 1
--j---.------.r----I
I
ii Sou. une Ut:Lll~a peu 'paieu mai&. cont~ _rasant 1511% 1
1 1 un ehevelu ruineira den.e sur le eurl'oca dustll~'
BAN 161' 0-50 cm i Brun grf..ltr. lambre (ID VR 3/2), f'o:tesnt Œeif&~e. hgna~
l).IO AU 1 ân•• ugU9='!b!eUM Il .ables grossi8%'O priis.-rtent une .truc-J
1 ture qr..-eleuae Burtout fine, Ilei. evec me p~t dt"vircn 3D lJji gE'UIIle1eu•• gro8siAn. meuble. snracint!linlint t1bMd..,t. de tai1le~
: diveraa•• Prkence locale da tenaite. ~3ant 'UèD progressi- i
1
v.ent • , 1
iUn ut6deu R!!:a!. (10 VR 4/4) f,iblFerri htrnifèu. homog&n'i'
i un peu plua arq=1JeUM, et mains .euta1. à atruetuœ ~iliblt!l'lent !
l d~velopp" poly'ddque ls nucifont! _yenne•. ct. oah~e1on lIoyan-1
ne. Pr'senc. locale d. cherban. de bo:l.erida Morceaux de tu-:
, r. cuit•• rauge bdqu., li l' 'tet taol6. Enre~t reparti 1
limit.. ~Progreaoiv• .,t on puee & •
15 t UI'I llurt41'iau "un. l'g'rement bruJ'l8tre (tO YR sIS) r U.ux
'1 163 !Plu. de 600 Il 8.able8 groaflien, frillble , meubù et doté d'~e bonne pora-:
(3800e40D) A13 1 oit. ,. d6bit polyédrique de ~oh'.icn.~" fl!ttble se %'6- 1\ 1 i solvant en farin8UJl aicragrlJllleleux. R$Ra idlnUcp.œ ê lui-
1
164 ! IIlme Juaqu" plus de 600 CIl.
(560-600 i Les ntvuwc in1'êrieurs niant pu eto àb8~~"
IltlaUqu. 1 1 Laa lola cle VUSMt ,. pent8J 1I0yenfte1 puis "ort-~-t!1-~SD-n-t-t-d-e--
1 1anllogues avec un recouvrtllD8nt at.ub~ œgileux on=:oH tria
'p.is 1 • lit!, vueent avec un. penta de 32 _ le niveau IIOY'"
rich. en cai1.lowc et graviara qu8rizaax no d6bùta qu" 330 cm
de profondeur (P1'O'11 BAN 15), .t c'.et SèUlet!Jent d.... le
tier. inf'l'l.U!' (BAN 14) taujoure sur pante trça forte (30 .)
que v.n 175 CIl d.· profandeur on peut cabe~ dlm bloc, de
, quutdta .phibolitique et ferl'Ug.iftetDt p1t.1S eu ma1na alt'r68let f.l'rugini....
1 Dene la yaUU ancaiss.' et très 'no.ite (60 c:n plue u.)
I
l le quertz1t* fanugineuJC.ffleure loca:u.ent -.adl1eu d'un
1 eCll Il.. dpe18, hycUGIIlOrph. moyannlllUlJ'&'t b\JÛfèaii eablllU)l l




---"GROUPE---r 5tL F1:RRALLirÎQUE"ciRTEMENT-DESATURE,-REMANIEl..-P-R-O-F-ll----- .__M"lIIOl:.>"
SOUS.GROUPE JAUNE i BAN IG
Famille DERIVE DE QUARTZITE A AMPHIBOLE i 1----
Série A ~JIVEAU SUPERIEUR DEPOURVU D'ELEMENTS GROSSIERS 1
,. .~ L_mE~ _~!~~. .__ ... J ................~-_ .........-----....
-_..._-_•.. ---._---
Date d'obsel'\fatlon: Jai1let 1965
Mission/Dossier: SmITI-E5T
Observateur: P.: de BOISSEZON
Station: ZMage
t'ériod~ de réfsmm:e :








~ ~- ._-_._--~_.- ~ ~--~~.. ~.__ .. ~-~.~-~~_ .. -- .~_. -----~--~-~~~~--~~~~~~-~-...-----~-~-~~~-~-~-~-~-~~~-~-~--.---::::---:~-.- -.-~~-.~--,--,-~-~.'--~~.-.. ,-.,.-----
Ln../S$jEt? DE CARACTERISATiON PlËDOlOGIOUE
: r,>p,,' Gu:inéen 1crG$tier SOUS type gabonais.
, Plu,;i;;;mu ,,; ,.."~.!; . ,,".' J:·';l::I·k 1800 1IlIIl.
fe-:t!pçra~:'t~1( :I<'':'~'etlill:_ ''-\111ut-''>h.' 23WS.
·,2"fm 1("-; r:k i 't.~,~ .. ,··:;'.VHI am.BDn 8~che.
,._-- ---- - .. . ~, ------ ---------
i (."";in.:lij:iho''''''·~p, Plateau ê versant à forte perlte et BODlmet




r-----~_._. - -.--- -' -.-------" -- ------
1 ~spett Phv5Ioflomi~lle: F"a;I'b densB, humide, s8IIlpervirente.
i \-omJ;1OSltllJn tlor;5tIQil~bSi'ide:




r·----·-·-------- .. ,'- . _. - --~_ ----.-.--~----~--- -~--.
1 rJature Iltho!o91l:1U1! : QU8:l:t2ite lIet8llOZ'phique ê .phibole au ferrugineux. !
1Tv~e et degri! tiilliera~l"'i, f'e:relllttque profonde. 1
i Etag~ striltill f aphique; Pr.sc.brien infèieur. ,




--··--· -. .-" .-. "... '" --.-..-----. --
tiau. $Ltd..Esi; du viU~. de Bidzake-Bekote
ç()....rd':llP~(; 29 37' '.II? L<ltrt:lIalJ. Sud
I3!2 36' c;e lOngitude Eet
i ...1 d'Altitude






TeChniClU.6$ culturales. culturea vivriArn.
Modelé du chafl'l:!
Dp.nsité de OI..nŒtl(>n '
~ndem~nt ou aS~~"!!I~~~:r_._
.._. -....------------------.., P""----"""~-.i 50\.. rERRALLlTIQUE .. ._ .. PROFIL La=~2=~~~~=-'--"-'l
.~':);"iS-(:L:j,S~,t! FORTEfoIDJT DESATURE BAN 16
i 1;--G~OIJ;~ --r-"" nEf-iMJIE '._.- .---.-- ---.-
:-~~,LJ.;.=;~·U~~t··- JAUm: .--- ...-----------
! -fa;r.~~~~··-l-· DERIVE .-~~. ~~~ZlTE A AMPHIBOLE
L. .__ .. ' o' • -- ••• --~•• ~ ••~.------••• - ••---_-----___J




Dépôts ou résld145 orot51N~ n6ent..
Affleurements ratheu.l( nl3l!11'\t.
ASPECT DELA SURFACE DU TERRAIN
'-----_.._- _.._- -- - ,... -
EXTENSION ETRELAllON AVEC LES SOLS VOISINS
~M-Q~~-~'-~~~~- et p-a-rt-i-e-B\l-p-û-i-aure--.-t-mo-Yen---n-e-des--v-er-·-s--an-t-e-.. ------------.-,l_:_bas (le \1ar3ant 9.01 analogue A recouvrenent meuble moins Epais.
--_.~~_ .._,---~ .... _..-.... - - ...~._--------------
Ir " ~ .. -~__._. __ .~ ~
~ 0_ 1I_!'i: T, IlL Il. \i:~lt'.ift.. fiA aà1l1ftlftll" 1C~NTRE O.R.S.T.O,M. de ------r----, ,D...._I,l'l..L... lr~ 1_,__
---_.~~~ .....~---- ...- - ---~-,----_._------- ---_._~--_.-- _._----_._--------~
FICHE ANALYTIQUE ,
,----1
Izon 9 1.11 1.12 1.31 1032 liRI
pe 13 CR




èrD du sac 33 161 162 163 164 SAC -
ondeur mlnJmale en cm 37 •01 55• 380.. 580. PMI
ndeur maximale 41 10.. 65. 400.. 600. PMA
45 .01 .01 .01 .01 REF
onate de calcium 49 COC
i1e 53 54.0 57.0 60.5 58.5 ARC
n fin 2à 20p 57 3.5 3.5 3.5 3.0 LMf
n grossier 20<\ 50~ 61 1..0 0.5 0 ..5 1.0 I.MC
e fin 50 â 200 P 65 7.0 6.S 7..0 6.5 SBF
e grossier 69 23.1 zr.a 25.0 29.0 SBC
7~ 'i 1 1 1 1 1 1 1 CARTE
one 13 5207 13.' C
te 17 3.9 l.a N
es humiques 21 2.76 0009 AH
es humiques bruns 25 AHB
es humiques gris 29 AHC
es fu!vÎQues 53 6.2 200 AF
au 1/2.5 37 4.2 4.5 4.8 PHE
hlorure de potassium 41 PHK
lunl Ca'- r 45 0.11 0.05 CAE
nésfum Mg + + 49 0.12 0..01 MaE
ssium K f 53 0.10 0.03 KE i
um Na + 57 0.03 0.02 NAE
cité d'échange 61 • Il ..6 T
sphore total 65 PT
sphore asslm. Truog 69 PAT
75 2 2 2 2 2 2 2 2 CARTE
sphore asslm. Olsen 15 PAO
sph1lre ass. citrique 17 PAC




e SI 02 29
Ine AI203 33 AL
Fe203 !!I7 FE
ne T102 41 TI
ganèse Mn02 45 MN
libre FS203 49 FEI:
~
um Ca t + 55 0••0 0.40 CA
néslum . Mg + i 57 0.59 0.49 MC
sslum K-f 61 0.72 0.51 1(
um Na t 65 0.04 0.13 NA
slté en 10-2 69 PR5
73 5 3 !!I !I Il 5 3 S CARTE




abll/té structural 25 Fe,03Ii~tt/Fe 203 fat 15
éablllté 29 Fe 2011il ~IA!P PMB
uctIvité L e,th,-mhO/Cffl 33 Si 02 lAI 03 L
rures / C'- 57 ~O:2 'R 03 CL ,
ates 504-- 41 00 36 o.U f~' Ith. - 504nate C03-- 45 Jel IQllJl de ~ratien ~ CO!rbon tes HC03- 49 1.75 1.53 s. "',es lot... Heo
Ca -1--1- 55 91. 2•• .lat. Orto '" t. 3 CASu
éslum Mg++ 57 13.5 Il.6 ,('N Mes
sslum 1(01- 81 n. a JIUII c. [huslf;t ~4 KS
2.2 k. fulv, Ac. !nmI.um Na+ es NAS
lté L 1/10 en m-mho/cm 69 L10






















































































.. _ ......._._....... .. _....... i ..... ~
Sabla-faiblement argileux • sabl~ tr~o grossiers avec
des min'I'BUX noire de teille sup'rieure a2 am ldgèrement
fl'iable, 16gèrement humide. Entu 54fl ab 600 C89 gros sables
n01l'e diepuaiesent presque tote1.en.t et dëinS le lIat6rieu
brun 8a-b~. on observe localament des t~ ros6ea.
En-des80uS de .600 CIl on retl'ouv. un .at4rilttl S'le1ogue sable-
limonewc lIVBe enCQra dee min'I'au. ftOi~ .
1
Devient brun .~_~I:l.~ (7,5 YR 3/2) lB9èrson~ plu. hœida, 1
de t.xture ...logue. Paesant bruaqusneni; t.. • 1
N1v~~ ~e 1'~~h!J ~,!_~JAm!"t~..@'J?.s..9-i.era av..ec du cailloux!
et 91'eviu8 de quartz filon1lln fortement .iIif:Q:~U de fil:' \
et • .ngd.. en surfeee. Pub 888~Uœrcnt des grevillana
de taille inf6r1sul'e • 2 CIl de tome oubanQl.ileuse • caeBure 1
brun tda ecabre, lIleeaif•• hOllOglnd. Vm-a la base de l'hori-i
zan C8S 61"ent. gl'ossier. pr6&~tent une taille plue l'6duit~
inf6:deure • JO _. le terl'e intusttt!eJ.le da couleUI'. i
bl'un 8011bn (l,S YR 3/2' • 4/4) est toujours ssblo-feiQlemen
el'gi18uae • aables groes!en 1ltgêrerncnt hUaide. Pu une
transition brtve an pasee • •
Bl'un.__l'oUie.tr~ moina sambre (5 YR 3/4) -faiblement "URI!f&r~
homogtlne, un peu plus ergUeu••• structure poly6:lrique moye~
nement dtvelappte de coh'_ion moyenne à feï;i.b1e'.
Brun tde 8CIIIJbre (5 YR 3/2), b*fbre.hQIogàn., sebla-
limon.ux • etructul'e Qrumeleuse ~s fine~ riche en
l'l!JCin.. gr.un'ennu. Passant progresciVlDerrb lA •
Avec -"col'e de nOllbr.uses l'cines d l Jllp6rat:a jusqu" 40 et1
de prQ'gndeur et quelques autre. racinas de taille plue i
l'6duite. qui p6n,trent plwa prafand..-nt. !
. . .' . 1
TOUJClur. bl'un J:ougeatre lIa18 pb faibldlÎlfH"lil h\llif&re ..- 11
blo-faiblement argileux l .able. grOSG1DtG. sons structure

















r-CROUPÈ -T~ -siJt.;ERRAU.IT~;S~~~~}~~.22;Îl:':3nL...------__........."""""'..... ~1
i 5üUS-C,ROUPI: 1 MœAl 1 PROFil ZA 61
! Famille i DERIVE DE DUNITE ET D' ITABIRITE i
1 Seii':" i
1 !
.' ----------_ .. - --~_._--~ --,-
..... _-_.. -.-0" -- ----r------ .-. --,---- --_. --""-- --. r- ...-
.. . '. . cre,;;wementsl p,(,f<1m:l€IM en o::m 1
VOIIUl" du pr::.f.i numéro, t't I",c.menclatllre l








Date d'obsel'\lation : ,"'. 1965
Mlssfon/DossiEr: 5mtTI-E5T
Observateur: P. d$ BOISSEZON
StatIon: ~
Période de r(jftirt~.";il :
















, :.... ----:. 1
--'- .._-...... ------'----
famille
.- - ., -_..,_.~----- -... -.._----_._--------------------
C<iCIoiorpllûlotlt'l4L ondule. colline • 6QlIlIIlet urondl.
:ropographIQue. PGS!~ da e~.
Drainage: JlDY8n
.Erosion: •. lUIPP8 légère
.---'---
r-----...:.-------.--.-- -------------------------------. ,
A5Pett pl1ysloi'lomiqLle : Jchan'a I~perate et Fougère
Composition f10ristlque par sttite :
:'JOUS·GROUPE .
----.~-----if.__'- ...---.- --- ---------.-----------<
'" ---_...----
IJ.iMAT
!1'Jpe' ~;~~;~~... e>type gabonais
! PluvJl)-mètri,~ r.:.;;'i':-i''';' cJC,'··'€"i.. 1800 ..
Tempér~r" Ill,)V(!''';'' OimlJeilf; 23~5




Type <3t degr~ cl'altératijo.;;.: A!\kation ftlrl'ellitique prof'onde
I:tagB stratigraphlque: P.r~bri8ll infél'ieur
l ,ml:luret~s ou remaniements:' a.'ril!lùx reani6&~t d' l 'tabirite
'---------_.~_._. ..:.__._-_.
VEGETATiON





TechniQues culturales: epra'S cultt4'e8 vivrU~rea
Modelé du champ:
Densité dé plantatil'm •
Rendement ou aspect végétiltl' .----------------:----~---
LOCALISATION
'f:iC-U-:-~-j.-dê-···_~·ti~ La;;~
Coofd!J'lllt~S .2.'2 45' de latltudé
I3·9 ~, de Longitude
560 m d'Altitude
......... ~.-" .'-'" ---
DERIVfS ESSENTIELlEMENT DE nUNITE
------+----- ....--.--..,---..-------.---'---------i







. Edifices blologk3u~~; néant
Dépôts ou résidus grosslt'~: n'-'t
Affleurenr.mts rod1e~j( : dûn1te en place d.,s la rivit-re Lounvau proche
__...I--~_=~".~.. =:_::=_:::__ ================================.=.:....--.i1.. ._. ....._.L-_---.L_Congo:1 CENTRE O.R.S.T.O.M. de~MlSSU1N O.lHLTOM. dl'! ..
exTENSION ETRELATfON AVEC LES SOLS VOISINS
1 EXt~:_idb
l-__.__ ~__.__..__ .~ " ~ ___...:.. _









:~ 1.1 1.. 12 1031 1.32 2.U 2aI 2.,,32 HRZ 1
GR 115~19341 1 SC:!i FM
125' : sr. ,
1
29 1 RC
33 611 612 613 614 615 61G, 617 61B SAC
57 ..01 3D• 240 360 390. 450- 500é 610. PMI
41 ID. 40.. 250. 310 400. 460. 5tD. 620. PMA
45 .01 .01 .01 .01 51 . 59. 11. 6. REF
49 : ....~ T'" - COC
.' if'" ~ :":-If ,..... r_ ..
53 16.5 26.1 Il.O 9.5 e.s &.0 10.0 ARa
57 20.5 9.5 8.0 8.0 1.5 8.5 12.5 I.MF
61 '.0 5.2 6.5 7.5 8 •.0 tl.O 8.5 LMCi
65 It.O 13.0 19.0 2280 ao~o 21.0 30.0 SflF
69 19..5 11.4 45.0 45.0 41l.S 48.1 32..0 SBC;
...n.~-.:!-
____.1. 1 1 1 J 1 ":..- CARTE



























53 0 .. 85 0.01 0é"1J! 0.. 01 CA
57 0.46 0.28 ~26 0.29 MG
61 0.51 0.. 15 0..15 0001 K
65 0.22 0.13 Oà04 0.. 04 NA
69 PRS





,....01 tlM h203fet. 15
29 Fe "OJ "'IR 1rtiIe PMB
'5 $.02 '-1 ~ "3 L
37 .!iO~'R~·3 CL
41 1.44 f s. Bou te . III' 504
45 13. 'ClUX ~. S. lIIraw !.' C03
49 2.0' 0.51 i. hm ~! llMI HCO
53 M.I...... n 10 3 CAS
57 '( Il MeS
61 'aUI (. t lIlIIifi' ~o KS
65 k lui,.: lU. hum. NAS
69 L10











2 à 20 ..
20 à 50 ..


























pH chlorure de potassium
Calcium ca ~ ~


























































Brun (lO VR 4/3) hamog6ne, hUlltne. fttgi~ltpu., à 1
structUl" grUlllltlsu•• fine, bien daval~~,sn::acs.-r1_ntabon-!
d..,t, prûance de nGllb%'eux canallcu1u orlllUaliG par .1.8s te:rmi- l
te. et l'evltus d'un enduit lisn gd.•ltre. p.Bt>cœrt graduelle- 1
ment la 1 . 1
J'unlfool'b;una\U. ,rp.ileux,A 8tE'UC'tux'1J l'IU01fc~-rae fine, prl!-!
sence d. chubau de bois 'PRB IIlOl'fttlil'lt 3.a-JiattIrel roonih 1
de cethorizon,treneition diffuse awee 1 1
Jayne••pUM • structure pal,y6ùi.quo moyunNi faiblement 1
dllvelopp" de coh6siCln moyenne li l'ftat l6gàrsnm-t humide Bel 1
r6eolvant en 'vinaux lIiCl'agrUlleJ.eux, p=osit6 moyenne, ferme~
Pr6tumce' l'''at !sou d-un caiUowc dl~tJlite peu alU.. 1





'"--------,---- ---:--,-------------------"---------..._-_._---" - -- -
Prelèll~llients Profondeur en cm i
ùüQUi3 du p,oHl, i1uméro Gt nomenclature :
du sac des horiLons i
10-10
Al
UE~""'f(IP! IlJl~ ---OU PKUt'IL
; GROUPE !SëL·rEReAU.ITIQUE F'oRT~-ïiE5ATûR~ REMANIE ...P.....R....O""""'F.....I"""'l.~"-""...'f.,"~,~·="" ....""'''''6B~,.'''Cw2''.,;'
: '>OUS-GROUPE 1 tmJRfl<1ŒPHE 3 ...3: '.
: F;=ii~$ 1 DEAIVE DE QUARTZITE A AMPHIBOLE i






Un horizon un peu p-lua BgUau_, J!!:!!! Uo YR, ti/e) un pau
plus hulftide, l!Um. stl'ucture bien tnd1.V1ducUs6J! légèrement
plastique ae li.8ant soue l'outil pau poreux" fOXMe
Bruecau-lIftt an puee' 1
Un niveau pualltle à le eUl'f.8 du 801, l"Wh.u el? lSlénenta
grossim. PUl'r.. et graviers de quart% f'~~ subengulewc
et des IIlOreeaux d' .phibolite quU'taeux nlt6r6s 111: ferrugi-
nie'8,poreux et faiblement indur'. dans une p8t&argileule,
____1 Jaunltu, humide et l4g&r.."t plu'tique.
-~ i t4 150 • 23D En-d•••oua de cette nappe de ••~iatDCqrossied,on passe1 f.mn.19D)j!. 1 pl'Ogrnsivament fj un horizon jaun.,1iItctgo-m-gilGUX. hl.iJllide,
i avec du tachn bl'un rougaiue nan~ de plus an plus
.!Th ~ : fr'qlJlIntu.
- ~- - - - Pro91'eaaivamen't on passe 1
-_._--~------,
,; ,di? f11'&15 ,.. 1P1ua de 230 A un ",at6ri8lol liIIonewc, messi'. ~;"~b%' de jeu-
l!1'fi\ -Al) - - t - 22o-~HlO) ,~ trt. hUllida da plasUctt. moyenne à fd,bl'GW8C le niveau 1
1~ d. 1. nOPP. a 22Ô CID d. profond...... cB'tte~ do l'..,n6o.
___ i.. ~~~!filil' II~ IJ"I-I~!f"
1~1111':"'-llllf~~1 ll'~
'Ji;. IIPf "1,'/1 1 1/
-w -PhJJJi\-fll -
1_ I~IIJ_ JlI ~11/1~
\ij!!J:J/tU1JJ _1) il
1; _1)IJ'!...l Jlll_I!~










, . ~ i
- - ---~----_..~~--~-~~------~--- -~-_ .._-""-------
__p_o , ". ~""__, • • ._. .... •











Densité de ~lanta!:loll .
Rendement 0\1 aspe<;t \iéîlétadf :
---------
GROUPE
.....- .•n ••••_ .. •. __ ~ •.__
TYile: liutm1sn fœooUer':S/type g8b~;~'i';--- -.. ---.----.-------- stati~;:_sib_iu-z;r,ûÇ!~----------·---
PIUlncmiStrttl m;:-,.ZIlI'k aJlralt:lI~' lBOO mm Période de ref<ilf;?nf,E'
1 lempératmc I"rllJ1'enn" anmwJh, 241
Llson:~d~~~_bs~~::~~~~_ .~eon ~~che_. . . ..__ . __ .. __ ... .__ -,
r~:p~-'~hvsiOnOmiqUe: V~'-d;;;e,h~d~-'- sl!lll~;~~~ant~·~-~~-i~~~e, s~U8-t,;is-;;" ~$ê.
; C'Offi;KJsltion tlllfistique gai sl.ijf;; .
,.---.----~ -_..... -
___.__l.---. __. .. _' ..
H'rDRr:MŒPHE
-F-a-m-ïUe---1---.--.=~=iii CtJtpLEXE -DERIVEDE-QUARTiiTE A
SOUS-GROUPE
OeOnlorpI'IOh'igic\!.!e p~ ondulé
Topographique: ParUe ;iQ'6J:ie~e de versant en pente forte.
Or;:;!nage: ~it. .
Eros!(jn : Cl œppe œodk6e Pente en %: 30 ~L.-, ._.. _"_'<-" . _ _. " ._"__ . • . •__ _"_ •..• " .,
MATERIAU ORIGiNEL
~~atll~~ithol~;~ue ;~Zit;·i- __ph~l;;------- -- --.. - . --- --. ----.. -------- ------"-,-.--. __"_o. ·----i
i ï~'w<' ct degré d'altérdl:iOH; .....-'---r..he j' ,~w..-....... fa"t !
f 1210:1'-:.., S-{,atigraph/que : . "l ,mll'm~r~$ cu l'i.',},I'>Jt.'.:metus. ~lisence de charbon de bois dans la partie 6upêJ:ieœe dU p:r.ef'll nappe de i,-:~=-;~_~t~,~ f~..1::..oni~ ..~~ ~'b~~ de roche &1~~'s>-~~JJ~{t~_~ !lurf~~~~PD..9~~ ,
VEDS r,~TiON
lOCALISATiON
1lieu : h~~dé-ï;; ';~de lar'iviè~-; Léoul;Jau ~~I"e~~~;~:rcît~a::vBfr~fkIrci ,;~1J..ë·---H-_--.~_.-
1Coord~nnflt'~: 2,! 27.' dEi latii:ude Sud Mission l''•.J.N..
"13È 33,' de longitude Est PhQ;:.~, ",èrkmilB ,
5~ m d'Altitude pt/."cgrcliitlie.
--- ".- -.- '._" .._------_.._--_._-- ---"






EXTENSION ET RELATIO'" AVEC LES SOLS VOISINS
[ t::...te ~ la pœtie _ér.ieure d'un VDrsont ... tilt. d. vall6o.
"- ---_._-----~- ._------------ ---_. __.._- -------
il ~-_. ,·---'----r--,----1 '















53 Il 12 13 14 15 SAC ,1
37 .01 1000 130 IBO 22tl PMI ,
41 ID. ua. ISO 190 230 PMA 0,
4S ilEF •
49 COC
53 46.5 51.0 19,,0 n.s ARC:
57 8.0 6.5 51.0 38.5 LMF
61 1..5 2.0 .6.0 13.5 LMG
65 10.5 8.5 9.5 11.5 SBF
69 24.5 22.0 4.0 15.5 sec;







37 4.1 4.8 5.1 4.9 PHE
41 PHl<
45 0.20 0.I1 CAE
49 0.t6 0.01 MOE
53 0.12 0.01 KE
57 0.16 0.03 NA!:
61 • (3.8) T
65 PT,
69 PAT




















25 'U'31i~ tFt203 .... l!l
29 F. alJQI tAttife PMB
"
SiO:z:A1 ~ ~ L37 Si 02 t' ~ CL
41 0.64 0.16 s.... , Il.• 504
45 T_ • !~'" C0349 S. ... ~"" t'Ica
53 78" M.,..... e 1'3 CAS
57112.6
CN Mes
61 t4 .'-(. bmitit", KS
65 3.3 AC: fvIy. i Ac. hum, [liAS
69 L1tl
,



































pH chlorure de potassium
Calcium Ca + ,















COnductivité L en m·mholcm
Chlorures CI-
Sulfates S04 --
Carbonates COS -- .
Bicarbonates HC03 -
Calclum ca + +
Magnésium Mg + +
',J'-;I.'; Potassium K""
Sodium Na +










































1 Bxun grisitrt! 8amb~. (W YR 3/2), fa~t huIlif.re, sa-
l
i blo-faiblement 8rg.ilaul( avac cohfds'tencè è ctitû (.ltegré90t~
grumeleux tine, de quelques Babl!! !?!tG luMi!lPta dWl§., e-8C,
ilDeubl" et poreux, avec un chev.lu rt1CÙ1.a13:e g:ttJlldn'en trèsden• .,. Tl'.,.ition .rIIVl!t evec., . .
1
Un horizon de e.n~tretion humif~re h9mP.~~, brun jaunitre
. ewlllbr8 (10 YR 3/4 ) toujours seb1c:fQ.ibl!D~torqU.UR, lIetruct
i ture poly6drique moyenne à fine (;lOudw~ ot dl!! coMnnc.'
'faib!e, sec "s'c fdeb.le de cœpacit'~na avec un enracine-
ment surtout fin encoure densa. p••sage t;rt!Iduâl à a
Un hodzon bariolé de p6nl§tr.ucrU1I!11!~Ç.MtRogine par
large!) taches et tra!nées brune dans la llIëOOa jeuna (IOYR 6/8).
Ces taches plu~ humifùres pareissent ~ar=espo~dre soit Il
dgonc!enn,o galeries de te1'lllit.., lIott li dtaneinnn.,. J:'scinu
arbustives d6cCIIDpos61!1s -in situ·. SÊJ.~Us.u:(. , etructure
fl!lib~Œ1.nt d"veJ.app6e polyédrique aoyenne de~j.cn faible
sec, puis légêr_ant hUJIide, de c:of\sitaill::e. h-iQble; puis DIeu-
ble~ Denett' recinaire moyenne de taille div~naD. Transition
diffuee avec un horizon feune-ocEs Cl,s YR 5/8) aeblo-vUleux
à structure feibl~eht développ6. de tDndDncè poJ.stjdr1que may.
ne ê grosB1ère peu coh4rent.. Se rfêo1vant an f~in.ux aicro-
grumelouxo l'G~r8lllent humid., enreclnetnerrb très faible pessent
'très progressivement à 1
BEyn rOLlgeitra (9 YR 5/8) tauj~â.~geux &8IlS
strwetur. b1!ndêvelGpp'e ê tendance polyddrique moyenne à
groni'ra pau cohû-ent.,se r4solv8l'lt en f'.in-eoX aLf.crogt'UI!le-





ZA 32 i 15-35
(20-30)'




• 250 • plus






Prélèvements Profondeur en cm
Croquis du J)rofll numéro et nomenclature
du sac des horizons
-----.-- '---1
'rI' DESCRIPTION DU PROFIL
1-~(j~~~~~tuEp~-l~~~~rel-=-rort!ftnent d~satud Appauvri . I...P-R-O-F-ll--z-{l-3-------




Oilt~ O'Ol7SlIN01tlol'l: Jtlillet 1963
Pen~e en %:
._---------------,-------.




.~'_ _--~.. _..,'- - --~_._-_._---"_._---.--------------_.
JOf:lUU
..5.œ ÏMt~:d.. al!bJ.o-nrgUttuic d'ri"'. dll~grft'
llClUI3f!ZUh
._~_._-_._----------"----------_.._-----_._---,----
\ '1.'" r..b~të.l~Ul(Jltb6-1ngQ ....u.à pau pr~8
"""-'I<1""W"'·.' Jf:.OII rtt't<lUtlJt\l!' Sud
1




r--·--·-~·-.--.---.-------- -.----Mpect ph\lSiOnomiqul": Savane arbustive
1 (':lI1'l!Jt':slt,@ florlr,I;'1W=> par ,;t,rM", a J,oudeU! ,rundi,,8Cee et.J:!vmengcerdi! ecidg et JtlpazomtJm diplandra




r .. -' ......' ..- ._-..~_ .._--.. --.....---..•--------..--.------.--.-.. --.--------..-------- ..... ---- .. ---.--.,
1 hl'''' w1haen-ror'emUu S/type gebonaie Station. S$.b!t.i...Zoriaga DJ.ambde
1rll."ilomtitril!' rnOVl'nne ;}n"ucjll~ . 1100 Il 1800 lIl!II PérlCtlIl de rfiféren«J .
1 rern1Jératur~ MovellM 1l11l'lljoUe : l315
1 SM!'n 1/J15 dt I\Clb~elVatl!'m . 1!18iGcn !lèche
_" _ _~ .. _..~ .._._ -_... __~_ .~._4 __.. ..- ..__._~
j' ,,--- -.-_ .. _.__ -.- ._-_ ---;-- .~--_._ .._-_._._-~----."_._----_ .._._------------ -----' - -~ - _.,
! r~'!t'Jti~ 'ithologiQ118 : cœû ~ 91'1l1ne ",oyen (non ObsMV~)
Typo et degrl;' d'altération. 1UI"ellitique profonde
f';ta':le !ôtratif]raphlquf.l : Bau.nai." (SZ 2 7)
Il11pureté~ c·u remaniements" ntant
SIrEr-- -- - -"--' .-".--."'.---- ,,----.. - ..
1 cMmorph~ln!lll'll!l".p~. endul6
1 T"ntl!'~r:>IJ"'ql,!f Pente CDftv.xe, faible !I moyenne. lili-versant
n""0:t<:H·· a:t~.r:~
1 Er(lsl~o en "PB JAgbe
L__ __ _ __ _.. .__.__ . . _
UfUJSATION
~de~d-'-;;tl~atIOfl~--2étiti8h;,__;-;mthropiqu. Jachère. durée, périodicité:
l~Te~hnU:luesculturales' Successions culturales"l\IIodelé du champ •oensite de plantation. lD'oche de 19l!11lplac••nt. d'un ancien villageRendement ou aspect végétatif:~--~--------------- ._---------_._----_.._--_.-_.- --_._--
ASPECT DE LA SURFACE" DU TERRAIN
._---------.-------------~--------
Mlcrorellef: QUU1qù~ tOUffes gr-un.ennes ceaP.lteuse.
Edifices bIologiques.
Oépôts OU résidus grossiers' MliIntl
Affleurements roCh~ll :n6ent
Ilcrt. de EÙ1Va.û3 ." zen. forestière.
v. lA 12(~ forestier)
._---------------'-_._---,---------------_...._---_._...._.- -_.








1<1 Il 1.12 1.13 I.:n 1032 1~33 1.. ::14 %.. 35
31. 32. 330 34,. 350 36. 31. Je.
00 42 0.28 O~2J 0.47
IO,,5 9,,3 8.9 13.4
36. 56. 5•• 62.. SI •. 5B..
5.9 12.6 10.4 II.a lO~O' U.4
2B. 9. 8. 4.





Complexe (t S ••
absorbent ( \J • S/T
FeZ03 libre 1 fe203 total
r8 2°3 J.:fJJra 1 ~ile
Meti.res, arGan1~ en




























: "g 0~ ~.
• 1 0
fiCHE ANALYTIQUE
41: 10. i 300
4511 .ot ~ .•t'll
49 t
531 17.0 ,15.0
57\ D r: 1 3 0'):.1 r • 1 • i • 1 • '.
1 ,. , ;'.J. 1 lMF
136.0 1 ' ...'
,







69 38~5 31.0 33.5 32.0 29.5 31-"0 t3!1~O i sac; i
1!1 1 1 1. 1 , 1 1 1 1 1 q\fl7E i
13 1.1 .·OS. os. 02. e
17 N i
0.1 002 0.1 0.0.1 ",21 AH
25 AH El
179 AliG 1
53 I.e ' 10 4 009 ·0... 5 1AF




4S 0.26 o.n OU6 DoJO CAE ,
49 0.02· 0.10 0.01 ! 0009 1 Moe ,153 0.09 O.DI 0.01 0.03 1 KI: Il
0.05 0.06 i
ii
57 0.05 0005 NAE













57 2.8 3.4 5.4 1 4108 5.' 5.1 1 FE
41 TI :
45 MN
49 1.0 1.9 Z.9 3.0 3.0 3.3 FEL 1
55 0.6.0 O~40 0.85 0.40 CA 11 i 11
51 0.06 C.16 0.01 0.t6 1 MO r1 !
61 0.34' 0.15 0.26 0015 k 1
65 NA ,1
69 .. PAS





25 & 203 um.1~1 li29 fe~3 tilne \ArP PMFJ
. 55 , . Si02 {Al ~(13 L
51 ~02/R ;c~ Cl41 ~,"I" S04
45 Talll • ~.' C03. ,~
49 /s........ .. HCO
"
5S [Mat. 1 ~t' '0' CAS 1
~7 ~/1f MCiS
61 J C. b '1mfiA ~. ~(S
65 fuIw. f , lM ham. NAS ,
i
69 ~'10




































Horizon 9 I •.II 1..}2 LJ.. I3 1031 1~32 l'''L~'i~
'.





Numéro du S3C !l3 31. 32. 33. 34. 35. 36~~









Sulfates. / 504 --
cal'llOri~es , Ç()3--
8lcarb,Onates' HC03'"
calcui'~ ca + +
M~nésJum Mg.+ +
.Iot~sslum . K +
~Ium Na+













pH chlorure de potassium
Cations é,hail;è.ablê$ .,: Calcium Ca + j












1Un !!ÙédIN Jeuoe put. ocr. 1"~~ btUtflth( 10 •
7,5 Vit 5/8)~ 'fblo-lIf9i1.ulC' • .w..tI\Oy..; "k. ,Penth-
bl•• ..,••tru.c~~e d t ens8Ùle lite :J.Iofd4.vtd.x:ts"•• dlfttJ:t
poly6irique peu cahilrant 8' r'101vent SI Jà1t~P91'\ael8UX
fu~t hl81d. sens zee!nn.
Uti'u d'environ 3 ca d''pd.~,qu:l.f~un f.uuege
sud avec des d'brie arganiqun divlU'B flt un chevelu racl-
naindenae. plue au IIDtn. fonctieriel1. i 'Cri'te UWre con-
tient quelquu .ables nue 8t d'U....t d__.ê.g.te· bnm
nairitna pIN ••bllNuc tnJIIlif&rea. pl'cibablerftOr!'t d tClrigJ.n. biol
giqua (tumit.).ac~ch's!SUl( :t'acii1es~1
Brun pbE' (10 va 3/3), 9if'.E.I~ .•!ëto:t.,neent .rgi-
.le!!." "ln .oren., " atruct~ _um1,ia ervac: da nGIII-
b~eux Idl,. nu. ,et d'lüe. Trie IRiWble 4f\,ttIC un .racinementd.n... Tran.ition brlY. .VIC 1
Horizon de D'n'trayon hlJl8if'r'-t~1J@II_aGIIbz.
(l0 VR 3/4) de texture ..dague•• littUduraf'aUil._ent
d'v.lopp" ,nUcif'OftI.e. puia· pelY*b:1,que .~,..t_e peu
coh'r.nt•• "'l.1bb,. faibleMnt b"'IJt•• En#~~" f.ible.
p....,.t prQgJ:....t.v....t • r
Horuon de efn'tEttian hLl!!ifmb!t~R.pctech••
brun.., den. un ••tfriau jaunit l~ttltlaid.t ,'b19=lIQi-
.!!Y!..' II1:wctur. trts f.lbl••nt ctIv~At_fIJl.ea·paly-
jdriqu. pw coh'z.nt., .8 r"alvlftt 1Ih"~W( llliczo;rume-




Prélèvements Profondeur en cm
riumé'ro et nomenclature·
du sac des horizons
Croquis du profil










. . .100 • plue





Observateur: P;' de BOISSEZON
Date d'observation: JuUlet 1963
Pente en li; : S"
ZANAGA







... _---,- ., .._._----_._------------''-------
StatIon: . s,u,.$.t1 .. Z-.ge
Période de réfêrenee :
.au)).
.8'iil~ seblo-ugUewc h"dv' de gr'.
1lcuetW.1Iift BZ2 1)
tuMlafozoti-er grassier
Type: ·l\Wtéen fa.tr,l$t1U. 5/tyP. gabonai.
Pluviométril' tMc'f!:',me mnuette· 1100 ."1800 _
TemPérature- mO"Yt!nne annuelle. .., peu .up'rietd:.a 231&
saison lors fit' i <:~M!rvatlon :.81.an 8ech.
--------=-:;;;~~----=-~~~~~~~~----;;;;;;~~~~~-------y;-\,ll--------DESC~DOSSI,ER DE CARACTERISATION PEDOLOOIOUE .- ~
t 1 so~~.~~t~PE Sol f'erralll fort. dés.tun. App.uvd PROFIL ZA 12
1 ~ ,
l Famille SU): 1Iat'.riaux s8blo-argUauxj ,Série à maua 1or.etier groe&i8r.
.._--~.-.-----_._-----
Natùre IIthologlllue' J1R*~.llIblD-8l'gileux
T~pe et degré d'altératiM . Al'tb.tian ferr.1Utiqua n.. profonde
EtagelltratlgraphlqUe: ~ pnbeb18lllentde gz" du BU (Bouenzien)
Impuretes cu rema'nlemenZ'> n'Mt
Lieu: '.bote K$.b.""I"flNlin. MI S.W. dt DbUi
Coordr.lnne~ 2955'" de Latltijde Sud
. 13t Sti,., dé longitude E.t
6tJO m d'Altitudp
r-----.... -.. .--..."-._--
OéomarplwJog,!nOfl . ,..,sag. andul'. toitine .. aiaa8~ a11ang'
TOl3ograph{(1i.!ll' . S--' d. cal1:i.n. .rrandi•• pante faible
D",inagB : ~a.t intem. rapide
ErosIon; . Male .
r---.,-----" .. '--_.






















As~ect PtlYslonomiqÏieof. den.. 8ncienn.





j, --0-,- _.. -" 1
UTILISATION . l' •
Madesd'utlllsatlon: nBMt
Tectmkluèll etlltuniles :
Modelé du dtamp ;
Densité de plantation ;




MICroreilef: ~ . '. " • ' .
:ediflcesbIOIŒ'llit'.\uéS, p'r,*~e de ·t..1t..1.&"8..,i9' dans le•.racinl!Sd'Gb"":'\:~Îttl•••i
. Dép6ts ou résidu9 gr05~(f;l'I; .t.l.~ c:cmUnua, 10nant un tapi. riche en r.-=iftn.
Affleurements rocheux, 'nllJnt
1 .' . -,,----<.-...,.-----,...--..........;:,.------e---,----,---
, .
!EXTENSION ET RELATION AVEC LES SOLS VOISINS.
j Sr.--'1.d lavane .v~ dea s~vanu tn$Isea. et des 110tB "a~~ ~.~W. 1t . V., pwt;U aoup/uw... ZA 3" . 'J














Horizon 9 1,,11 1.12 LI] L3I 1.. 32 l'ln HRZ
Groupe 13 GR
Sous-groupe 17 9332 ~~e so 1(Famillel 21 FM(Sériel 25 SR
'IRéglonl 29 iIWJ" Re:
f'ruméro dU sac 33 121 122 123 124 125 120 SAC 1
Profondeur minimale en cm 37
.01 25. S5 140 25D PMI
Profondeur maximale 41 5. JO. 65 15(1 260 l'MA
cranulorftétrle Refus 45 0.1 0.1 0.1 0.1 0.1 REF
, 6n10-2 carbonate de calcIum 49 COc
Mille 53 16.5 18.0 21.0 24.0 22.0 3S.U ARC
Umon fin 2à 20p 57 2.0 2.0 2.0 2.0 1.5 4.0 LMF
Umon grossier 20 aso '" t1) LMOSable fin 50 é 200p Si 39.5 41.0 41",5 44bO ,42.0 48.5 SBF
, sable grossier 69 3105 3100 33.5 Z9.0 33.0 5.5 SBCl
.2J r----~~___ 'i. 1 1 1 ~ 1 1 CARTE,..~
--
atlêres organiQues . Carbone 13 20. 12. 60 4D. C
en 10-3, 1.6 1.0 0.1 3.t 1Azote 17 N
C. Acides humiqueS :11 00' 0.4 0.2 2,2 AH
Acides humiques bruns ZS AHB
..
AcJdes huml~ues griS 29 AHO
(. Acides fulvlQues 33 5.5 1.5 009 Î~4 AF
Acidité , pH eau 1/2,5 !l7 3.9 4.5 4.1 1 5.:% PHE
PH chlorure de tlOtaS5ium 41 FHK
Ions échangeables Calcium ca, ,. 45 0.05 0.05 O.JI D.~ 0.11 0.43 CAE.
en mé Magnésium Mg++ 49 0.01 0.02 0.03 0.03 0.03, Del3 MGE
Potassium K+ 53 0.05 0.01 0..01 0.01 O.G! 0.92 KE
Sodium Na + 57 0.10 0.05 00 05 0.04 0.09 a.œ NAE
Capacité d'échange 61 '5.8 T
clefe phosphorlQu& Phosphore total 65 0.683 1 PT
en 10~!I PhoSDhore asslm, TruoQ 69 PAT
73 :2 J Z 2 2 2 2 2 2 CARTE
........,
Phosphoré asslm, Olsen 15 PAO
phosphore ass. citrique 17 PAC
ents totaux (triacide) Perte au feu 21 PRT
en 10..2 RéSidu 25 RSD
SIlice 51°2 29 SI
Alumine AI203 33 AL
l'ar Fe203 37 n:
Titane Tf 02 41 TI
Manganèse Mn 02 45 MN
r:erllbre Fe203 49, FEL
enmê Calcium Ca + t 5!1 3,,85 0.150 0.65 CA
Magnésium Mg++ 57 0.34 0.01 O~I3 MG ,
Potassium Kt 61 0026 0.15 Xm K
Sodium Na + 65 0,,22 0.26 (U52 NA
Structure et Porosité en 10-2 6& tiRS
tér1st/crUe5 hvdrlQues 73 3' 3' !I 3 3 7i !I 3 CARTE
pl; 2.5 1!1 -.-~
pl' 3 17 PF3
pl' 4,2 21 PF4
Instabilité structurale 2S
"2031"- r.203feL IS
Perméabilité 29 "'203~ArP PMB
sell solubles. Conl;luctlvlté L en m·mhO/cm " .st02 /AI:t( 3 L 1
xtraIt pate saturée -Chlo.rufe5 CI- 37 Si02 il ~( 3 . ' CLerlfQ
Sulfates S04-- 41 0.21 0013 0.20 0.14 0.24
·:!W th.td • 5011' 1carbonates CQS-- 45 >30' 'GUll • Sir lIrIfiID ~' CO!, 1
BIcarbonates HeOS .... 49
....61 1.02 2.57 t ..... . • Heo
calcium 'ca+ + 55 :M. ZOo ID. . ~9." ,MAt. o.. Il "' CAS.~ ....
.' NlagnésflJm Mg++ 57 1204 ,.. II.S Jo %3.' CIl MOS
PotasSium Kf 61 32. 16. 18. ' 39. f1llll: C. lui 1Il1ljj r' KS'.
, Sodium Na+ 65 . 6..1 3..1 5.2 6.1 ~ fuh.!' ~1IIl\. NAS 1
extl'a1tlln dixième Candl,letllllté L 1/10 en m·mho/tm '69 • l10 1
73
"










M~~~~"~at~n: n~~i·-·------~-~~~----~---~-~~----~~--~-~ li •
J!lchêre. durée. pérlodltlté :
Techniques culturales: SuccessIons culturales: il
Modelé dw champ 1
Densité de plantation , i







Sou. une liti&re ~8eière,den68Ideoouleur rcuaeatre,11
f01'Blent un t'apte bienridivlduaUe. de a , 15 • 'dfçaisuur
et conteftant quelques sables nU19,dIUiEa,frtm:l..
B.run gddtr! (10 YR 5/2) eablewepDri:iClllnire dche an
aables nua brillent. ~t d'li'e. Feiblemertt humi1bre, riche
an racines da tailleè diversee. Brive transit:lQn rw8e un .
horizon brun ieunitre "bleu?!,flt1b~t·httûtù~e., .ains dch~
en sablas nu., d'H.~s eeuble ~8truetQre pc'\iCu.laire, snroci~
n8l!letnt moyen rdper-tl. Tr6a gredusU-.nt on J'use.' •
J Un estt!'ieu brun j~un. (le YR 4/" t:oujQUrS 3:OChaux s.,sl atl'uetur:1I bien d6v.lopplS_t • l'g'r. tImdanee ma:nfOl'llle tds
1
peu cohérente svec una ligàra pên6t:r1!rtiC!lll talsifê-ra diffuse
juaqu'a plus d'un Ilètrs cinquantapaaBJtJt~u~.-enten
15 dU,a':lus • un '.tfJ'~ jase. o~ra .ae1o-td&. f,giblefllIDt 8%'91-
~ qui l'este anSU1te identique t~ A structure ~
i 'tendance poly'drique t.ds faiblement d4wloppée et extram.en
1· pau coftj1"8nte.ae :rêeolvent en e~lenncParti.cu.J.aj,raevec: das \1
Isables j eun8tre feZ'ruginida•
Plue de
80 • ISD



















il: DESCRIPTION DU PROfiL
'l GROUPE .'S,oL:-rERRlL:-,F'ORTEM,ENTDESATURE. APPAUVRI EN fER1"-p"""R-O-F-ll-'....,.,,_""'""""_~~·_="~ ..A
~01l5.GROUPE Jaune ZA 14
Famille SUr sablee Batéké_ 1------------------
Série à ht.Pua forestier grossier







.. 1 .1'. • •. .'
\JI :'~ .\."\: .
'1 ('. \
l J,. \" \.
1
J \.'.~ .". •
", \
. ,).\. \.. .
r ..', ZA 142
-1 ~ \\. .\"' :~~:i
'j \.••• \ \ :1~~~
.1 ' : ~!
· .1'
. i
· . : ~ i
.. '1
Date d'observation: Juillet 1963
Mission/Dossier; 5rntrI-E5T




Période de réfln-ence :
Pente en • =' 1 t












Nature lithologique ··9I1bles acre néogènes i
Type et degré ~'altération . 1crallitiqua l'
Etage stratlgraphlque: 8~ terliaire (aêrie des plateaux Bst'kta) '1
Impuretés DU remanlemallt!; n.&--t l
_. 't
. . - ....1
Type: i'iW.I!t6Dn fucsfâer II/type gabOnais
Pluviométrie moyènne annuene 1.800_
Températuremoyenne annuelle. 2315
Saison lors de l'ob'5ervatlDn. IJlÙSDn skhe
OéomorphologlqlJQ' p~ llU'9~t OftduJ,j.













famine Sur matœiau aebllJUx Batdk,
. . .
-~-_.~-





Aspect phySionomIQue: ,~~. dens.,/~:J~i'Dl1.lSe
CQmposltlon floristlaue par stri!to' ~ SOUS bois 9I!1lDp!trvi:rent
,OCALISATION
lieu: 5 .,Na;rd .d'CbiU
Coordonnees :a9 53 de Latltude· Sud








~SPECT DE LA SURF~CE DU TERRAIN
MicrbreIJef : .t.fttL. '~-1
_Edifices b1olotllClU-eS ênatnt ~
Dépôts ou réSIdus Grossiers .Utl'" grààsUire dense continua de 7 a 15 c:. dffpaissèJUr. JI
p.HleurernentJ, rocheux: etâant
~--:-----~---,----...-..,-.-~~-------
eXTENSION ET ~~LAT(ON'AV'C LES SOLS VOISINS
r--~---<'-t:xtlth~ III .n. recouvrement sableux atveraent" Voi:rprcJf'U U 13111 ~eu.!rff'ritW~e
duve3-Mv: Sd.t teu.1l1tique 'art~ent daSlIetur6,sf!P-uvri.hydrO'lorph(s :Lrnœ:ur«lePtleudrJ-




.o.·..s.T.~"'-s~ction depéclol~,I~ _.1 ;~~~~~, ~~~<!.!»~Iî.·--- __ ... IConj.o __U J.
f-------.---------------- FICHE ANALYTIQUE






:n 141. 1142. SAC
37 $01 1 PMI
11140•
41 9. 150. l'MA
4S 0.2 .01 REl'
49 CCC





);sI 34.5 42.5 SBI'
69(62.5 53.5 sac;
4--1 - __l 1 1 1 1 1 1 CARTE ,
1511. 4. C ,
,
17i o.n N i

















65 1 1 PT
69 PAT























69 Il PRS i





Z5 ft:aOs !ibnVh:a03 Itt. IS 11
29 h20,lilm :A!;ilt l'MS
33 !î02 1 Ab ~3 L
37 SiO:a ill : ~ CL
41 0.52 s. hlséc ~. me S04
4"5' 59 T_ de s.~% C05
49 0.82 s....~.... Heo
55 I!I s. Mal. 0'110. ~II 103 CAS
"
1"~3 (;If MeS :
6-1 310 TCIiI'J[ c. ~~i6 ". KS
65 2.4 k. M._I ~hlllL NAS
a9 L10












calcium ca + 1














pH chlorure de potassium
calcium Ca 1 t


















Calclu Ca + +
Ma éslum Mg + +
.po asslum K +
SOdium Na +





































Uti~.r. groaeiêr., raugeltre de 10 à 12 Q'JJ d'êJ)8isseur, CCIIl- ','
posée de débrie organiques de tailles di~a~ (brindilles~
feuilles mort.l) ent.femeU. avec un lcis rc.einauè plus 01.1 1
moine viv."t. Cette couche qui fOZllB un vérit~le tap.1a sur
le sol conti.nt quelques sablex nus et déliéS" Qpan. '1
BtHn griGitre (la YR 5/2) hUBI.i.f're~ a'àb:J.aux. CaracUrisé par
la coh6xistenca d~ sable, nua et g~1if! et de ·particules 1
carbon". noiritr.. avec quelqua. eg~6~ets 1~eu. grOSsier,
noirs h~iftr., d'origine biologique (termite) frjquentt sur-!
tout en de••ous de la liti&r. et g~~t ecCrachê. eux i
radicall... Le daneU' racineire de taille moysnna est impor-I
tenta. La etructure Bst particulaiç! nableL~~~. ~ullanto Pra-i
gl'aeù.v-.nt an plleaell & ;
1
F.ibl_lnt ~ifba., b.1g.brun1m. (m YR 5/4) -.blaux, très i
lIteuble,avec coh1Jdetoncll de _èln,pusè't de sM1.. brun-
Jaunltr., colar9 plIr 188 oxydes ou h~dee .do fer st 1&
matière orgenique" 5tl'ucture foib1ellîlent d~pp_ li légère
tend.nee grtB81euse • nucifol'll. tine -à1llO~nè" tpe peu co-
hérente, peu de œablaa monoPlirUculf3i%'Q"
La danait6 racinaire répartie eet DDYQttns,dtune manitra dif-
fua. 0\'1 pass. il : /
Brun légèrpent rougeahe, un peu plus œ~he en matières or-
ganiques et 14gèxeent plus argileux. ~t,t'uctlJ;œ à légère ten-j
dance po-lytklriqu., peu coh6rente, il n'y El plus de sabln nua
brillante" PtleHge grllduel • &
Brun légêl'lIDlmt 1aunitre Uo YR 4/1) e.vuc des t$hea diffuses
non ind~rêes ocre-jaune (l'gèrs ~ion'~er~ginaus.).
LII textw:e eablo-faibl_ent argilewa ent onalogue BI celle
de l'hol'izon pr!cédent.le .truct~ • tendance polyédrique
lIIoyenne tri. peu cohérente. Tri. p%'CIg%'IIGai.vfI\l:am on passe 1
b r
Un lIJetl!r.iau jaUR. légllremsnt brunlt-ra (IU YR 5/6) sableux, 1
un peu plus pauvre en argile avec des c..a:bles jaLlftltre... strUCl






























ROUPE T'-5~ .reiz-. -f~~t';;;;;t diSseturi. Appauvri en fer. PROFIL ZA 21S.GROUPE 1 Jaune '
Famille Zur &~blli1Q batékés _..
Série L.:uhUlM!S forestier 3ro8der, et horizon B dUaccu-
lat!on en proton eur L
Prélèvements Profondeur en cm
Cl'Dl;luls du profil numéro et nomenclature
























r - ... -------~----.--,------.~ .. -~.
1 CeomorpllolOglgue , Payas;. largement ondul&!
1T"!Jographl!'JUi! . Pœ:f1ie jn'uieurs de versant. trie fa:rte pente"
: Of:lÏnage ,~e' ,
i ~'Jsion; nUl1é
1 • •1. ..._._..... _._._. _ ..~~__. ~ _
-~---- -. ----_... _- -------------------r-~~p~ct ~i1YSIOnOmiqUe: Perit dense, .emi-ctlducifolil.l·re.




i~,;;--'.i.àté -~iIl;-Kib~b' pd~-de ",..;t6;;.
1 . .j cc:)nll;l~""2G~ ,29 S'Ta 311" ddatltude Sud
1 13! 56t , 35- de longitude ~8't
! 64Q m d'Altitude
L_. . ._.. ...~ .._. . _'__
'~::,!).MAT
r..·--.. - ~..- -- ... -...-...--~-- .. ---+.----.--.----------------.-.--.i Type Gr.l!néon fUè.sUR e1type geboneill Station • ZQt'\~e
i PlulJ!tlITlêt,-,lP m'''!'!rlr;~ :'j1~nuell~, . leOD lI!!l PérIode de rèferenr~-J? .
l,Ti?m"èrat~"~ .,\!J,.'c'T'!fie 3nrn!!~lkl .. ' 23.15f;ai5!ln I"n de fr.l!:l!.erl/<ltiofl: . aa1ean eêchei .. _.. ._.~" ...... _
~tTE
n1~ATERIAU ORIOJNEL
r-·------·~·-- ..---·--- ----------. .--....-----------.----.----------. --"--'.'._-.--- ----....----.
i Nature lIt.hologlque aâb1et ocr. n601'n••
; T'"pe et degré d'"Itérai:!l:lfa
! Stage stratlgmphiQue. raco~.nt sableux bat6kée (Ba 1)
i !"rIIlm'etés ou rèmanlemellts :
1
I •__-----_..._---~----------_._-_.... . . -_. .
!UTILISATION
r .-----.~.---·-·----------~-----------------'-------II
1 Modes d'utilisation :némt Jachère. durée, pérlotticlté :
Il Tethniques culturales: SuccessIons culturales: . 1rJlodelé du champ: 1
1 Densité cie ~lantatlOfi -
l ' JLRendement ou aspect vé9~tatlf : ~






1 O'fl'3ots ou résIdus grossiers: UtDn, ."6;'t.ele Ql'08aitre &!peis.. 10012 ClI.






tEXTENSIONET RÉLATION AVEC LES SOLS VOISINS
t . . ~"--.:--
,
1
1 Vers1ll1i:o :à 'fàr.tQ.~ eut 8-ebl.. bat'.kfa
, V. JD:=ofll .ZA23' de haut. de pente .L :~------- ..~, ~. 20 'bà. de. vet'litt\. en bordure du t.lwag
[[â_ÎLL;n-·..;·~ êorHftD ...D6dft'ftlli.! ~NT~E o..R.S.T.O.~·. de





































DH chlorure de pOta<'..slum








































1 Il Re 1
331211 212 213 214 215 216 SAt:"
:57i .01 2S 10 120 1190• 390 PMI:
ln! 10 1 30 80 ! 125 JZDD. . ~3S0 PMA
',51 ,,01 1 .QI "Ill 1 .01 .01 '.01 REF ,
119 1 Il 1 - toc'
53! 4 .. 0 1 6.5 1 8.5 I l •0 5.5 S.5 ARO i
2:J2QI-' 571 1.0 0.5 l' D.. I ,2.0 2.,$ f45 LMF'I
20 a SO JI )61i, 1 I.MC ;1
SOà 200~ )651 39.0 140.0 31.5 l38eS \.2.Q 41.0 SElF'!
'l' 1~S500 153.D 60.5 j53.0 49.0 5:t.O sec, ~
~_ 1 --+-1 1! 1,_-+-_~f_+-_-,1~,...+_-,1,---+_..:.1__l-~C",,~!:!:;RTE=-i1
131 15:~..l Slo"-~ â~--14 • cl
17 0.98 0,,59 N 1
211 1..2 0.5 1 0.1 0.. 1 AH
25 ,AHS,i
29 1 1 AI-IG 1
33 2.3 1.8 1..9 1,,6 1 AF
37 '.1 4.9 4 ..6 4.9 4.8 5.i _ PHI: !
~I ~K :
451 0.J3 0.33 0.3D a.39CAE 1
49 0.02 D.tU 0001 a.Dl MOE '1
5'5] O.as 0.05 1 0 0 05 ~D6 KE
57 1 o. te \ 0 .. 10 O. ID 1 0.29 1 NJ:l.E
61\ 1.1 10.$1 110.9 liT
651 1 Il 1 PT
69, 1 1 1 1 PAT .1-':=~+---,"-2--r-~! L-t- Lr--=2'----+--~2'----+--=2--+--.=.2--+--=CA""::""'~'"'E-;i









53 0...01 0.. 40 I.ID 0.40 0.40 Di40 fA
57 0.10 0..01 0.01 OeU ~ 19 a.-oX MC
61 0.15 0.15 0.20 0.. 20 n.15 0.15 I(
65 NA
69 PRS
75 5 3 5 3 !l 3 5 li CARTE
pF 2, 5 -:'~3r---'!~I--~ilr--'!!.-T-:L-.---t~-2---r----''--1-p;:;;;~;:;;;;+~.J"'~
oF 3 17' Pf~
pF 4,2 / 21 1 1 PF4.
Instabilité struetu~Je 2S: .JOJ tlitIh.. 15
Perméabilité ! 291Ft:aGa"fi'.... _ PMB
Conductivité ~"n m·mholcm 33 ,1 1 Sl~ lAI Olt.
Chlorures l' CI - 37 , 1 1\l),) ,. 0, CL
Sulfates ,/ 504 -- 41 0.50! 0.49 li 0.46 0.75, 1... l~ • 'S04
Carbonatés C03 -- 45 29" 54. 51 J_"~ 9IlI CO!
Blc:arb,,?nates He03 - 49 t ~ f!It, • HCO
Cdlc:)«im ca", 53
1
260 15.5 114 1. Mst. Olp I!l Hl~ CAS
M~néslum Mg f + 57 15.3 1 1~.5 (III'MGS -
lbtasslum l( + 61:17• 125 • 331' .2 -film (. ~ U - KS
Sodium Na + 6S 0 0 7 ,'3.6 2.1 \1.6. k .... At.'" ~AS




Litiè~e groesiare rDugeitre de 15 cm d'jpaisseur, cam-
po". de dQ,rie orge,d.ques de tailles diwJ:'scs (brindilles,
feuilles .ortee) entreme1ee evec un 1oc.i.s nl!CiJ'Iaü. plue ou
moine vivant: Cnte couche qui f01'lll. un vœiteble tapis sur
le sol, contient quelques sables nus et déliés épse.
Brun eembu (10 lR 4/3) hU!!!ifi:.l!, Wi'bleux carectêriaé
par le coéxiatencs de sables nue st.déliAs ot de particules
carbonées noirâtrea~ Avec quelqueaagr~gato grumeleux gros-
siers noire. mgilc-m.ifère. d'origine biol-oç;ique (temit.)
surtout en dessous de le litière et f~~cnt eccroch's eux
radicelles. L. densité recinsi.1'e de taiUtt moyenne Bst impll1'-
tente. La structure est parliculaire Gal:t.l,etlX-, -boullant·.
Progreeeivl!llent on paese li 1
Beige 1sunit!'! (lo YR 6/4) faibl!'J!!!!!'!j hyyifèrg toujours,.i!I:.
bleux avl!lC encore des sablee nue br:i.llants et quelques sables
brun j eunltre colorés par les oxydu ou hy~t:tx;ydBS de fer et
1. œeti'ra organique sane etructuca 1ndivi~s4e, parti-
culsire ~ UQ'u tendance gr~elause ltN.ICif~ fine Il maye".
ne très peu cQh~rent, mais les sables nus rte cent plus d.li'e
rL'enaemble est très meubla avec un enr8C1n~t ~,en reper-
tio D'une .eni~~e diffuse en pesS8 ••
Un !!!atériau .1!!m!. (JO VA 6/6), toujoura sableux. Le8 sablee
nue ont dieperu et les grain. nv.@tue eront faibl8llent 116s
entre eu. sous fOl1lle d' egr4gat ~.. Lorsque liho-
rizon ft· ••t pBi trop SBC une l.ga~e tendancepa1y6drique tr&s
peu cohérent. peut itre obeerv6o Les raoin~s aant l'erse et





Sol ~erral~rort~ désatur6. Appauvri en fer
Jaune
Sur sablee Batêkêe







-~--~-~._~.-O......E......S .--C---R.......IP--T---I.......O --N~DU-.---P--R.--O--F ........IL~~~·-~~~-----~..~.. ------
Prélèvements Profondeur en cm
Croquis du profil numéro et nomenclature






Date d'obsElrvet!cm;. Juillet 63
MisSlgn/DOSSler i Si.biti-Eet
Observateur: . P. de BOISSEZON










Type; ~foresUu a/type gebonaie
Pluviomêtli~moyenne annuelle; 1600· l!lDI
Temperature moyenne annuelle: 2315
Saison lors de !'ob5~n:atil:ln : saison sêche
.~---------_.------
Géomorphologlque: .PÇS. lugaiuent ondulé
TO,:lOgrapl'lique; Partie eup~rieure de versant li t:rèa farte pente
Drainage: ~O
Erosion; nulle
Nature lithologique : ~ OC" n'og&ne
Type et degré d'altêrati1)n . .
Etage stratigraphll:lùe : recawra-ant sableux. Bat'Ic' BA 1
Impuretés ou rémanJemMts .













w~u~n~_~~ . \~~~_~ ~~~~-----
Ueu: P!ste in9~.:tn...K1b..b'pr". de JtawaUna Document carto.: Zanaga I12tJD.lJtlt1e
COCtdglUlé/l~ : 2!l 51. 30- de Latitude SUd MIssion I.G.N. ;
1·3!! 58.~~. de LongltudeEat Photo aérienne:




Aspect phySionomIque: rOi:'fi dense, semi-eaduc1fo1l6re
Comp:l(!sltlon fk1rl!tiCll!9 pat strate: soue-boie 8llmpervuent.









Rendement ou atpect végétatif:
--------------------~-
ASPECT DE LA SURFACE DU TERRAIN
MicroreRef: .tJn;i.
Edifices biolOOill'Jes .





!EXTENSION El' RELATION AVEC LES SOLS VOISINS
[I/~'~ f~,ponte 8ur 8obl•• baUkh
V. pratU lA ~I pmi., inf'rieure du vs~ant
______.__. ~ ..~q__~u .de v.creent en' bordu_r_e_d_u_t_el_WII_9 _
U_ Oc R" S.T~-O-:-M:-section de Pédologie 1;~~~~ ~~;~~~ ~~ BrQ.w·iï~--iC~ngo .. L ,
___________....L.- ..L- ....L -----'
FICHE ANALYTIQUE






!I!I 231 232 233 234 SAC
37
.01 60 190 340 PMI
41 la 10 200 350 PMA
45 .01 .01 .01 .01 REF
49 'CDt
53 3.0 . 2.5 4.5 2.5 ARC,
57 D.5 4.8 1.5 205 LMF
~61 LMC
65 3300 43.5 39.5 J8.S SBF
69 58.5 5D.0 53C10 5500 SBC
73 1 1 1 , 1 , , 1 CARTE
15 21. 3. 2. 2 C
17 1.26 0.35 0.39 0.25 N
21 5.6 0.1 AH
25 AHB
29 AHC
55 3.3 001 AF






















53 0.40 0.40 0.40 CA
57 0.01 0.01 0.01 MC ;
61 0.15 0.15 0015 K :
65 NA'
69 ". PRS





25 haQ3.~~ ... 15
29 h~;;l,,", iA,... PME!
33 Si02/AI ~ ~ L
57 510, IR :;: r)>> CL
41 0050 S. "- II ~,. 504
45 laulI 41. SM&fj~' C05
49 S, hà ri IN HeO
53 36. 5.. 3. 30 M~. 0'IU' • 'O:S CAS
57 16.7 8.6 Sol 8.0 CI. MCS
61 42. 27. TCNl! (, 1 lIIifii /)" KS~I ,\1)
65 0.. 6 1. ~.~. fUI? 1~ lm!! NAS
69 L'lO












2 a 20 il

































pH chlorure de potassium
calcium Ca , f




























calcium , Ca + +
MagnéSi\A'm lYlg -t +
1
PotassiUm K +


















La nappe nt UljItrllllsnt plue haut. dan13 le p;tofll que d8ns
b -talweg- pl'oche, een. lit de l'Ui8selLi.
beiQ! Ebât" l'gêl'eHnt verditre (2.5 y 5/4), aableux fai-
bl.ent ugilaux,."ec de minell8 Ugnes ondulée:s et taches
ocl'e rouilleo HulIide, sana structure.
A le b... de lthoriton prlt8snce de la nOPPB1Jhr~queen
dibut de·saison .lIch••
"sM;!e':!. beige 1aunitre (2,5 y 6/4) seblmlx faiblaent argi-
leux, gDrgé d',..... ..
Cette couche qui fOl'lle un v.l'ltab1e t~is s~ le Bol
contient quelque. aebles nYa et dfU".· ,;pca.El.", grieitre
(IDYR 4/2), ,.bleux, hUllifAre car8C'térid par 1. pr'sence ,
da nœbl'auJl .ele. ~. brillenta et déUg avec das peUt. !
19rit1ate g1'taltleux ,nouatres, h.-rifè.res; d'origine biologique!
(termite) .urtout • le parUe aup6l'ieure de l'horizon an des- i
. :
eDue de le lit1&J'e. :
lGens.ble eat padiculaire, ~. soo cmraciftl!llleftt
moyen aband-,t. Pes.age ~r.duel • t
.!mœ. s.rj.eita BDlllbra (10 YR 3/3), bt4!,1ft;U;•.J1gbl{;ux avec
encore du .able. nue brillant. et des tiéble;s rtS'V!tUB par le
.eU're org8ft1que et lea hyd%allydnde 'ftn:.' La .tructure est
particulaire • grum8leuse gr08.i'r. très peu cahêrante, t~êB
feibl..ent humide. Meuble, enrGin-.ent de toutes teilles,
mayen. P••••ge gl'ecluel
brun grifltre plu. sombre (10 YR 3/2)'iaWeux toilà1ement· ar-
gileux. H..itèr. avec d.e teche8 diffusq OCri-t-.ille fe1-
bl_en'" tndtvidue1i86e et non induria. l..6g~t humide,
.eub1e' t_enc, poly6drique trl. peu cohérent. Pusent
brüv.ant' •
LUitr. g~1i8ilJr. rDugettre, 'Paisse (6 cm), campode
de d'bdl d.. orljleniquee de teiU.. divœrsos (tttiJ\dJ.lln ~




















Prélèvements Profondeur en cm
CrOQUis du profil numéro et nomenclature







. - .. ....... ., ~ '.
s. ferr. fortement déeaturé.Appauvri en fer
t-{ydrQnorphl
Sur sablee betékéa
A ·humus grossier forestier.










Date (l'observatIon: Juillet 63
MI!iSlonIDossler: 5ib1ti-Est
















- - _o. ------- --.----.-------------1
à hUIua grossier forestiez
Sur seles b.eUk6a
PQYSsg. largement ondu16
Des de vel'sent Il pente tris forte en bordure de talweg.
Imparfait
Nulle Pente en %: très forte 60 ~
-------~-_.----
Nature IItltOlogique : Sables' acres
Type et degré d'altération:






Ueu' Piste lngoumin..Kibnb6 pris de Mawâtlne
Cl'lOnjal1116e~ 29 511 30- de Latitude Sud
L U! 58
11 '35. de Longltud~ Est
631) m /j'A1tltude





LRendement ou aspect v..::.;ég:...é.::.:t3:.::tl:;...f:-· ~_----------
,----- -._--.._-- -_.- - - --.---.---
VEGETATION
r---~'~~-- ---- . ..---
Aspect phvsionomlque : Fœat den.. IIllllDi-ceducifol!iE ,
Composition floristique p:n strate: BOUS bDia ._pervuent.
MATERIAU ORIGINEL
'--------------------------------------~--------j
-----_.__ ...- ~--_.- ... -_.----_.
CUMAT
[
T-V-Ile-.- G~6~ f~~~-ti;; S/t;pe gaboneà
Pluviométrie moycrar;e annuelle -: lBDD UIIIl
Température moyenne annuelle: 2:Ji15














ASPECT DE LA SURFACE DU TERRAIN




j" OéDôt5 ou rësldus "ross/ers: Utü~. 9J'Osai&re 'peiau li CIl
1 Aff!elJremertt!'i "ocheux:
1 t.......,-~__· ~ . _
EXTENSION ET RELATION AVEC LES SOLS VOISINS
G~ prof~-' lA 23 de h~tde ~nte
l BtZA 21 putt., inférieure du verS8nt
--_.'---' --.- .. _ ...-._.. _.-.._--- -------------------_._--_.._-- -- ------1---- -' '-. "-' -0··.. - .-' -- . 0
1 O._~, R" 5"T" 0,. M" Sectian de PédDI09Ie' CENTRE O',R.S.T_O.Mt de




T i 1 ,,j 11
1






53 20% 202 203 2D4 2DS SAC
37 .0·1 45 BD 130 110 PMI
41 10. 5D 90 140 180 PMA
45 .01 .01 .01 .0 t .01 REJ:-
49 CDC
53 4.5 5.5 7.0 6.0 7.0 ARC
57 0.5 0.5 1.5 2.5 1.0 LMF
l131 LMO
65 34.5 40. 39.5 42.0 39.0 SBF
69 58.0 52.5 52.5 SOoO ~.O sec
73 1 1 1 1 1 1 1 1 CARTE
-
151J8~ ID" 7. 50 c 1
17 1.02 0.74 0.63 0.59 N
21 5..3 1.3 0.7 0.2 AB
25 AHE
29 AHC
33 1•• 2.6 2.2 1.1 AF




















53 00'0 D.'O 0••0 0.40 o..a CA
57 0.07 0.01 0.01 0.07 0,.19 MC
61 0.15 0.15 0.15 0.15 0.15 K
65 NA
69 PRS







"201.,. ., 15 ;129 fU03~ ....' PMIJ i1
33 Si021A12 )s L
31
. SlO~ li ~ b CL 1
41 0.58 5. ........... 504 i
45 ~3. T4... S.~." C0349 ~O: 'S. eo.l Il.• HCO i55 Je. 12. 8. Mol. Ofte• • 101- CAS :1
.57~.~ 13." Il. R.t; le li 'Mes i
39. 4J. 26 filu (. 1~ 161. KS 165 0.26 2. J.I 5.5 lt, fvk. / fil. '. NAS
69 L10












2 a 20 ..
























pH chlorure do potassium
















61carbOn s HC03 -
Calcium ca + +
M~gnéum Mg + +
Po Sium K +
50 um Na +


































-- .... --.-.--.. ---...---------. -. -"·-·----..-"-~-·l
1
~. -IJESCRIPI JON DU PROFIL
1----GROLIPÊ---r . SOl. FERR~L. FORliMiNT-DEsÀTURi.---';PAÛVJÙ--1 "'P-R-·O-.-FI-l.....-;·:-.·3 --......"..-""""'''''''.."". ....-
: SOUS·t,ROurE 1 HyC:rœorph." 1! Famille , s.r ..Urieux ••bleux cClIIplex.. J1-----...._-_.. -"-"- .-..---------..
; SE:fie 1 !n~tldra vere les ~~o-podzo1~__~.!_ ~.pe•.
! . L __ .. __.__ ---."---- . . -_ .._.._...- ..." ----~ ...-------------....,1
ZA 13
SA 33 XIV
Date d'ot!sel'Vlltlon: Ju.illet 1963
Mission/Dossier: S.IDttl-EST
ObServateur 1 pJt da BOISSEZON









SUr mst6,riau sableux complexe.
Intorgra1e vers lee Pseurlo-podzols de nappe"
[
speet PhYSiOnOmlq~e - F'or8t d~~~~ ~~i~-ad-u~i,fa1Ull
- Composition tlOl"lsth,'J<; "'" :'c, .ltt'" strate 8up6rieure .... clatre.
soue baie moyenntltftent denaa.




1 lieu :-s.~~ nord ci'tbUi --._-......
Coordonne!}" 2!} 53' ":,," l"ti,w:JE
159 51' :.[" U''''YIW~f}
590 r" ôi ~lf;(Lldf'
---... '-1"-






. Modes d"utJlisation. néant
TeChniQues <:ulturai~s
Modelé du champ
Dcns!té de plama i.''.1r;
Jachère. durée. llêrlodlclté.:
SUccesslons culturales :
Rendement ou aspEct "'E'f:~t;:l(If :
.-- _._-.._- _._---_ .._--------........,---_---..:._---------------'




Oêp6ts ou residus "ross,e,,, litière grossiêre fDDl81t un tllPl1e continu' den.. dèS _ dflplÛSSSUZ.
Affleurements rot.hllU~ • nêMt
EXTENSION ET RELATION AVEC LES SOLS VOISINS









































































20 ê sa.. )61
50à200jJ)65 32.0 31.5 42.5 32.5 5BF
69 61.5 64.5 49.0 6Q.0. SEO
_'..,.3<+-_1"----I_--'1.__r-----L_+--.:1~__,j...~J_+-..!1-_+--:-•..!'-_+--"1~_+~C...~R~Tl!:iE'--
1.. no 2. JI~ c
0;97 0.67 a.~I 0.56 N

























aH chlorul'"e de potassium
calcium ca + +




















































































ElF 2,5 15 .• :
pF 3 17 80t1ht PF~ i
pF 4.2 21 Pf4 r
,
Instabflité structurale 25 ; h203l" th 2034... IS ;
Perméabilité 29 h2f)J liJIt, !AJviIe PMB i
Conductlvlté.L en ·mhO/Cln 33 St02 1~hP3 !. ~
Ch....rures CI- 37 to.. CL
'.. 5l0~il:;~3
Sulfatas S04 -- 41 0.20 S. te- ~ . .. 504
Carbonates CO! -- 45 f_ • S~ ~, C03
B1carbo~ HeO! - 49 4001 S, 1oSII' !st. .. HCO
ca~Clum ; ca + + 53 (306) 250 22. 3Gt8. Mat. Olga. ~ tO 3 CAS
Magn lum Mg++ 57 23.8 l'." Î9.4 9.5 1'.6 (fN MCiS
Pot sium K+ 61 Jo 9.3 21. 25. fao C. I~' ~ It5
SIum Na + 65 - 1.9 008 1..1.4. Ac. fulv./~ hidI. NAS
extraIt un dixième COnductIVIté L 1/10 en m·mho/cm 69 . \,10 1









Noir (10 YR Z!U tds huminre at riche en racinas en des- :
sa~s touffu ce.piteuaes. aeblo-faiblerneotœgil.ux avec i
1de nOtllbreu. s,ables nue,luisants~d'U'set dttz particules car- :
ban&e noirâtre. Particulat.re, très meublet sec. 1
Pusage grlldual • 1 i
1
Gr,i. blanchâtre (to YR 6/1) grossiêrement ~t:lbleux,perticu- '1:
laire liais nancendJ:eWl bien que S8Ctem:ll:ilt8nont très lillliU
: non m.ifère.
1 §ris cltU. ~_ont ...11 (5 VR JIll """or•.p!uo g....ü..;
- 1 rement eablwu. non huaifara ses etl'UCture légànlRJ.en' humide. 1
Sen. racines. Pusaga 1;lruaque Il ,
Bon S-aRlbr,! UÇlè.x.entl'Qugaltre n.s YB 3/4) sableux'
sabl.,. lIoyen••oyen~nt indul" en 'Ua à- *;n;t, !'tu!iaue.
Contenant quelques 1IO~8UJC d. bois et~' da reine.
vo11Jlllineux durci.&pu coaurv"tion dans .J.fEJQU Ilt _l'ignés dll







Sur matériaux eolluvio-elluviel sableux
.lpr(;;Iè-lIllmcnts\ Plllfondeut en t~
numéro et nomenclature










1 · • •
r ..









Période de rétèr·mte :
Z~a 'SA '33 XIV
eUMAi·
r~~e: ~~ S/type gabonais .~lllvièmëttle InOY,M~." iinnUel.ie:. 1.700 li 1fI00 _Tempé~'ature lril.iVenn~ ,annuelle' 23'5
1 Sal~iJn lors de /'O'bservatl9n ;. ~ .he (feu de brousse r!cent)
L __
~;jTE
~.~omorPhOI~giQue: ~~$ ~aen' fOl"lllsnt une terl'use polyg6nique convexelûPogra"hiQue-: pei'rbJ 'très 'Faible 'Drainage: itIIppa à 9D..QI de profondeur en sman dettelErosIM: an ~~ ~.' 1ee touffes cl!IspitllU888 flante en %:' 2'l4
,-
«;;lASSE st'L PODZOL IQUE PROFIL
SOUS·CLASSE SUBISSANT L'ACTION D'UNE NAPPE PHREATIQUE ZAI7
GROUPE .PSEUDn-PQDZQL DE NAPPE
SOUS.GROUPE:. Mission/Dossier: SmITI-E5T
Famille SQR.MATEiUAU SABLEUX Observateur: P. de BOISSEZON
1
1 Série
.,' SOIJS STEPPE A UJUDETIA SIMPlE~ Date d'observatloll: Jui.1let 1963 11 . , ...
----,-----
DOSSIER DE CARACTERISATION PEDOLOOIOUE
~JU\lERIAU ORIGINEl..
l, Nat"lTe l;thol~iqUe;~ .ût&i•. ;ableux .d t ~~igin. colluvio-alluviale :
I
lvpe




. Ili~U: 4 la IÎU ,Nar:d 'dt'lItiU (Piste Kibembê/lngDifi!iljJntcarto.:
1
Coordcnnées: 2!!54 de-I.<rtitud-e Sud . Mission I.G.N. :
15.!57 'de Lonultude Eet Photo aérienne;
. .' 5ft:O il'! d'Altitude . PhotographIe:
îfEGETATION ,.. ,
1
>~5PGttPhYShjna~CI~lh ;'P;~o-S~ep~e-lI-b;uci6tiB eilftpllix 1 '





fw ,de broU88~ .r6cent
__. , _.~_.-_-- .,..__--------1------1
ASPECT DE, LA SU~F~CE DU TERRAI~
UTi1l5ATiON· .
IM~des d'utmmll)~ :, -n&;rit-' .
l ,C'chnitlues cUJt.UrélS'S : _,..
1 Modelé du champ: .
l ,Densitê de,plmt'ti5n:.
LReiltlement ou asp~t vÏQètatlf ;
'---~--'7
Mlerore','ef, 1(élJéi;at10fl" th. 'tourlldana l':,',!
_EdlfiCe5 blolOgli:lill:~; . néSît· .
_D_è-:-îJôt&.-...-OU_'_·re-:-.s~id_U:i_..9r..:..v_:_S$...j~~rs-:.'~:-n~6sn...,.'_t......--::.:........__~.,.......;. - __...,..:....-_ ___c--_-..:.:.-_·-·..,.··...,·:..;,·· --..:.1,;'
_) Affle~ren1an~r~:~ ; n~~t , ',.,
f:}rT'ENSJONsT ·REîÂTJQNAVECLES.SOLS VOIS1NS
.. *.- .• --~..
! Te~QSdG cer1~ dtms un Iléandtà.·'" .
l En fJIQnt t soI tauaUiUqua fort.1Iftt dés.turiS. appauvri; jaune{soue 0\'.,..). En aval t 901 I\JdUflOrphe .in6ral' • gl.y d. erofondaur
~.~~S.T.O~ Moi sectIOIl~cl._~édOJD.J._J~,~~§:~i~~ ..:;:nwihe_












Numéro du sac 35 ni 112 113 114 SAC
Profondeur minimale en cm 37 • 01 15. 4S • 75 PMI
Profondeur maximale 41 e. 25. 55. 85 PMA
Granulométrie Refus 45 .01
.0' .01 REF
en 10-2 Carbonate de calcium 49 COC
Argile 53 II.O 1.0 005 1.0 ARa
Limon fin 2 à 20,., 57 2.5 0.1 0.1 0.5 '-MF
Limon grossier 20 à 50 jJ J61 49.5 15.0 9.0 51.0 '-MC
Sable fin 50 à 200.. 65 SeF
Sable grossier 69 28.5 84.0 900S '6.5 sac
n l 1
-
1 1 1 1 1 1 CARTE
Matléres organiQUes carbone 15 31. 1. r. 10. c
en 10-5 Azote 17 E.68 0.21 C.l' Q.25 N
-
C. Âcldes humiques 21 5.8 0.12 0.20 10 4 AH
Acides hUmiques bruns 25 AHB
Acides humiques gris 29 .I\HC
C.Acldes fUIVlques 53 1.3 0.03 0.01 1.2 AF
Acidité pH eau 1/2.5 37 4.0 S.3 5.2 4.0 P~IE
pH chlorure de potassium 41 PHK
Cations échangeables calcium Ca + + 45 CAS
en mé Mllgnéslum Mg +; 49 MCE
Potassium 1(+ 55 I(E
Sodium Na {- 57 NAE
capacité d'échange 61 T
Acide phosphorique Phosphore total 65 PT




Phosphore ass. citrique 17 PAC
lé,menu totaux (triacidel Perte au feu 21 PRT
en 10-2 Résidu' 25 RSD
Silice SI02 29 SI
Alumine AI203 33 AL
Fer Fe203 37 0.16 0.4 0.6 FE
Titane TI02 41 TI
Manganèse Mn02 45 MN
Fer libre Fe203 49 FEL
enmé calcium ca + ; 53 CA
. Magnésium Mg+ + 57 MG
Potassium K+ 61 K
Sodium Na+ 65 NA
Structure et Porosité en 10-2 69 PRS
~nstlQueshVdrlQues 73 5 3 5 :5 3 3 5 3 CARTE
oF2.S 13 PF2'
pF3 17 PF3
l'lF 4,2 21 PF4
Instabilité structura 25
"203 '*' 1-20$'-'. IS ,
Perméabilité 29 h:aO,l_ \ArIlle PMB ,
sels solubles. COnductivité L e m-mholcm 35 /Si 02 1Al.2< 3 L
extrait pAte satunle Chlorures cr- 57 SO:a l' :le 3 CLen mé
SUlfates 504-- 41 t. "'Id .. S04
carbonatljlli C03-- 4S ~... SI~ '" C03
Blcarbo,.ates HC03- 49 S." ••• Hec i
C8lçll.!tÎ1 ca++ S5 53. 2. 2. 11. MIl. 0... t- 10 s CAS :
i:és1um Mg++ 57 Il• .- 4.8 1.1 413. (fi MCiS
1
f 123. 15. 21. 16• '- (. III~ ... i.'1 FI tasslum K+ 91 .. KS; /Ar. w.."le- twa..odlum Na+ 65 Q.2, 0._25 O.OS 0.86 NAS








Humide, enrllCinement faible. PUà$ b:utelli 1
Utière peu 'paisse canlititul. de ~rià': ~l}lIliquae vilgéte
peudœœpoa6s. . . .'.". . . 1
.Irrm nqult.g (ID YR l/Z) huli1'_JfineR1elil.'b$8bJ\D-el:9iuux~
StrUQt~ faiblement ddvelappéB &ten~~l~peu co- 1
hérente. 16gbement hUlllide, ..eubl., fiensitd rec~rdJ:amoyenna.,
1 Passage greduel a • . 1
1
1
1 !e!ll6gitrment grie&tra (ID YR ./3) sablet.ae •'~t!I'lIBnt hu'"
'
.atfltre, .u8if peu cahbent, lIeubà. avec ~t;um den. 111







1(1-120 1 Niveau gr05silrement 8@blewc avec quel~~#aUJ.tJux et
G 'j9reviBn de quan. fll!blement 4mousè. .
Beige 9riait~ légb8l!lent blaut. UA. 'IR 112l ,IM!D des tach
1 ocre-rouille plus nCIDbreueli. et J'IUll~. qué dsa. l' had-.I
i zan pr6c6dent. Hwn.ide. lIeuble, eeM ~ineIs. TftJl81tlanibdv. avec 1 .
P1Qa de lm' MaUl'!eu llIIIono-.ableux gorg' d·... ·~ t.einte~...t.
Ge arie yeJ:4bu (5 y 6/4) avec daa _ ..qjla-'-''' blar:t-o





- -. ~SCRIPT10N DU PROFIL
r-sa.. ir6R~ORPHEMINEflAL A GLEY ..P-R....O-.F.....I·....l. """"""'--.II!I1l'J!lW",.,..,..,,"""""""'~
de ~fondeur ZA 29
SUr ~~iaux d'origine partiellement alluviale
d~ivée de ~oche granitique
--~-_.l-..:-- - . - . .
....- --" _.-.
. prélêvem~~_;sr~Ofondeur en cm ,---_.'
,~r.:rquisdu profil humèro et nomenclature
du sac ' dès horizons
1 ! 1 Il 1.1 1 1J Il! L
f ; '-II '1 ;r 1ïT ri 1 1
! ï- '1 1ï 1i Îr l 't'Tl, 294
1 1 l""ïi i I~I ~ I,':J (t2~13n
--.' - 1 1 1 J l 11 (




1- ln. '. ~ll • 'fll
• ~n • ~.. 293
. • I!~ • II~· 1 80.-90
'; _: _II~ ,._ , •-
:1 l , 1 r 1 1 1 \ 1 1ri 1
PROFil . ZA 29
Mis.lon/Dossier: SIBITI-EST
. Observateur' (f.~_)BOISSEZDN.
Date d'observation: JUillet 1963
Pente en %: ntIlle
Station: Zonage










___.c • ~ ~ ••__• ._~. ,_.__
UR MATERIAU D'ORIGINE PARTIELLEMENT ALlUVIALE DERI
Type: 6tLi.néen forestier S/type gabonéli9
PluvlOmétrio r;l<:t" .• <-fi", a"'''':''~''..·e 1100 à lBOO mm
Température r>1O ..~;me aOIlIiO'!lf .. 23!5
Saison lors de Icb~ef'}atia;l. saison aêche
















. r~aCure lithologique: Hatériau cample;Ke parheliement 8 L...uvial
"VPS et degré d·altél'atlvr. dhivé de granodiorite ?
Etage Sl:ratlgraphique: Pr~lIDb:rien infGrieuJ:
Impuratés\llJremaniem(l"';'~ niveau caillcutewl ("uartz filon:J.en) à moyenne profœ-deœ
'CLIMAT
!
lOCALISATIONl' • -;- "0"., - - ... -.-..... ------ •
lieu: Z .. ôU S1W. d'Obili
CoordonlJée~; 2! S6 j& ~"1:'U.l!i'" Sud




Aspect phvsionomique. Forêt eemi-marœagecb"
Composition floristiClua ~jM U'",-:
UTILlSA"nON
r&ldes d'utilisation , n~or.t
Techniques culturales.. :t'U pluvial
Modelé du champ. SI31"9 plenage
Densité de plantati,,,.,
Rendement (lU aspet;t 'Jégf-t;lt,l
-_. --
~,~t:(.\.::.r~."j'." .!It<.."aies
ni dr8inag~ ni irrigation 1 cult~
ASPECT DE LA SURFACE: Uu rEf.(~M!i
de qUeJlque8 dizaine9 de mètl'Q.
1
----~----j
------...._._-----------_._---~----1Congo ~L': .. _rENTRE O.R.S.'fO.M. deIliili1:.c::~rU.l /') ~ c: ,. r, M ......
Microrelief: lâgôranent baase1ê
Edlficas biolOlli"u{."S
Dépo~ ou résidus gn's5ie.-, néant
Affleurements roehilull
~XTENSION ET RELATiON AVEC LE$ S{1lS \f()lS'N5
F!I~~at~:~.n~~tdt5
t 0" R" 5"T~ O:-M:-~-e~tï;;~ d~ ~i;~do~U~L.

















•9.5 24.fi 28.0 '.
38.0 6~.!I '14.5
1 '1 , 1
" MBtIéreS organtcjues













pH chlorure de potassium
, calcfum· ca .. +
MagnéSium ' Mg++
Pota~um K-+





































pF 2,5 13 PFZ, '
pF3 17 Pf:3
pF,4.2 21 ' PF4 '
Instabilité struetu e 25 '15
PerméablUtê 29 J'MS .
selS solubJes. Conduetlvlté L m·mllo/cm 55 L '
extraltP4te saturée' Chlorures. CI- 57 Cl.
en mê
',~ :;==:: 1"" I.U Idi 12./lIIlij:...,~..... :;
stes HC03 - 49 HCC)'
'. lum, Ca++ 55 41. ._~ • • CAS
Magnésium Mg+ + 57 12.4 r;AI,.. .. MGS
flotasslum K+ 61 24 . TalPIe~~if • .KS
SOdlum Na+ 65 0.91· '1D~'/At .~... NAS
extraitUndlXlèma CondJ,ctlvlté 1.1/10 en m·mho/cm 9L10
. _7!:5!J--.:4!--.....L.._JL-4.-J_..:4L--'-_·.::!4:....;.-L..,_4:::-.,--"'_~4::....-..,.J.,._=-4-:...L.o.~4~·~..lC~A~RT.:.!Eyl




. . PltoSPhol$ assIm. OIsen
PhO$PhOre ass. citrique
1 E1éments ~'.tr.tllClde), Perte au feu


















I:-ititJre gre8siêre rougeitre, CCMPosé~ de d'4briB orgeni- 1'.. \
qu.. peu ddc..P9II.~ et d'un feutr898 dooSfitàe:r-acines de teil.,
les diverses ('~!"eur de la couche f 4 Ù 5 ml. 1 1
Brun It:lIIIbre (t0 YR 3/2) sabla-uQileux à sables grossiera,,;l
. "trêB hUlll1:ftre, hCllog6ne, ,. structure gm.ll18UlEwse"ine à moyen, "
ne pau cDh6rent., humitltt, riche en rci.oBe 'surlout aub...hori-· 1
zcntales.. Pasaant prcgressiv8ll\IInt li •
Brun j eunltre, d. texture en.logue;~l.etecIlOY8fl l!l
groesi'ar, .oina hUIJif~re, l'gtJr• .,t·~ Encorè riche en
racina de teillas diverBel.
~, 16ginlllllllt plus huIIinn. toujoUX's seblo-argileux
• Itructuze grue.leue. ~ nuciforme ~eiblam.nt indivtdualie6e
humide, p....ge gradual • 1
A nouveeu bz:un-JaunatZ'e, IIIDina hlaifèrade· texture &nalo- i
gue avec du petites tltChe& ccz:...rouU1e·f~... '•. :Ii indivi- 1
duùia6a .5lS stl'UctU" bien diffftenc!*t. btnide. P••Gant
brüv..ant' • 1
Beige (10 lR 6/4) eeblo-arg11etDc &sâblos grossiers, trie
pau hum.ifère, avec de nDllbreus•• peUt_tacheS it'ouiUee
diffuses. tn.ids, ....aif, friable, nana. racin••' passant
progrusivemant • 1 1
Baiga b1anchltre (ID YB. 8/4) grossV:l'..,.t «Iablaux avec
, localement des 'tachas OC1'6. Muai.f, fritb18, devenant tris h~
, .ide .•\tee locabmant des c.i~_~~ o.~~~r$~èe.:..~a,rtzpIN 1
émoussés. Gorg6 d'eau en dllSSOlIS duniVQaU(SS CIIQ) de le napo- :
pephJ1.8t1qu.. NDn plestiqu" peu co] lm.· T:Qns1ticn grsclUe1l1
h~t -
un lIaUdeu dans lequel les tachas J~c~ (1,5 YR 6/6)1
deyiennent ckB.f.nante. de tanura Beblg.r.~• sl!Iblea urt \
pau IIQin. QJ'DBsien. faiblement pl~ peu oollent et
progr...1vam.nt d'.bord par taeha. pu1s dane acnenaembla le


















._-----,----- -.-.. ------- -- ----
i r GROUPE 1 501. HYDRflIPPHE, MINER~L A GUYSOUS-GROUPE l' DE PROFONnEUR1 !Féimille SUR MATERIAUX ALlUVID-COLLUVIAl DERIVEL__Série lDE__GRAI'~~~ORITE rAClES PClRP._H_Y_A_O_ID_E_. ----J ......__.......__.......-----.......-
argileu~
5IDITI-E5r
Date d'observation :Fav. I9E5
Missilin/Dossier:
ObServateur: P.' de BDlSSEZfJII
,
1
1'-' - """ -L....- .. " ,'""...., ....,
. Station; Z~
Période de rêférenc~ :
i ll~ -1/1. __ 1111-
-, r1'<1Cj' 1 1 l '1
, • 1• 1 ~IJI • 1 0 1 ., "II 642. i
1 1 1 1 ,~flJ (4s..55) !1. . • . · .. 1 !
'\ 1 1 1 1 1 1"1 Il 1 60..130
1 1 1 1 fil i G
~,I"I·1 or 1 i '·rj' (:~O)I
1 1 1 1 1 1 1 1
;1" 1. " "1 • 1-' 1 1; " l '1 l ,_~--_------------__-------J l JI 1 1 1 11 1~~Im
rri' Iii Ge
'_·-·_·~·_·Ij;----- 644
. . . . .
1 _ _ _ _ _1(170-160
--' ~--_._~ _.... _. -- - --- - ----_._--,------ _.-----DoS~lEtfDErcA-RActERlsAt-lbNPEDOLOGIQUE
...-------=::10---......PROFil ZA 64
CéomClrphoIOOIQUC .. Vall4a.lluvlo-colluv~6troit. et enceies6e sene -a.rigéJt Pai'llenent.
Ttmographique: LocàJeal1Il"t l!!g6i:e d6pretl8ion QI) l'eeu atagne-aUleun surfât:'" pl~"
Drainage: $J:èa 1àa1N&ia. .-
Ero5îon: nu.lJ".e•.l:argeUZ'du Bfltlt" 15 li 3D .0 Pente en %; rn.tlJ;B,
Type: Gtw"œn f'cœ~tier s/type gabonais
Pluviométrie Wl'm:fl!'le annuelle: 1700 1) 1800 _
Température ml:l~'u'l~eannueUe : 23 Q 5

















Famille SUR AlLUVIOPi5-COLLUVltfiS DERIVEES DE ROCHE GRAN1-l,~ ~IQ~!.Série,
1---
:OCALISATiON
1"'" Ef4q·--rw-JE-.-d-e-.-1ti.~·I!I-as-o-(-B-at-êk-'-)-------Do-c-u-m-ent~ca-rt-o-. :--z-ana--ga-·-m-.-DO-.·.-~O-.·00et-·-. -------
Coor(jcii'lnêes; Z!C 4D' de Latitude Sud Mission I.C.N. ;
I3!! 3Bt de Longitude Est Photo aérienne;
560 m d'Altitude Photographie:
1-.._ .
,1.iiVlAT
~ATERiAU ORIOlI\lElr: . -". -_._-~._--- . - --
i'\i.l"r.ure lithologique: MnœltiluX d'origine colluvio-alluviale grossürema.t sab1éQX pluaou .oins
.TYiJe et degrê d'altërathm;A1t=i::'h;t~~~~e;ënadioritefllCÜ. ~otd~.
Etage stratlDraphlque; PrêcSlbI"l.tm inflh'ieuro . -.
1 impUr(lt~3 ou r~manlerilent!> .
L
iEGtETATiON






Modes d'utïllsZltlon; ndmt Jachère, durée, pêr/odlclté: wnecul1rorll de. riz pluvial ! 1.
Technkiues culturales: Successlo." culturales: sur d6"riJ:he4j 1
Modelé du charmt :
DensJté de plantation:
Rendement ou aSpect végêtatif: Apd8~ le riz le Dercall, est enyahie par un rect'u $:btlSW fiVlIC des
resouw•. ' . .
~SPECT DE LA SURFACE DU TERRAIN . '.
----.,.---------,
Microrellef: PUtt. weç lacalsunt de l~~d'preuionsou l'eau eff1eur:lÎ~' 1
Edifie'es biolog'QU($ : .~
Dépôts ou rœ/dus gfo$slcrs; 10celemarit affJ.eur.-ent de blocs granitiques~. ! f
A_ff_Ie_u'_em_e._n_ts_roeh_S_lJ_X_' .J
EXTENSION ET RELATION AVEC, LES SOLS VOISINS





















Horizon 9 laI t ..3 2.3 3 tiRi .
Croupe 13 c CR
Sous-groupe 17 1132 sc; .
. lfamlUsJ '-:. 21 .. FM
tSétie), 25 SR
(Région) 29 ' . Rel
Numéro du sac 53 6.1 64~ M3. 644 SAC
Profondeur minimale en cm 37 .Ql .S 80 170 PMI '11
1. 55 9D IeO 4ProfOndeur maximale 41 PMA i
Grai1ulométrle RefUs, 45 10. u. ,3. ,: REF ,
en10-2 . ' ,
carbOnate de calcium. 49 tOC j
Argile 53 3t~5 29.5 . thD 6.5, ARC ,"
I.lmon fin 2è20., 57 3.5 S.o lÔ;S 2-10,5 . \.NII= 1
limon grossier 20 aSOli 61 I~O t05 ., ;3..5 6.0 . LMO
Sable.fIn 5Qil200p 65 8.5 a.2 10..0 20.0 SBF, !
Sable grOS5'ler 69 4'.5 5".0 64 ..5 .•1.5 seo
73 1 1 1 1 1 . 1 , 1 CARTE
Matlères·organiQùes carbOne ,13 67..9 'c
en 10-3 Azote 17 '~34 N ,
C Addes humiques 21 1.86 AH
. ,
Acides humIQues bruns 2S AHB
Acides humiques gris 19 AHG
C AcIdes fulvlQues 33 3.60 AF
Acidité pH1iiau. 1/2,5 . 37 30 8 401 4.7 4.9 PHE
pH chlorure de ootasslum 41 PHK
Cations échange;,bles calcium ca ++ 45 0.16 CAE
en mé Magnésium Mg++ 49 . 01106 MeE
! Potassium K+ 53 0.1' KE.
SOdium Na+ 57 0.01 NAE
capacité d'échange 61 T
ACIde PftosPhorlaue Phosphore total 65. - PT
'en10- 3 Phosphore asslm. Truog 69 PAT
75 2 2 2 2 2 2 2 2 CARTE.
PhtlSDhore 8sslm. OIsen 13 PAO
Phosphore ass. citrique 17 PAC
$éments totaUll (triacide) S;erte au feu 21 PRT
'" 10-
2
Résidu 25 RSD 1
SHlce
·
S1 02 29 SI
Alumine, AI203 33 AL
Fer Fe203 57 6.6 3.11 3..' 8~O FE
Titane TI 02 41 TI
Manganèse Mn 02 45 MN
Fer libre Fe203 49 201 3.0 0.8 ~02 FEL
enmé calcium ca++ 53 CA
Magnésium Mg++ 57 MG
Potassium 1<+ 61 K
i Sèdlum Na+ 65 NA ;
1 Structure et Porosité en 10-2 69 PRS
i caractéristlQUes ttvdrlaues 73 , S ., 5 5 3 3 3 CARTE
i pF2.5 13 .....~
1
pF3 17 , PF3
1 DF4.2 21· p~
I~II~_~ 2. FiaD3/ih 1'-203'" 15
Perméabilité 29 Fe 20J I:bf, (Argile PMB,
Sels solubles, Conductivité L en ·mho/cm '3 s.,O:l 1.1 .. lb' L
eJlt:ralt pate saturée Chlorures tl- 57 SiO:l:R~~. CLen mé
Sulfat«s 504-- 41 0.37 S. ta- te " lIIf 504 i
Carbonates / C03-- 45 fax .1- tuNtiu U C03 ';
1
Blcarbona ~ HCOS- 49 S. Iatn 1. me HCO
Calcium CB++ 53 111. Mar. Otp. n 103 CAS
1506 (N :Magné um "'9++ 57 MûS ,
1
'-uJ .(. hWII!fi6 I/.potas m K-t 61 ·1 I<S iAc. M" / ~ fwm., Sad' m Na+ 65 NAS
extrait un dlllléme tondu . (vité L 1/10 en m-mho/cm 69 1.10













Horizon hydfin ncu (10 YR 2/2) ~~J.eux& _ables il
grossiers. 6but:ture grUllalauae gI:'C.è~à~•• Enraci- ,
nement gr_in'en ebond.,t. Peesage Graduel ~I 1
Horizan de etndtratton humi!.,. "tt~Drtn.e pç techee 1
et surtllut d. lohÇJuee train". br~:re qoi 811 dtr6- 1
ci.sent vers le boset contrastent fcrtsnant owoc le matAri8~
ergUo-sableu. ~ sables grossiers !:l,çiSe-J!aHM clgM (10 YR 1
7/.). L0ensemble estllueif, 'fr1eb1. puis 'toma il d6bit gra8~
&têl'eI1ent polyédrique. Enractnement ctibv~tioalmaylSn .. fai- !
bie. Pessege diffu8 .. • !
1
1
JMJn. pile (la YB 716) 14;'1'.'" 1lO1I1e cgUewt avec des 1
t!Ch"l et ... ldgàrement induro as!"'SouiJf;! tmeaif, ferme '1
sans t'scinu 16gêrement hUJllide. Niveau de la 1UJPpê en seiseR 1
B'C~. :
Matbiau jaune 'l'bu claU U,5 y 1/4) satrlo-UlIOneu.





Pi'èlèllements p,Qfondeur en c~ 1
C:"i!c;UÎS (Ill ~r"ti! . flIJtnér" 1 et nOITie'1clatlire 1
1 .d""~F
lA 411 ! 0-26 1








-.---- - -- - DESCRIP liON DU PROt"IL
GROUPE r-5~.l.-~lYDRO.-- MINERAL' A PSEUDO-GLEY "'-P-R-O"""F-IL.....~~""--~-
SOUS-GROUPE 1 A TACHES ET CONCRETIONS ZA 4I
Famillél Il SU.R COllWIONS ARGILe-SABLEUSES DERIVEES DE
SèrieflOCHE GRANITIQUE
, _. _~~ l __-' .._""""'-""""'''''''''''.....,....-''''''''''"'''"''''''''''==.=~
-: -: ~ :- ~- ',-1
.-, -. -: -; :-1














Pente en %: tzè.lil fa,1bt.








'Ii. -TAtHES ET CONCRETIONS
DOSSIER DE CARACTERiSATION PEDC[OCIQUE - - - ---rr---<-~'=-] 1PROFIL ZA 4I
'~---==''''2 ......J
$mCQWJVICNS DERIVEES DE ROCHES GRANITIQUES
CLASSE
CROUPE
Aspect physionomlQue:~ feiblèm8nt arbulIItivlI
Composition florlstlcll.le pat &trate: a Hyppuhtmia dtplead~,·.et H,ymenacerdia lICida, Varnr.m-J;,guineenais .
L__~__~__
r-- .









1Coordonnées: 2!l 541 de Latitude Sud




1~-e0li10rphoIO\1iClue: p~ de collin. Il 8tII!lmet 8ubaplent





rNature lithOlogiQue: .-oJ.lw1--.-an-8~··-er-g-1-lo_-e-lIb-le\l8.8 d'd.v6n d·-e-roc--h-.g-l'-en--I-tl.-·que-------------~ll
1 Type et degré d'altératlon_:
Il Etage stratigraphiqus : Pr~l'.l.n infdrilitn




ASPECT DE LA SURfACE DU TERRAIN
1M"",,.'''f, ~dlIl1· ..Uan du t_itu
_Edifices biOlogiQUes; • l1QâJ.1reu.ses ttmnbilarell ~h_pignon. 6t~llea8u1' etl.enQ.:i.eJ.\rJeS."'JC1'lIlitiêras.
ùepôts ou résidus grossiers; .qn. gzieâtre provenant d'anciennes tez:miti~~1!8 d6t:zu.:Ltes.







Densité de I:Ilantatlon :
l!emJement ou aspectv~g~tatif :
Jachére.durêe,pérhJàKjté:






1EXTENSION ET RELATlON AVEC lES SOLS VOISINS
1 .
r
v. prafi..1a l lA 39 • Sol fel're1litique fortement dis.&turi, retIIani';. jCl!hf mpoattion de 1
pl·ateeu.,
1i l_ ::tA~-,-!,,].forraUiUq... fart_t d..atud.r......U.j~....J!!1I!'\Uan d••""...\'
~._~...S.~. ~.-,~. _S~tion d~. ".IIOlollieJ~:~~~~~~~ ~_u;~li~ 1 tConge LL.
FICHE ANALYTIQUE
r






53 'II .12 413 41. SAC
57 .01 50 U5 110 PMI
41 ID 60 125 180 PMA
45 .OJ .01 .01 .01 REF
149 eoc
55 36.0 4'.0 31.a 16O ARC "1
57 3.0 4.0 10.0 27..5 lMF
)$1 lMO
)65 18.5 16.0 13..0 27.5 SBF
69 31.0 33.0 43.0 30.0 SBG
:
73 1 1 1 1 1 1 1 1 CARTE
15 53. B. C
17 385 1.16 N
21 4"OS D.n AH
25 AHB
29 AH~
55 I.IS 1.0 AF
















37 4.' 6.3 5.6 3.0 FE 1
41 n
4S MN












25 . ~ . '.. ,1 hQOs" 1ft :a03 let. '15 1
29 105 3.3 4.. 3 2.7 h20)iiIsl JAIP PMe
55 4.5 ••8 7.7 5• !i.O,'A' 13 L
57 SiCb'1 fb CL
41 0.45 S. illiat f th. ID SOlI
45 ,-.... '" C03
49 s.... rot· ID Heo91. 13. 2. Mat. 0.- lA 10 a CAS55
13.8 6.9 ( 1 MCS51 ~"~t
61 9.9 15. ~aiIa C. KSAc. lu". Ac. huI!. ,
65 0.28 5.9 NAS
69 L10



















































































































profil de sol sous savane • sous forêt ~ toposéquence
